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La dernière semaine dans la vie terrestre de Jésus 
 
 

Déroulement probable de cette ultime semaine dans la vie terrestre de Jésus 

Mc 10.32-34 = Mt 20.17-19 = Luc 
18.31-34 

3e annonce de la mort de Jésus Mercredi 

 
Mc 10.35-45 = Mt 20.20-28 Demande de Jacques et Jean 

Jeudi Luc 19.1-10 Zachée 
Mc 10.46-52 = Mt 20.29-34 = Luc 
18.35-43 

Les aveugles de Jéricho, Bartimée Vendredi 

Luc 19.11-27 Parabole des mines 
Sabbat  

(= vendredi 
soir) 

Jn 12.1-11 (cf. Mc 14.3-9 et Mt 
26.6-13) 

Le parfum de Marie et la décision de tuer La-
zare 

  
(= samedi 
jour) 

Mc 11.1-10 = Mt 21.1-9 = Luc 
19.28-38 = Jn 12.12-19; Luc 
19.39-44 

Entrée à Jérusalem et lamentation sur la ville 

Dimanche Mc 11.12-19 = Mt 21.10-19 = Luc 
19.45-48 

Malédiction du figuier et purification du tem-
ple 

Mc 11.20-26 = Mt 21.20-22 Suite figuier 
Mc 11.27-12.44 = Mt 21.23-23.39 
= Luc 20.1-21.4  
 
 
 
 

Enseignement dans le temple : Quelle autori-
té ?; paraboles des 2 fils, des vignerons, des 
noces; l’impôt; la résurrection; le plus grand 
commandement; le fils de David; malheur 
aux Pharisiens, plainte sur Jérusalem; 
l’offrande de la veuve 

Lundi 

 

Jn 12.20-50 Jésus parle de sa mort; dernier appel 
Soir Mc 13 = Mt 24,25= Luc 21 Discours aux disciples sur le mont des Oli-

viers : La fin des temps; paraboles des 10 
vierges, des talents; jugement des nations 

Mardi Mc 14.1-11 = Mt 26.1-16 = Luc 
22.1-6 

Décision d’arrêter Jésus; trahison de Judas 
(Onction : voir Sabbat) 

Mc 14.12-25 = Mt 26.17-29 = Luc 
22.7-38  

Préparation de la cène et cène de Jésus avec 
ses disciples; dispute sur la 1e place 

Mercredi 

Jn 13.1-17.26 Derniers entretiens avec les disciples et prière 
Jeudi 
 
 
 

Mc 14.26-15.47 = Mt 26.30-27.66 
= Luc 22.39-23.56  
Jn 18.1-19.42 
 

Arrestation; procès devant le Sanhédrin, Pi-
late, Hérode; reniement de Pierre; suicide de 
Judas; crucifixion; mort; enterrement; la 
garde au tombeau 

= 14  
Nisan 

Jn 18.28; 19.14; Dt 16.6 (entre la 
9e et la 11e heure) 

Pâque juive 

Vendredi (Mc 15.42; Jn 19.31 
Lév 23.7; No 28.17,18) 

Sabbat de la Pâque 

Samedi (Mc 16.1,2 = Mt 28.1 = Luc 24.1) Sabbat ordinaire 
Dimanche Mc 16.1-8 = Mt 28.1-15 = Luc 

24.1-43 
Jn 20.1-23 

Résurrection; corruption de la garde; appari-
tions à Emmaüs, dans la chambre haute 
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La dernière semaine 
 

Mercredi, jeudi, vendredi 
Ils étaient en route pour monter à Jérusalem. Jésus marchait en tête. L’angoisse s’était 

emparée des disciples et ceux qui les suivaient étaient dans la crainte. Jésus prit de nou-
veau les Douze à part, et il se mit à leur dire ce qui allait arriver : Voici : nous montons à 
Jérusalem. Le Fils de l’homme y sera livré aux chefs des prêtres et aux spécialistes de la 
Loi. Ils le condamneront à mort et le remettront entre les mains des païens. Ils se moque-
ront de lui, lui cracheront au visage, le battront à coups de fouet et le mettront à mort. 
Puis, au bout de trois jours, il ressuscitera.  

Jésus prit les Douze à part et leur dit : Voici: nous montons à Jérusalem et tout ce que 
les prophètes ont écrit au sujet du Fils de l’homme va s’accomplir.1  

Les disciples ne comprirent rien à tout cela, c’était pour eux un langage énigmatique et 
ils ne savaient pas ce que Jésus voulait dire.  

 

Alors, la femme de Zébédée, la mère de Jacques et de Jean, s’approcha de Jésus avec 
ses fils. Elle se prosterna devant lui pour lui demander une faveur. Alors Jacques et Jean, 
les fils de Zébédée, s’approchèrent de Jésus et lui dirent : Maître, nous désirons que tu fas-
ses pour nous ce que nous allons te demander. Que désirez-vous que je fasse pour vous ? 
leur demanda-t-il. Ils répondirent : Accorde-nous de siéger l’un à ta droite et l’autre à ta 
gauche lorsque tu seras dans la gloire. Mais Jésus leur dit : Vous ne vous rendez pas 
compte de ce que vous demandez ! Pouvez-vous boire la coupe que je vais boire, ou passer 
par le baptême que j’aurai à subir ? Oui, lui répondirent-ils, nous le pouvons. Alors Jésus 
reprit : Vous boirez en effet la coupe que je vais boire, et vous subirez le baptême par le-
quel je vais passer, mais quant à siéger à ma droite ou à ma gauche, il ne m’appartient pas 
de vous l’accorder : ces places reviendront à ceux pour qui elles ont été préparées. En en-
tendant cela, les dix autres s’indignèrent contre Jacques et Jean.  

Alors Jésus les appela tous auprès de lui et leur dit : Vous savez ce qui se passe dans les 
nations: ceux que l’on considère comme les chefs politiques dominent sur leurs peuples et 
les grands personnages font peser leur autorité sur eux. Il ne doit pas en être ainsi parmi 
vous ! Au contraire : si quelqu’un veut être grand parmi vous, qu’il soit votre serviteur, et 
si quelqu’un veut être le premier parmi vous, qu’il soit l’esclave de tous. Car le Fils de 
l’homme n’est pas venu pour se faire servir, mais pour servir lui-même et donner sa vie en 
rançon pour beaucoup.2  

 

Jésus entra dans la ville de Jéricho et la traversa. Or, il y avait là un nommé Zachée. Il 
était chef des collecteurs d’impôts, et riche. Il cherchait à voir qui était Jésus, mais il ne le 
pouvait pas à cause de la foule, car il était petit. Alors il courut en avant et grimpa sur un 
sycomore pour voir Jésus qui devait passer par là. Lorsque Jésus fut parvenu à cet endroit, 
il leva les yeux et l’interpella : Zachée, dépêche-toi de descendre, car c’est chez toi que je 
dois aller loger aujourd’hui.3 Zachée se dépêcha de descendre et reçut Jésus avec joie. 
Quand les gens virent cela, il y eut un murmure d’indignation. Ils disaient : Voilà qu’il s’en 
va loger chez ce pécheur ! Mais Zachée se présenta devant le Seigneur et lui dit : Ecoute, 
Maître, je donne la moitié de mes biens aux pauvres et, si j’ai pris trop d’argent à quel-
qu’un, je lui rends quatre fois plus.4 Jésus lui dit alors : Aujourd’hui, le salut est entré dans 

                                                      

1 Cf. Ps 22; Es 53 etc. 
2 Cf. Es 53.12 - Voilà pourquoi je lui donnerai une part avec ces gens nombreux : il partagera le butin avec la 

multitude, car il s’est dépouillé lui-même jusqu’à la mort et s’est laissé compter parmi les malfaiteurs, car il a pris 
sur lui les fautes d’un grand nombre, il est intervenu en faveur des coupables. 

3 Cf. Es 43.1 - Maintenant, l’Eternel, qui t’a créé, ô peuple de Jacob, et qui t’a façonné, ô Israël, te déclare ceci : 
Ne sois pas effrayé car je t’ai délivré, je t’ai appelé par ton nom, tu es à moi. 

4 Cf. Ex 21.37 - Si quelqu’un vole un bœuf ou un mouton et qu’il l’abatte ou le vende, il devra donner cinq bœufs 
pour le bœuf volé ou quatre moutons pour le mouton volé. 
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cette maison, parce que cet homme est, lui aussi, un fils d’Abraham. Car le Fils de l’homme 
est venu chercher et amener au salut ce qui était perdu. 

 
Jésus et ses disciples sortaient de la ville, accompagnés d’une foule nombreuse. Deux 

aveugles étaient assis au bord du chemin. Quand ils entendirent que Jésus passait par là, 
ils se mirent à crier : Seigneur, Fils de David, aie pitié de nous ! Bartimée, fils de Timée, un 
mendiant aveugle, était assis au bord du chemin. En entendant le bruit de la foule qui pas-
sait, il demanda ce que c’était. On lui répondit que c’était Jésus de Nazareth qui passait. 
Lorsqu’il entendit que c’était Jésus de Nazareth, il se mit à crier : Jésus, Fils de David, aie 
pitié de moi ! Mais beaucoup le rabrouaient pour le faire taire. Lui, cependant, criait de plus 
belle : Fils de David, aie pitié de moi ! Jésus s’arrêta et dit : Appelez-le ! On appela 
l’aveugle en lui disant : Courage, lève-toi, il t’appelle. A ces mots, il jeta son manteau, se 
leva d’un bond et vint vers Jésus. Jésus lui dit : Que veux-tu que je fasse pour toi ? Maître, 
lui répondit l’aveugle, fais que je puisse voir ! Va, lui dit Jésus. Parce que tu as cru en moi, 
tu es guéri. Aussitôt, il recouvra la vue et suivit Jésus sur le chemin, en louant Dieu. En 
voyant ce qui s’était passé, toute la foule se mit aussi à louer Dieu.  

Pris de pitié pour eux, Jésus leur toucha les yeux. Aussitôt, ils recouvrèrent la vue5 et le 
suivirent.  

 

Comme la foule écoutait ces paroles, Jésus continua en racontant une parabole. En effet, 
il se rapprochait de Jérusalem et l’on s’imaginait que le royaume de Dieu allait se manifes-
ter immédiatement. Voici donc ce qu’il dit : Un homme de famille noble était sur le point de 
partir pour un pays lointain afin d’y être officiellement nommé roi, avant de revenir ensuite 
dans ses Etats. Il convoqua dix de ses serviteurs et leur remit, à chacun, une pièce d’or. 
Puis il leur recommanda : “Faites fructifier cet argent jusqu’à mon retour !” Mais cet 
homme était détesté par les habitants de son pays. Aussi, ils envoyèrent, derrière lui, une 
délégation chargée de dire : “Nous ne voulons pas que cet homme-là règne sur nous !”6  

Après avoir été nommé roi, il revint dans son pays et fit appeler les serviteurs auxquels 
il avait confié l’argent. Il voulait savoir ce qu’ils en avaient retiré. Le premier se présenta et 
dit : “Seigneur, ta pièce d’or en a rapporté dix autres.” “C’est bien, lui dit le maître, tu es 
un bon serviteur ! Tu t’es montré fidèle dans une petite affaire. Je te nomme gouverneur de 
dix villes.” Le deuxième s’approcha et dit : “Seigneur, ta pièce d’or en a rapporté cinq au-
tres.” Le maître lui dit : “Eh bien, je te confie le gouvernement de cinq villes.” Finalement, 
un autre vint et dit : “Seigneur, voici ta pièce d’or; je l’ai gardée enveloppée dans un mou-
choir. En effet, j’avais peur de toi, parce que tu es un homme sévère; tu retires de l’argent 
que tu n’as pas placé, tu moissonnes ce que tu n’as pas semé.” “Vaurien ! dit le maître, tu 
viens de prononcer ta propre condamnation.7 Tu savais que je suis un homme sévère, qui 
retire de l’argent que je n’ai pas placé et qui moissonne ce que je n’ai pas semé. Pourquoi 
alors n’as-tu pas déposé mon argent à la banque ? A mon retour, je l’aurais retiré avec les 
intérêts.” Puis il ordonna à ceux qui étaient là : “Retirez-lui cette pièce d’or et donnez-la à 
celui qui en a dix!" "Mais, Seigneur, lui firent-ils remarquer, il a déjà dix pièces !” “Eh bien, 
je vous le déclare, à celui qui a, on donnera encore, mais à celui qui n’a pas, on ôtera 
même ce qu’il a. D’autre part, amenez-moi ici mes ennemis qui n’ont pas voulu que je rè-
gne sur eux, et qu’on les mette à mort devant moi.”8 

                                                      

5 Cf. Ps 119.18 – Ouvre mes yeux, pour que je contemple Les merveilles de ta loi ! 
  Cf. Es 42.7 - Pour ouvrir les yeux des aveugles, pour faire sortir de prison le captif et de leur cachot les habi-

tants des ténèbres. 
6 Cf. Ps 2.1-3 - Pourquoi les nations s’agitent-elles et les peuples ont-ils de vaines pensées ? Les rois de la terre 

se dressent et les princes se liguent ensemble contre l’Eternel et contre son messie : Brisons leurs liens, et reje-
tons loin de nous leurs chaînes ! 

7 Cf. Job 15.6 - Ce n’est pas moi, c’est ta bouche qui te condamne. Ce sont tes lèvres qui déposent contre toi. 
8 Cf. Ps 2.9,12 – Tu les briseras avec un sceptre de fer. Comme le vase d’un potier, tu les mettras en pièces. 

Embrassez le fils, de peur qu’il ne se mette en colère, et que vous ne périssiez dans votre voie, car sa colère est 
prompte à s’enflammer. Heureux tous ceux qui se réfugient en lui ! 
  Ps 21.9,10 - Ta main trouvera tous tes ennemis, ta droite trouvera ceux qui te haïssent. Tu les rendras tels 

qu’une fournaise ardente, le jour où tu te montreras; l’Eternel les engloutira dans sa colère, et le feu les dévorera. 
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Après avoir dit cela, Jésus partit, suivi de ses disciples, pour monter à Jérusalem.  
 

Samedi (Sabbat, dès vendredi soir), dimanche 
 
Six jours avant la Pâque, Jésus se rendit à Béthanie où habitait Lazare, celui qu’il avait 

ressuscité d’entre les morts.  On prépara là un festin en son honneur. Marthe s’occupait du 
service, et Lazare avait pris place à table avec Jésus. Marie prit alors un demi-litre de nard 
pur, un parfum très cher: elle le répandit sur les pieds de Jésus et les essuya avec ses che-
veux. Toute la maison fut remplie de l’odeur de ce parfum. Judas Iscariot, l’un des disciples 
de Jésus, celui qui allait le trahir, dit : Pourquoi n’a-t-on pas vendu ce parfum ? On aurait 
pu donner aux pauvres au moins trois cents deniers ! S’il parlait ainsi, ce n’était pas parce 
qu’il se souciait des pauvres; mais il était voleur et, comme c’était lui qui gérait la bourse 
commune, il gardait pour lui ce qu’on y mettait. Mais Jésus intervint : Laisse-la faire ! C’est 
pour le jour de mon enterrement qu’elle a réservé ce parfum. Des pauvres, vous en aurez 
toujours autour de vous !9 Tandis que moi, vous ne m’aurez pas toujours avec vous.  

Vraiment, je vous l’assure, dans le monde entier, partout où l’Evangile sera annoncé, on 
racontera aussi, en souvenir de cette femme, ce qu’elle vient de faire.  

Entre-temps, on apprit que Jésus était à Béthanie. Les gens s’y rendirent en foule, non 
seulement à cause de Jésus, mais aussi pour voir Lazare qu’il avait ressuscité d’entre les 
morts. Alors les chefs des prêtres décidèrent aussi de faire mourir Lazare. Car, à cause de 
lui, beaucoup se détournaient d’eux pour croire en Jésus.  

 
Le lendemain, une foule immense était à Jérusalem pour la fête. On apprit que Jésus 

était en chemin vers la ville.  
Aux approches de Bethphagé et de Béthanie, près de la colline appelée “mont des Oli-

viers”, il envoya deux de ses disciples en disant : Allez à ce village qui est devant vous. Dès 
que vous y serez entrés, vous trouverez un ânon attaché que personne n’a encore monté. 
Détachez-le et conduisez-le ici. Si quelqu’un vous demande : “Pourquoi le détachez-
vous ?”, vous lui répondrez simplement : “Parce que le Seigneur en a besoin.” 

Tout cela arriva pour que se réalise la prédiction du prophète : Dites à la communauté 

de Sion : Voici ton Roi qui vient à toi; humble, il vient monté sur une ânesse, sur un ânon, 

le petit d’une bête de somme.10  
Ils partirent donc, trouvèrent un ânon attaché dehors, près d’une porte dans la rue, et le 

détachèrent. Quelques personnes, qui se trouvaient là, leur dirent : Holà ! Qu’est-ce qui 
vous prend de détacher cet ânon ? Ils répondirent comme Jésus le leur avait ordonné et on 
les laissa faire. Ils amenèrent l’ânon à Jésus et posèrent leurs manteaux sur son dos, et 
Jésus s’assit dessus. Beaucoup de gens étendirent leurs manteaux sur le chemin;11 
d’autres, des branches vertes coupées dans les champs.  

Une foule immense était à Jérusalem pour la fête. On apprit que Jésus était en chemin 
vers la ville. Alors les gens arrachèrent des rameaux aux palmiers et sortirent à sa ren-
contre en criant : Hosanna ! Béni soit celui qui vient de la part du Seigneur !12 Vive le roi 
d’Israël !  

Toute la multitude des disciples, dans un élan de joie, se mit à louer Dieu d’une voix 
forte pour tous les miracles qu’ils avaient vus : Béni soit le roi qui vient de la part du Sei-
gneur, disaient-ils. Paix dans le ciel, et gloire à Dieu au plus haut des cieux !  

Béni soit le royaume qui vient, le royaume de David, notre Père ! Hosanna à Dieu au 
plus haut des cieux !  

                                                      

9 Dt 15.11 - Il ne manquera pas de pauvres au milieu du pays; c’est pourquoi je te donne ce commandement : 
Tu devras ouvrir ta main à ton frère, au malheureux et au pauvre dans ton pays.  

10 Za 9.9 - Sois transportée d’allégresse, fille de Sion ! Lance des clameurs, fille de Jérusalem ! Voici ton roi, il 
vient à toi; il est juste et victorieux, il est humble et monté sur un âne, sur un ânon, le petit d’une ânesse. 

11 Cf. 2 R 9.13 - Ils se hâtèrent alors de prendre chacun son vêtement, qu’ils mirent sous Jéhu en haut des mar-
ches; ils sonnèrent du cor et dirent : Jéhu est roi ! 

12 Ps 118.25,26 - Eternel, accorde le salut ! Eternel, donne le succès ! Béni soit celui qui vient au nom de 
l’Eternel ! Nous vous bénissons de la maison de l’Eternel. 
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A ce moment-là, quelques pharisiens qui se trouvaient dans la foule interpellèrent Jé-
sus : Maître, fais taire tes disciples ! Jésus leur répondit : Je vous le déclare, s’ils se taisent, 
les pierres crieront !13  

Quand il fut arrivé tout près de la ville, il l’embrassa du regard et pleura sur elle14 : Ah, 
dit-il, si seulement tu avais compris, toi aussi, en ce jour, de quoi dépend ta paix ! Mais, 
hélas, à présent, tout cela est caché à tes yeux. Des jours de malheur vont fondre sur toi. 
Tes ennemis t’entoureront d’ouvrages de siège, t’encercleront et te presseront de tous cô-
tés. Ils te détruiront complètement, toi et les habitants qui seront dans tes murs, et ils ne 
laisseront pas chez toi une pierre sur une autre.15 Pourquoi ? Parce que tu n’as pas su re-
connaître le moment où Dieu est venu pour toi.  

Sur le moment, ses disciples ne comprirent pas ce qui se passait, mais quand Jésus fut 
entré dans sa gloire, ils se souvinrent que ces choses avaient été écrites à son sujet et 
qu’elles lui étaient arrivées. Tous ceux qui étaient avec Jésus lorsqu’il avait appelé Lazare à 
sortir du tombeau et l’avait ressuscité d’entre les morts, témoignaient de ce qu’ils avaient 
vu. D’ailleurs, si les foules venaient si nombreuses au-devant de lui, c’était aussi parce 
qu’elles avaient entendu parler du signe miraculeux qu’il avait accompli. Alors les pharisiens 
se dirent les uns aux autres : Vous le voyez : vous n’arriverez à rien, tout le monde le suit !  

Une fois entré dans Jérusalem, Jésus se rendit au Temple et y observa attentivement 
tout ce qui s’y passait. Ensuite, comme il se faisait déjà tard, il quitta la ville avec les Douze 
pour se rendre à Béthanie.  

 
Le lendemain, comme il sortait de Béthanie avec eux, il eut faim. Il aperçut, de loin, un 

figuier couvert de feuillage. Il se dirigea vers cet arbre pour voir s’il y trouverait quelque 
fruit. Quand il se fut approché, il n’y trouva que des feuilles, car ce n’était pas la saison des 
figues. S’adressant alors au figuier, il lui dit : Que plus jamais personne ne mange de fruit 
venant de toi !16 Et ses disciples l’entendirent.  

 
Quand Jésus entra dans Jérusalem, toute la ville fut en émoi. Partout on demandait : Qui 

est-ce ? Et la foule qui l’accompagnait répondait : C’est Jésus le prophète, de Nazareth en 
Galilée. Jésus entra dans la cour du Temple. Il en chassa tous les marchands, ainsi que 
leurs clients. Il renversa les comptoirs des changeurs d’argent,17 ainsi que les chaises des 
marchands de pigeons,18 et il leur dit-Il est écrit : : On appellera ma maison une maison de 

prière pour tous les peuples,19 mais vous, vous en faites un repaire de brigands.20 Des 

                                                      

13 Cf. Hab 2.11 - Car la pierre crie de la muraille, et la poutre lui répond de la charpente. 
14 Cf. Jér 14.17 – Tu leur diras cette parole : Mes yeux fondent en larmes nuit et jour, sans arrêt; car la vierge, 

fille de mon peuple, a été frappée d’un grand désastre, d’une plaie très douloureuse. 
   Cf. Ps 119.136 - Mes yeux répandent des torrents d’eaux, parce qu’on n’observe pas ta loi. 
15 Cf. Es 29.3 - Je camperai contre toi tout à l’entour, je te cernerai par des postes armés, j’élèverai contre toi 

des retranchements. 
16 Cf. Es 5.4-7 - Qu’y avait-il encore à faire à ma vigne que je n’aie pas fait pour elle ? Pourquoi, quand j’ai es-

péré qu’elle produirait des raisins, a-t-elle produit des fruits infects ? Or donc, je vous ferai maintenant connaître 
ce que je vais faire à ma vigne. J’en arracherai la haie, pour qu’elle soit broutée; je ferai des brèches dans sa 
clôture, pour qu’elle soit foulée aux pieds. Je la réduirai en ruine; elle ne sera plus taillée, ni cultivée; les ronces et 
les épines y croîtront; et je donnerai mes ordres aux nuées, afin qu’elles ne laissent plus tomber la pluie sur elle. 
Or, la vigne de l’Eternel des armées, c’est la maison d’Israël, et les hommes de Juda, c’est le plant qu’il chérissait. 
Il avait espéré la droiture, et voici la forfaiture ! La justice, et voici le cri du vice ! 

17 Cf. Dt 14.24-26 – Peut-être, le chemin sera-t-il trop long pour ce transport, à cause de ton éloignement du 
lieu qu’aura choisi l’Eternel, ton Dieu, pour y faire résider son nom, parce que l’Eternel, ton Dieu, t’aura béni. 
Alors, tu échangeras ta dîme contre de l’argent, tu serreras cet argent dans ta main et tu iras au lieu que l’Eternel, 
ton Dieu, aura choisi. Là, tu échangeras l’argent contre tout ce que tu désireras, gros et menu bétail, vin et li-
queurs, tout ce qui te fera plaisir, tu mangeras là devant l’Eternel, ton Dieu, et tu te réjouiras, toi et ta famille. 
   Cf. Lév 27.25 - Toutes tes estimations se feront en sicles du sanctuaire : le sicle est de vingt guéras. 
18 Cf. Lév 1.14 - Si son oblation à l’Eternel est un holocauste d’oiseaux, il offrira des tourterelles ou des jeunes 

pigeons. 
19 Es 56.7 - Je les amènerai sur ma montagne sainte et je les réjouirai dans ma Maison de prière; leurs holo-

caustes et leurs sacrifices seront agréés sur mon autel; car ma Maison sera appelée une Maison de prière pour 
tous les peuples. 

20 Jér 7.11 - Est-elle à vos yeux une caverne de brigands, cette Maison sur laquelle mon nom est invoqué ? Je le 
vois moi-même, dit l’Eternel. 
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aveugles et des paralysés s’approchèrent de lui dans la cour du Temple et il les guérit. 
Quand les chefs des prêtres et les spécialistes de la Loi virent les miracles extraordinaires 
qu’il venait d’accomplir, quand ils entendirent les cris des enfants dans la cour du Temple : 
“Hosanna au Fils de David !”, ils se mirent en colère et lui dirent : Tu entends ce qu’ils 
crient ? Parfaitement, leur répondit Jésus. Et vous, n’avez-vous donc jamais lu cette pa-
role : De la bouche des tout petits et de celle des nourrissons, tu as su tirer ta louange.21 
Puis il les laissa et quitta la ville pour se rendre à Béthanie, où il passa la nuit.  

 
Lundi 

 
Le lendemain matin, en passant par là, ils virent le figuier : il avait séché jusqu’aux raci-

nes. Pierre, se souvenant de ce qui s’était passé, dit à Jésus : Maître ! regarde le figuier 
que tu as maudit : il est devenu tout sec !22 Jésus répondit : Ayez foi en Dieu. Vraiment, je 
vous l’assure, si vous avez la foi, si vous ne doutez pas, non seulement vous pourrez ac-
complir ce que j’ai fait à ce figuier, mais même si quelqu’un dit à cette colline : “Soulève-toi 
de là et jette-toi dans la mer”, sans douter dans son cœur, mais en croyant que ce qu’il dit 
va se réaliser, la chose s’accomplira pour lui. C’est pourquoi je vous le déclare : tout ce que 
vous demandez dans vos prières, croyez que vous l’avez reçu et cela vous sera accordé. 
Quand vous priez, si vous avez quoi que ce soit contre quelqu’un, pardonnez-lui, pour que 
votre Père céleste vous pardonne, lui aussi, vos fautes.  Mais si vous ne pardonnez pas, 
votre Père qui est dans les cieux ne vous pardonnera pas non plus vos fautes.  

 
Ils retournèrent à Jérusalem. Pendant que Jésus enseignait le peuple dans la cour du 

Temple et lui annonçait la Bonne Nouvelle, les chefs des prêtres, les spécialistes de la Loi et 
les responsables du peuple l’abordèrent et lui demandèrent : De quel droit agis-tu ainsi ? 
Qui t’a donné le droit de faire cela ?23 Jésus leur répondit : J’ai aussi une question à vous 
poser, une seule. Si vous me répondez, je vous dirai de quel droit je fais cela : De qui Jean 
tenait-il son mandat pour baptiser ? De Dieu ou des hommes ? Répondez-moi ! Alors ils se 
mirent à raisonner entre eux : Si nous disons : “De Dieu”, il va demander : “Pourquoi alors 
n’avez-vous pas cru en lui ?” Mais, d’autre part, si nous répondons : “Des hommes”, 
alors ?… Ils craignaient les réactions de la foule, car tout le monde pensait que Jean était 
un vrai prophète. Ils répondirent donc à Jésus : Nous ne savons pas. Et Jésus répliqua : 
Alors, moi non plus, je ne vous dirai pas de quel droit j’agis comme je le fais.24  

 
Que pensez-vous de l’histoire que voici ? ajouta Jésus. Un homme avait deux fils. Il alla 

trouver le premier et lui dit : “Mon fils, va aujourd’hui travailler dans notre vigne.” “Je n’en 
ai pas envie”, lui répondit celui-ci. Mais, plus tard, il regretta d’avoir répondu ainsi et se 
rendit dans la vigne. Le père alla trouver le second fils et lui fit la même demande. Celui-ci 
lui répondit : “Oui, mon Seigneur, j’y vais !” Mais il n’y alla pas.25 Lequel des deux a fait la 
volonté de son père ? C’est le premier, répondirent-ils. Et Jésus ajouta : Vraiment, je vous 
l’assure: les collecteurs d’impôts et les prostituées vous précéderont dans le royaume de 
Dieu. En effet, Jean est venu, il vous a montré ce qu’est une vie juste, et vous n’avez pas 
cru en lui, tandis que les collecteurs d’impôts et les prostituées ont cru en lui. Et, bien que 

                                                      

21 Ps 8.3 - Par la bouche des enfants et des nourrissons tu as fondé ta force à cause de tes adversaires, pour 
imposer silence à l’ennemi et au vindicatif. 

22 Cf. Os 9.16 - Ephraïm est frappé, sa racine est devenue sèche; ils ne porteront plus de fruit; et s’ils ont des 
enfants, je ferai périr le fruit chéri de leurs entrailles. 

23 Cf. Ex 2.14 -  Il répondit : Qui t’a établi chef et juge sur nous ? Parles-tu pour me tuer, comme tu as tué 
l’Egyptien ? Moïse eut peur et se dit : Sûrement l’affaire est connue.  

24 Cf. Job 5.13 - Il prend les sages dans leur propre ruse, et le conseil des hommes astucieux ne fait pas long 
feu, 

25 Cf. Ez 33.31 -  Ils se rendent en foule auprès de toi, et mon peuple s’assied devant toi. Ils écoutent tes paro-
les, mais ils ne les mettent pas en pratique, car ils agissent avec des paroles aimables à la bouche, alors que la 
cupidité mène leur cœur. 
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vous ayez eu leur exemple sous vos yeux, vous n’avez pas éprouvé les regrets qui auraient 
pu vous amener enfin à croire en lui.  

 

Ecoutez encore une parabole : Un homme avait une propriété. Il y planta une vigne,26 
l’entoura d’une haie, y creusa un trou pour le pressoir et y construisit une tour pour la sur-
veiller. Après cela, il la loua à des vignerons et partit en voyage. A l’approche des vendan-
ges, il envoya ses serviteurs auprès de ces vignerons pour recevoir la part de récolte qui lui 
revenait. Mais les vignerons se précipitèrent sur ces serviteurs : l’un d’eux fut roué de 
coups et couvert d’insultes, il le renvoyèrent les mains vides. un autre fut tué. Le maître 
persévéra et leur en envoya un troisième. Celui-là aussi, ils le chassèrent, après l’avoir 
grièvement blessé et assommé à coups de pierres. Le propriétaire envoya alors d’autres 
serviteurs, plus nombreux que les premiers. Mais ils furent reçus de la même manière par 
les vignerons.27 Finalement, le propriétaire du vignoble se dit alors : Que faire ? Je leur en-
verrai mon fils bien-aimé; peut-être auront-ils du respect pour lui. Mais dès que les vigne-
rons aperçurent le fils, ils se dirent entre eux : “Voilà l’héritier ! Venez ! Tuons-le ! Et nous 
récupérerons son héritage.”28 Ils se jetèrent donc sur lui, le traînèrent hors du vignoble et 
le tuèrent. Quand le propriétaire de la vigne viendra, comment agira-t-il envers ces vigne-
rons ? Ils lui répondirent : Il fera exécuter sans pitié ces misérables, puis il confiera le soin 
de sa vigne à d’autres vignerons qui lui donneront sa part de récolte en temps voulu. Il 
viendra lui-même, fera exécuter ces vignerons et confiera le soin de sa vigne à d’autres. 
Pas question ! s’écrièrent les auditeurs de Jésus en entendant cela. Mais lui, fixant le regard 
sur eux, leur dit : Que signifie donc ce texte de l’Ecriture : La pierre rejetée par les cons-
tructeurs est devenue la pierre principale, à l’angle de l’édifice. C’est le Seigneur qui l’a 
voulu ainsi et c’est un prodige à nos yeux.29 Voilà pourquoi je vous déclare que le royaume 
de Dieu vous sera enlevé et sera donné à un peuple qui en produira les fruits. Mais : Celui 
qui tombera sur cette pierre-là, se brisera la nuque, et si elle tombe sur quelqu’un, elle 

                                                      

26 Cf. Ps 80.9 - Tu avais arraché de l’Egypte une vigne; tu as chassé des nations et tu l’as plantée. 
   Cf. Jér 2.21 - Je t’avais plantée comme une vigne excellente d’un plant d’une qualité tout à fait sûre; com-

ment as-tu changé à mon égard ? Vous n’êtes que les boutures d’une vigne étrangère. 
27 Cf. 2R 17.14 - Mais ils n’ont pas écouté et ils ont raidi leur nuque, comme l’avaient fait leurs pères qui 

n’avaient pas cru en l’Eternel, leur Dieu. 
   Cf. 1R 19.10 - Il répondit : J’ai déployé mon zèle pour l’Eternel, le Dieu des armées; car les Israélites ont 

abandonné ton alliance, ils ont renversé tes autels, ils ont tué par l’épée tes prophètes; je suis resté, moi seul, et 
ils cherchent à prendre ma vie. 
   Cf. 2Chr 24.19 - L’Eternel envoya parmi eux des prophètes pour les faire revenir à lui. Les prophètes leur ap-

portèrent leur témoignage, mais ils ne prêtèrent pas l’oreille. 
   Cf. 2Chr 36.16 - Mais ils se moquaient des messagers de Dieu, ils méprisaient ses paroles et se raillaient de 

ses prophètes, jusqu’à ce que la fureur de l’Eternel contre son peuple monte et soit sans remède. 
   Cf. Néh 9.26 - Mais ils se soulevèrent et se révoltèrent contre toi. Ils tournèrent le dos à ta loi, tuèrent tes 

prophètes qui les conjuraient de revenir à toi, et se livrèrent à de grands outrages. 
   Cf. Jér 2.30 - En vain ai-je frappé vos fils; ils n’ont pas voulu recevoir de leçon; votre épée a dévoré vos pro-

phètes, comme un lion destructeur. 
   Cf. Jér 7.25,26 - Depuis le jour où vos pères sont sortis du pays d’Égypte, jusqu’à ce jour, je vous ai envoyé 

tous mes serviteurs, les prophètes, je les ai envoyés chaque jour, dès le matin. Mais ils ne m’ont pas écouté, ils 
n’ont pas prêté l’oreille; ils ont raidi leur nuque, ils ont fait le mal plus que leurs pères. 
   Cf. Jér 25.4 - L’Eternel vous a envoyé tous ses serviteurs, les prophètes, il les a envoyés dès le matin; et vous 

n’avez pas écouté, vous n’avez pas tendu l’oreille pour écouter.  
   Cf. Dan 9.6 - Nous n’avons pas écouté tes serviteurs, les prophètes, qui ont parlé en ton nom à nos rois, à 

nos princes, à nos pères et à tout le peuple du pays. 
   Cf. Za 7.11,12 - Mais ils refusèrent d’être attentifs, ils eurent une épaule rebelle et endurcirent leurs oreilles 

pour ne pas entendre.  Ils rendirent leur cœur dur comme le diamant pour ne pas écouter la loi et les paroles que 
l’Eternel des armées leur avait envoyées par son Esprit, par l’intermédiaire des premiers prophètes. Cela fut la 
cause d’une grande indignation de la part de l’Eternel des armées. 

28 Cf. Gen 37.20 - Venez maintenant, tuons-le et jetons-le dans une des citernes; nous dirons qu’une bête fé-
roce l’a dévoré, et nous verrons ce que deviendront ses rêves. 

29 Ps 118.22,23 - La pierre qu’ont rejetée ceux qui bâtissaient est devenue la pierre principale, celle de l’angle. 
C’est bien de l’Eternel que cela est venu, et c’est un prodige à nos yeux.  
   Cf. Es 28.16 - C’est pourquoi ainsi parle le Seigneur, l’Eternel : Me voici ! J’ai mis pour fondement en Sion une 

pierre, une pierre éprouvée, une pierre angulaire de prix, solidement posée; celui qui la prendra pour appui n’aura 
pas hâte (de fuir). 
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l’écrasera.30 Après avoir entendu ces paraboles, les chefs des prêtres et les pharisiens com-
prirent que c’était eux que Jésus visait. Ils cherchaient un moyen de l’arrêter, mais ils 
avaient peur des réactions de la foule, car tous considéraient Jésus comme un prophète. Ils 
le laissèrent donc, et se retirèrent.  

 

Jésus leur parla de nouveau au moyen de paraboles. Il leur dit : Il en est du royaume 
des cieux comme d’un roi qui célèbre les noces de son fils. Il envoie ses serviteurs convier 
les invités aux noces. Mais ceux-ci refusent de venir. Alors il envoie d’autres serviteurs pour 
insister de sa part auprès des invités : “Portez-leur ce message : J’ai préparé mon banquet, 
j’ai fait tuer mes jeunes taureaux et mes plus belles bêtes, et tout est prêt. Venez donc aux 
noces.”31 Mais les invités restent indifférents, et s’en vont, l’un à son champ, l’autre à ses 
affaires. Les autres s’emparent des serviteurs, les maltraitent et les tuent. Alors le roi se 
met en colère. Il envoie ses troupes exterminer ces assassins et mettre le feu à leur ville. 
Ensuite, il dit à ses serviteurs : “Le repas de noces est prêt, mais les invités n’en étaient 
pas dignes. Allez donc aux carrefours des chemins et invitez au festin tous ceux que vous 
trouverez.” Alors les serviteurs s’en vont par les routes et rassemblent tous ceux qu’ils ren-
contrent, méchants et bons, de sorte que la salle des noces se remplit de monde. Le roi 
entre pour voir l’assistance. Il aperçoit là un homme qui n’a pas d’habit de noces.32 “Mon 
ami, lui demande-t-il, comment as-tu pu entrer ici sans être habillé comme il convient pour 
un mariage ?” L’autre ne trouve rien à répondre. Alors le roi dit aux serviteurs : “Prenez-le 
et jetez-le, pieds et poings liés, dans les ténèbres du dehors où il y a des pleurs et d’amers 
regrets.” Car, beaucoup sont invités, mais ceux qui sont élus sont peu nombreux.  

 

Dès lors, ils le surveillèrent de près et envoyèrent auprès de lui des agents qui feraient 
semblant d’être des hommes pieux. Ils devaient le prendre en défaut dans ses paroles.33 
Ainsi ils pourraient le livrer au pouvoir et à l’autorité du gouverneur romain.  

Les pharisiens s’éloignèrent et discutèrent entre eux pour trouver une question à poser à 
Jésus, afin de le prendre au piège par ses propres paroles. Ils lui envoyèrent donc quel-
ques-uns de leurs disciples accompagnés de gens du parti d’Hérode. Ces émissaires lui di-
rent : Maître, nous savons que tu dis la vérité et que tu enseignes en toute vérité comment 
Dieu nous demande de vivre. Tu ne te laisses influencer par personne, car tu ne regardes 
pas à la position sociale des gens. Dis-nous donc ce que tu penses de ceci : A-t-on, oui ou 
non, le droit de payer des impôts à César ?34 Mais Jésus, connaissant leurs mauvaises in-
tentions, leur répondit : Hypocrites ! Pourquoi me tendez-vous un piège ? Montrez-moi une 
pièce qui sert à payer cet impôt. Ils lui présentèrent une pièce d’argent. Alors il leur de-

                                                      

30 Cf. Es 8.14 - Alors il sera un sanctuaire, mais aussi une pierre de malheur, un rocher qui fait trébucher pour 
Lorsque des frères habiteront ensemble, si l’un d’entre eux meurt sans laisser de fils, la femme du défunt ne se 
mariera pas au dehors avec un étranger, mais son beau-frère ira vers elle, la prendra pour femme et l’épousera 
comme beau-frère.  Le premier-né qu’elle enfantera portera le nom du frère défunt, afin que ce nom ne soit pas 
effacé d’Israël. 
   Cf. Dan 2.34,35 - Tu regardais, lorsqu’une pierre se détacha sans le secours d’aucune main, frappa les pieds 

de fer et d’argile de la statue et les réduisit en poussière. Alors le fer, l’argile, le bronze, l’argent et l’or furent 
pulvérisés ensemble et devinrent comme la balle qui s’échappe d’une aire en été; le vent les emporta, et nulle 
trace n’en fut retrouvée. Mais la pierre qui avait frappé la statue devint une grande montagne et remplit toute la 
terre. 

31 Cf. Es 55.1,2 - O vous tous qui avez soif, venez vers les eaux, même celui qui n’a point d’argent ! Venez, 
achetez et mangez, venez, achetez du vin et du lait, sans argent, sans rien payer ! Pourquoi pesez-vous de 
l’argent pour ce qui n’est pas du pain ? Pourquoi peinez-vous pour ce qui ne rassasie pas ? Ecoutez-moi donc et 
mangez ce qui est bon, et vous vous délecterez de mets succulents. 

32 Cf. Es 61.10 - Je me réjouirai pleinement en l’Eternel, mon âme sera ravie d’allégresse en mon Dieu; car il 
m’a revêtu des vêtements du salut, il m’a couvert du manteau de la justice, comme le fiancé s’orne d’une parure 
tel un sacrificateur, comme la fiancée se pare de ses atours. 

33 Cf. Ps 56.7 - Ils complotent, ils épient, ils montent la garde sur mes talons, parce qu’ils en veulent à ma vie. 
   Cf. Es 29.21 - Ceux qui condamnaient l’homme en justice, tendaient des pièges à qui accusait à la porte et 

écartaient le juste (par des accusations) sans fondement.  
34 Cf. Pr 26.24-26 - Par ses lèvres celui qui a de la haine se déguise, et il met au-dedans de lui la tromperie. 

Lorsqu’il met de la grâce dans sa voix, ne le crois pas, car il y a sept abominations dans son cœur. Sa haine peut 
se cacher sous la dissimulation, sa méchanceté se révélera dans l’assemblée. 
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manda : Cette effigie et cette inscription, de qui sont-elles ? De César. Jésus leur dit alors : 
Rendez donc à César ce qui revient à César, et à Dieu ce qui revient à Dieu. En entendant 
cette réponse, ils en restèrent tout déconcertés. Ils furent incapables de le prendre en dé-
faut dans les propos qu’il tenait devant le peuple et, décontenancés par sa réponse, ils ne 
trouvèrent rien à répliquer.35 Ils le laissèrent donc et se retirèrent. 

 
Des sadducéens vinrent aussi le trouver. Ils prétendent que les morts ne ressuscitent 

pas. Ils lui demandèrent : Maître, dans ses écrits, Moïse nous a laissé ce commandement : 
Si un homme meurt en laissant une femme mais sans avoir eu d’enfant, son frère devra 

épouser sa veuve et donner une descendance au défunt.36 Or, il y avait sept frères. L’aîné 
s’est marié et il est mort sans laisser de descendant. Il a donc laissé sa veuve à son frère. 
Le deuxième a épousé la veuve, puis il est décédé, lui aussi, sans avoir eu de descendant. 
Le troisième a fait de même. Et ainsi de suite. Bref, les sept sont morts sans laisser de des-
cendance. La femme est restée la dernière, puis elle est morte. A la résurrection, quand ils 
ressusciteront tous, duquel d’entre eux sera-t-elle la femme ? Car tous les sept l’ont eue 
pour épouse ! Jésus leur dit : Vous êtes dans l’erreur, et en voici la raison : vous ne 
connaissez pas les Ecritures37 ni quelle est la puissance de Dieu. Dans le monde présent, 
hommes et femmes se marient. Mais ceux qui seront jugés dignes de ressusciter d’entre les 
morts pour faire partie du monde à venir, ne se marieront plus. Ils ne pourront pas non 
plus mourir, parce qu’ils seront comme les anges, et ils seront fils de Dieu, puisqu’ils seront 
ressuscités. Quant à la résurrection des morts, n’avez-vous jamais lu dans le livre de Moïse, 
lorsqu’il est question du buisson ardent, en quels termes Dieu lui a parlé ? Il lui a dit : Je 
suis le Dieu d’Abraham, le Dieu d’Isaac, le Dieu de Jacob.38 Dieu n’est pas le Dieu des 
morts, mais le Dieu des vivants. Oui, vous êtes complètement dans l’erreur. c’est donc bien 
que, pour lui, les patriarches sont tous les trois vivants. Là-dessus, quelques spécialistes de 
la Loi prirent la parole : Tu as bien répondu, Maître. Car ils n’osaient plus lui poser de ques-
tions.  

 

 Un des spécialistes de la Loi s’approcha de lui; il avait entendu cette discussion et avait 
remarqué avec quel à-propos Jésus avait répondu. Il lui demanda : Quel est le comman-
dement le plus important de tous ? Jésus répondit : Voici le commandement le plus impor-
tant : Ecoute, Israël, le Seigneur est notre Dieu, il est le seul Dieu; tu aimeras donc le Sei-

gneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta pensée et de toute ton 

énergie.39 C’est là le commandement le plus grand et le plus important. Et voici celui qui 
vient en second rang : Tu aimeras ton prochain comme toi-même.40 Il n’y a pas de com-
mandement plus important que ceux-là. C’est bien, Maître, lui dit le spécialiste de la Loi, tu 
as dit vrai : il n’y a qu’un seul Dieu, il n’y en a pas d’autre que lui : l’aimer de tout son 
cœur, de toute son intelligence et de toute son énergie, ainsi qu’aimer son prochain comme 

                                                      

35 Cf. Job 36.22 - Dieu se montre sublime par sa force; qui saurait enseigner comme lui ? 
   Cf. Ps 31.19 - Qu’elles deviennent muettes, les lèvres fausses, qui parlent avec audace contre le juste, avec 

orgueil et mépris ! 
36 Dt 25.5,6 - Lorsque des frères habiteront ensemble, si l’un d’entre eux meurt sans laisser de fils, la femme du 

défunt ne se mariera pas au dehors avec un étranger, mais son beau-frère ira vers elle, la prendra pour femme et 
l’épousera comme beau-frère. Le premier-né qu’elle enfantera portera le nom du frère défunt, afin que ce nom ne 
soit pas effacé d’Israël.  

37 Cf. Dan 12.2 - Beaucoup de ceux qui dorment dans la poussière de la terre se réveilleront, les uns pour la vie 
éternelle et les autres pour la honte, pour l’abjection éternelle. 

38 Ex 3.6 - Et il ajouta : C’est moi le Dieu de ton père, le Dieu d’Abraham, le Dieu d’Isaac et le Dieu de Jacob. 
39 Dt 6.4,5 -  Ecoute, Israël, l’Eternel est notre Dieu, il est le seul Eternel. Tu aimeras l’Eternel, ton Dieu, de tout 

ton cœur, de toute ton âme et de toute ta force. 
   Cf. Dt 10.12 - Maintenant, Israël, que demande de toi l’Eternel, ton Dieu, si ce n’est que tu craignes l’Eternel, 

ton Dieu, afin de marcher dans toutes ses voies, d’aimer et de servir l’Eternel, ton Dieu, de tout ton cœur et de 
toute ton âme;  
   Cf. Jos 23.11 - Prenez donc bien garde à vous-mêmes et aimez l’Eternel, votre Dieu. 
40 Lév 19.18 - Tu ne te vengeras pas, et tu ne garderas pas de rancune envers les fils de ton peuple. Tu aimeras 

ton prochain comme toi-même. Je suis l’Eternel. 
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soi-même, c’est bien plus important que tous les holocaustes et tous les sacrifices.41 Jésus, 
voyant qu’il avait répondu avec intelligence, lui dit : Tu n’es pas loin du royaume de Dieu. 
Après cela, personne n’osa plus lui poser de question. Tout ce qu’enseignent la Loi et les 
prophètes est contenu dans ces deux commandements.  

 
Comme les pharisiens se trouvaient rassemblés là, Jésus les interrogea à son tour : 

Quelle est votre opinion au sujet du Messie ? D’après vous, de qui descend-il ? De David, 
lui répondirent-ils.42 Alors, comment se fait-il que David, parlant sous l’inspiration de 
l’Esprit de Dieu, l’appelle Seigneur ? En effet, il déclare : Le Seigneur a dit à mon Sei-

gneur : Viens siéger à ma droite, jusqu’à ce que j’aie mis tes ennemis sous tes pieds.43 Si 
donc David l’appelle son Seigneur, comment est-il possible que le Messie soit son descen-
dant ? Nul ne fut capable de lui donner un mot de réponse et, à partir de ce jour-là, per-
sonne n’osa plus lui poser de question. Il y avait là une foule nombreuse qui écoutait Jésus 
avec un vif plaisir. 

 
Alors Jésus, s’adressant à la foule et à ses disciples, dit : Les spécialistes de la Loi et les 

pharisiens sont chargés d’enseigner la Loi transmise par Moïse. Faites donc tout ce qu’ils 
vous disent, et réglez votre conduite sur leur enseignement.44 Mais gardez-vous de prendre 
modèle sur leurs actes, car ils parlent d’une manière et agissent d’une autre. Ils lient de 
pesants fardeaux et les placent sur les épaules des hommes; mais ils ne bougeraient même 
pas le petit doigt pour les déplacer. Dans tout ce qu’ils font, ils agissent pour être vus des 
hommes. Ainsi, les petits coffrets à versets qu’ils portent pendant la prière sont plus grands 
que ceux des autres, et les franges de leurs manteaux plus longues.45 Gardez-vous des 
spécialistes de la Loi qui aiment à parader en costumes de cérémonie, qui affectionnent 
qu’on les salue sur les places publiques, qui veulent les sièges d’honneur dans les synago-
gues et les meilleures places dans les banquets. Ils aiment qu’on les salue sur les places 
publiques et qu’on les appelle “Maître”. Mais vous, ne vous faites pas appeler “Maître”, car 
pour vous, il n’y a qu’un seul Maître, et vous êtes tous frères. Ne donnez pas non plus à 
quelqu’un, ici-bas, le titre de “Père”, car pour vous, il n’y a qu’un seul Père : le Père cé-
leste.46 Ne vous faites pas non plus appeler chefs, car un seul est votre Chef : le Christ. Le 

                                                      

41 Cf. Dt 4.35 - Tu as donc été éclairé, pour reconnaître que l’Eternel est Dieu, qu’il n’y en a point d’autre que 
lui. 
   Cf. Es 45.5,6 - Je suis l’Eternel, et il n’y en a point d’autre, à part moi il n’y a point de Dieu; je t’ai pourvu 

d’une ceinture, sans que tu me connaisses. C’est afin que l’on reconnaisse, du soleil levant au couchant, qu’en 
dehors de moi il n’y a que néant : Je suis l’Éternel, et il n’y en a point d’autre. 
   Cf. 1Sam 15.22 - Samuel dit : L’Eternel trouve-t-il autant de plaisir dans les holocaustes et les sacrifices, que 

dans l’obéissance à la voix de l’Eternel ? Voici : l’obéissance vaut mieux que les sacrifices, et la soumission vaut 
mieux que la graisse des béliers. 
   Cf. Os 6.6 - Car je veux la loyauté et non le sacrifice, et la connaissance de Dieu plus que les holocaustes. 
42 Cf. 2Sam 7.12 – Quand tes jours seront accomplis et que tu seras couché avec tes pères, je maintiendrai ta 

descendance après toi, celui qui sera sorti de tes entrailles, et j’affermirai son règne. 
   Cf. Es 11.1 – Puis un rameau sortira du tronc d’Isaï, et le rejeton de ses racines fructifiera. 
   Cf. Jér 23.5 - Voici que les jours viennent, —oracle de l’Eternel, où je susciterai à David un germe juste; il ré-

gnera en roi et prospérera, il pratiquera le droit et la justice dans le pays. 
   Cf. Jér 33.15 - En ces jours-là, en ce temps-là, je ferai germer à David un germe de justice; il pratiquera le 

droit et la justice dans le pays. 
43 Ps 110.1 - Oracle de l’Eternel à mon Seigneur : Assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce que je fasse de tes enne-

mis ton marchepied. 
44 Cf. Dt 17.9,10 – Tu iras vers les sacrificateurs Lévites et vers le juge qui sera alors en fonctions; tu les consul-

teras et ils prononceront pour toi la sentence de jugement. Tu agiras conformément à la sentence qu’ils prononce-
ront pour toi dans le lieu que choisira l’Eternel, et tu auras soin d’agir d’après tout ce qu’ils t’enseigneront. 
   Cf. Mal 2.7 - Car les lèvres du sacrificateur gardent la connaissance, et c’est à sa bouche qu’on demande la loi, 

parce qu’il est un messager de l’Eternel des armées. 
45 Cf. Dt 11.18 – Vous mettrez dans votre cœur et dans votre âme mes paroles que voici. Vous les lierez comme 

un signe sur vos mains, et elles seront comme des fronteaux entre vos yeux.  
   Cf. No 15.38 - Parle aux Israélites, et tu leur diras qu’à chaque génération ils se fassent une frange au bord de 

leurs vêtements, et qu’ils mettent un cordon violet sur cette frange du bord de leurs vêtements. 
46 Es 63.16 - C’est toi, cependant, qui est notre Père, ce n’est pas Abraham qui nous a connus, ce n’est pas 

Israël qui nous a distingués; c’est toi, Eternel, qui es notre Père, qui, dès l’éternité, t’appelles notre rédempteur. 
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plus grand parmi vous sera votre serviteur. Car celui qui s’élève sera abaissé; et celui qui 
s’abaisse lui-même sera élevé.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Parce que vous barrez 
aux autres l’accès au royaume des cieux. Non seulement vous n’y entrez pas vous-mêmes, 
mais vous empêchez d’entrer ceux qui voudraient le faire.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites, car vous dépouillez les 
veuves de leurs biens, tout en faisant de longues prières pour l’apparence. C’est pourquoi 
votre condamnation n’en sera que plus sévère.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Vous parcourez terre et 
mer pour amener ne fût-ce qu’un seul païen à votre religion, et quand vous l’avez gagné, 
vous lui faites mériter l’enfer deux fois plus que vous.  

Malheur à vous, guides aveugles ! En effet, vous dites : Si quelqu’un jure “par le Tem-
ple”, il n’est pas tenu par son serment, mais s’il jure “par l’or du Temple”, il doit tenir son 
serment. Insensés et aveugles que vous êtes ! Qu’est-ce qui est plus important : l’or ou le 
Temple qui rend cet or sacré ? Ou bien vous dites : Si quelqu’un jure “par l’autel”, il n’est 
pas tenu par son serment; mais s’il jure “par l’offrande qui est sur l’autel”, il doit tenir son 
serment. Aveugles que vous êtes ! Qu’est-ce qui est plus important : l’offrande ou l’autel 
qui rend cette offrande sacrée ?47 En fait, celui qui jure “par l’autel”, jure à la fois par l’autel 
et par tout ce qui est dessus. Celui qui jure “par le Temple”, jure à la fois par le Temple et 
par celui qui y habite. Celui qui jure “par le ciel”, jure à la fois par le trône de Dieu et par 
celui qui y siège.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Vous vous acquittez 
scrupuleusement de la dîme sur la menthe, l’anis et le cumin,48 mais vous laissez de côté 
ce qu’il y a de plus important dans la Loi, c’est-à-dire la justice, la bonté et la fidélité.49 
Voilà ce qu’il fallait pratiquer, sans négliger le reste. Guides aveugles que vous êtes ! Vous 
avez soin de filtrer vos boissons pour éliminer le moindre moucheron, et vous avalez le 
chameau tout entier.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Vous nettoyez soigneu-
sement l’extérieur de vos coupes et de vos assiettes, mais vous les remplissez du produit 
de vos vols et de ce que vos désirs incontrôlés convoitent. Pharisien aveugle, commence 
donc par purifier l’intérieur de la coupe et de l’assiette, alors l’extérieur lui-même sera pur.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Vous êtes comme ces 
tombeaux crépis de blanc, qui sont beaux au-dehors. Mais à l’intérieur, il n’y a 
qu’ossements de cadavres et pourriture.50 Vous de même, à l’extérieur, vous avez l’air de 
justes aux yeux des hommes, mais, à l’intérieur, il n’y a qu’hypocrisie et désobéissance à 
Dieu.  

Malheur à vous, spécialistes de la Loi et pharisiens hypocrites ! Vous édifiez de somp-
tueux tombeaux aux prophètes, vous couvrez d’ornements ceux des justes. Vous dites : Si 
nous avions vécu du temps de nos ancêtres, nous ne nous serions pas associés à eux pour 
tuer les prophètes. En disant cela, vous attestez vous-mêmes que vous êtes bien les des-
cendants de ceux qui ont fait périr les prophètes. Eh bien, ce que vos pères ont commencé, 
portez-le à son comble !  

Serpents, race de vipères ! Comment pouvez-vous penser que vous éviterez le châti-
ment de l’enfer ? En effet, je vais vous envoyer des prophètes, des sages et des spécialis-

                                                      

47 Ex 29.37 - Pendant sept jours, tu fera l’expiation sur l’autel et tu le consacreras; l’autel sera très saint, et tout 
ce qui touchera l’autel sera consacré. 

48 Dt 14.22 - Tu lèveras la dîme de tout ce que produira ta semence, de ce que rapportera ton champ chaque 
année. 

49 Mi 6.8 – On t’a fait connaître, ô homme, ce qui est bien; et ce que l’Eternel demande de toi, c’est que tu pra-
tiques le droit, que tu aimes la loyauté, et que tu marches humblement avec ton Dieu. 
   Za 7.9,10 - Ainsi parle l’Eternel des armées : Jugez vraiment selon le droit, ayez l’un pour l’autre de la bien-

veillance et de la compassion. N’opprimez pas la veuve et l’orphelin, l’immigrant et le malheureux, et ne méditez 
pas l’un contre l’autre le mal dans vos cœurs. 

50 Cf. No 19.16 - Quiconque touchera, dans la campagne, un homme tué par l’épée, un mort, des ossements 
humains ou un tombeau, sera impur pendant sept jours.  
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tes de l’Ecriture : vous allez tuer ou crucifier les uns, fouetter les autres dans vos synago-
gues, et les persécuter d’une ville à l’autre, pour que retombe sur vous le châtiment 
qu’appelle le meurtre de tous les innocents, depuis celui d’Abel, le juste,51 jusqu’à celui de 
Zacharie, fils de Barachie, que vous avez assassiné entre le Temple et l’autel du sacrifice.52 
Oui, vraiment, je vous l’assure : le châtiment mérité par tous ces meurtres retombera sur 
les hommes de cette génération.  

Ah, Jérusalem ! Jérusalem ! toi qui fais mourir les prophètes et qui tues à coups de pier-
res ceux que Dieu t’envoie ! Combien de fois j’ai voulu rassembler tes habitants auprès de 
moi comme une poule rassemble ses poussins sous ses ailes ! Mais vous ne l’avez pas vou-
lu !53 Maintenant, votre maison va être abandonnée et restera déserte.54 En effet, je vous 
le déclare : Désormais, vous ne me verrez plus jusqu’à ce que vous disiez : Béni soit celui 
qui vient de la part du Seigneur !55 

 
Puis Jésus s’assit en face du tronc; il observait ceux qui y déposaient de l’argent. Beau-

coup de riches y avaient déjà déposé de fortes sommes quand arriva une pauvre veuve  qui 
déposa deux petites pièces, une somme minime. Alors Jésus appela ses disciples et leur 
dit : Vraiment, je vous l’assure, cette pauvre veuve a donné bien plus que tous ceux qui 
ont mis de l’argent dans le tronc. Car tous les autres ont seulement donné de leur superflu, 
mais elle, dans sa pauvreté, elle a donné tout ce qu’elle possédait, tout ce qu’elle avait 
pour vivre.56 

 
Parmi ceux qui étaient venus à Jérusalem pour adorer Dieu pendant la fête, il y avait 

aussi quelques personnes non-juives. Elles allèrent trouver Philippe qui était de Bethsaïda 
en Galilée et lui firent cette demande : Nous aimerions voir Jésus. Philippe alla le dire à 
André, puis tous deux allèrent ensemble le dire à Jésus. Celui-ci leur répondit : L’heure est 
venue où le Fils de l’homme va entrer dans sa gloire. Vraiment, je vous l’assure : si le grain 
de blé que l’on a jeté en terre ne meurt pas, il reste un grain unique. Mais s’il meurt, il 
porte du fruit en abondance. Celui qui s’attache à sa propre vie la perdra, mais celui qui fait 
peu de cas de sa vie en ce monde la gardera pour la vie éternelle. Si quelqu’un veut être à 
mon service, qu’il me suive. Là où je serai, mon serviteur y sera aussi. Si quelqu’un est à 

                                                      

51 Cf. Gen 4.8-10 - Cependant Caïn adressa la parole à son frère Abel et comme ils étaient dans les champs, 
Caïn se dressa contre son frère Abel et le tua. L’Eternel dit à Caïn: Où est ton frère Abel ? Il répondit : Je ne sais 
pas; suis-je le gardien de mon frère, moi ? Alors Dieu dit : Qu’as-tu fait ? La voix du sang de ton frère crie du sol 
jusqu’à moi. 

52 Cf. 2Chr 24.20-22 - L’Esprit de Dieu revêtit Zacharie, fils du sacrificateur Yehoyada, il se tint devant le peuple 
et lui dit : Ainsi parle Dieu : Pourquoi transgressez-vous les commandements de l’Eternel ? Vous n’aurez pas de 
succès, car vous avez abandonné l’Eternel : il vous abandonnera. Alors ils conspirèrent contre lui et le lapidèrent 
par ordre du roi, dans le parvis de la maison de l’Eternel. Le roi Joas n’avait pas gardé le souvenir de la bienveil-
lance avec laquelle Yehoyada, père de Zacharie, avait agi à son égard : il tua son fils. Zacharie dit en mourant : 
Que l’Eternel voie et qu’il demande des comptes ! 

53 Cf. Es 65.2 - J’ai tendu mes mains tout le jour vers un peuple rétif qui marche dans une voie mauvaise Au gré 
de ses pensées, 
   Cf. Jér 5.3 - Eternel, tes yeux ne cherchent-ils pas la fidélité ? Tu les as frappés, et ils n’en souffrent pas; tu 

les as consumés, et ils ont refusé de recevoir la leçon; ils ont durci leur visage plus qu’un roc. Ils ont refusé de se 
convertir. 

54 Cf. Jér 22.5 - Mais si vous n’écoutez pas ces paroles, je le jure par moi-même, —oracle de l’Eternel, cette 
maison deviendra une ruine. 

55 Ps 118.26 – Béni soit celui qui vient au nom de l’Eternel ! Nous vous bénissons de la maison de l’Eternel. 
   Cf. Os 3.4,5 - Car les Israélites resteront longtemps sans roi, sans chef, sans sacrifice, sans stèle, sans éphod, 

et sans téraphim. Après cela, les Israélites reviendront; ils chercheront l’Eternel, leur Dieu, et David, leur roi; et ils 
trembleront en s’approchant de l’Eternel et de sa bonté, dans la suite des temps. 

56 Cf. 1R 17.12-16 - Elle répondit : L’Eternel, ton Dieu est vivant ! Je n’ai rien de cuit, je n’ai qu’une poignée de 
farine dans un pot et un peu d’huile dans une cruche. Me voici en train de ramasser deux morceaux de bois, puis 
je rentrerai et je préparerai cela pour moi et pour mon fils; nous mangerons, après quoi nous mourrons. Elie lui dit 
: Sois sans crainte, rentre, fais comme tu l’as dit. Seulement, prépare-moi d’abord avec cela un petit gâteau et tu 
me l’apporteras; tu en fera ensuite pour toi et pour ton fils. Car ainsi parle l’Eternel, le Dieu d’Israël : Le pot de 
farine ne s’épuisera pas, et la cruche d’huile ne se videra pas, jusqu’au jour où l’Eternel enverra la pluie sur la 
surface du sol. Elle alla faire selon la parole d’Elie et pendant longtemps elle eut de quoi manger, elle et sa famille, 
ainsi que lui. Le pot de farine ne s’épuisa pas, et la cruche d’huile ne se vida pas, selon la parole que l’Eternel 
avait dite par l’intermédiaire d’Elie.  
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mon service, le Père lui fera honneur.57 A présent, je suis troublé. Que dirai-je ? Père, 
sauve-moi de cette heure ? Mais c’est précisément pour l’affronter que je suis venu jusqu’à 
cette heure ! Père, manifeste ta gloire. Alors une voix se fit entendre, venant du ciel : J’ai 
déjà manifesté ma gloire et je la manifesterai à nouveau. Ceux qui se trouvaient là et qui 
avaient entendu le son de cette voix crurent que c’était un coup de tonnerre. D’autres di-
saient : Un ange vient de lui parler. Mais Jésus leur déclara : Ce n’est pas pour moi que 
cette voix s’est fait entendre, c’est pour vous. C’est maintenant que va avoir lieu le juge-
ment de ce monde. Oui, maintenant le dominateur de ce monde va être expulsé. Et moi, 
quand j’aurai été élevé au-dessus de la terre, j’attirerai tous les hommes à moi. Par cette 
expression, il faisait allusion à la manière dont il allait mourir. La foule répondit : La Loi 
nous apprend que le Messie vivra éternellement.58 Comment peux-tu dire que le Fils de 
l’homme doit être élevé au-dessus de la terre ? Au fait : qui est donc ce Fils de l’homme ? 
Jésus leur dit alors : La lumière est encore parmi vous, pour un peu de temps : marchez 
tant que vous avez la lumière, pour ne pas vous laisser surprendre par les ténèbres,59 car 
celui qui marche dans les ténèbres ne sait pas où il va. Tant que vous avez la lumière, 
croyez en la lumière, afin de devenir vous-mêmes des enfants de lumière.  

Après avoir dit cela, Jésus s’en alla et se tint caché loin d’eux. Malgré le grand nombre 
de signes miraculeux que Jésus avait faits devant eux, ils ne croyaient pas en lui. Ainsi 
s’accomplit ce que le prophète Esaïe avait prédit : Seigneur, qui a cru à ce que nous avons 
prêché et à qui ta puissance a-t-elle été révélée, ô Dieu ?60 Pourquoi ne pouvaient-ils pas 
croire ? C’est encore Esaïe qui nous en donne la raison quand il dit : Dieu les a aveuglés, il 
les a rendus insensibles, afin que leurs yeux ne voient pas, que leur cœur ne comprenne 

pas, qu’ils ne se tournent pas vers lui pour qu’il les guérisse.61 Esaïe a dit cela parce qu’il 
avait vu la gloire de Jésus et qu’il parlait de lui.62 Et pourtant, même parmi les dirigeants, 
beaucoup crurent en lui; mais, à cause des pharisiens, ils n’osaient pas le reconnaître ou-
vertement de peur d’être exclus de la synagogue. Car ils tenaient davantage à 
l’approbation des hommes qu’à celle de Dieu. Jésus déclara à haute voix : Si quelqu’un me 
fait confiance, ce n’est pas en moi seulement qu’il croit, mais encore en celui qui m’a en-
voyé. Qui me voit, voit aussi celui qui m’a envoyé. C’est pour être la lumière que je suis 
venu dans le monde, afin que tout homme qui croit en moi ne demeure pas dans les ténè-
bres. Si quelqu’un entend ce que je dis, mais ne le met pas en pratique, ce n’est pas moi 
qui le jugerai; car ce n’est pas pour juger le monde que je suis venu, c’est pour le sauver. 
Celui donc qui me méprise et qui ne tient pas compte de mes paroles a déjà son juge : 
c’est cette Parole même que j’ai prononcée; elle le jugera au dernier jour. Car je n’ai pas 
parlé de ma propre initiative : le Père, qui m’a envoyé, m’a ordonné lui-même ce que je 

                                                      

57 Cf. 1Sam 2.30 - … Car j’honorerai celui qui m’honore, mais ceux qui me méprisent seront voués à l’ignominie 
58 Es 9.6 - Renforcer la souveraineté et donner une paix sans fin au trône de David et à son royaume, l’affermir 

et le soutenir par le droit et par la justice dès maintenant et à toujours; voilà ce que fera le zèle de l’Eternel des 
armées.  
Cf. Dan 7.14 - On lui donna la domination, l’honneur et la royauté; et tous les peuples, les nations et les hom-

mes de toutes langues le servirent. Sa domination est une domination éternelle qui ne passera pas, et sa royauté 
ne sera jamais détruite. 

59 Cf. Jér 13.16 - Rendez gloire à l’Eternel, votre Dieu, avant qu’il fasse venir les ténèbres, avant que vos pieds 
viennent butter contre les montagnes du crépuscule; vous attendrez la lumière, et il la changera en ombre de 
mort, il la réduira en épaisse nuée. 

60 Es 53.1 - Qui a cru à ce qui nous était annoncé ? A qui le bras de l’Eternel s’est-il révélé ?  
61 Es 6.9,10 - Il dit alors : Va, tu diras à ce peuple : Ecoutez toujours, mais ne comprenez rien ! Regardez tou-

jours, mais n’en apprenez rien ! Rends insensible le cœur de ce peuple, endurcis ses oreilles et bouche-lui les 
yeux, de peur qu’il ne voie de ses yeux, n’entende de ses oreilles, ne comprenne avec son coeur, qu’il ne se 
convertisse et ne soit guéri. 

62 Cf. Es 6.1-5 - L’année de la mort du roi Ozias, je vis le Seigneur assis sur un trône très élevé, et les pans de 
sa robe remplissaient le temple. Des séraphins se tenaient au-dessus de lui; ils avaient chacun six ailes : deux 
dont ils se couvraient la face, deux dont il se couvraient les pieds, et deux dont ils se servaient pour voler. Ils 
criaient l’un à l’autre et disaient : Saint, saint, saint est l’Eternel des armées ! Toute la terre est pleine de sa gloire 
! Les soubassements des seuils frémissaient à la voix de celui qui criait, et la Maison se remplit de fumée.  Alors je 
dis : Malheur à moi ! Je suis perdu, car je suis un homme dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu d’un 
peuple dont les lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, l’Eternel des armées. 
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dois dire et enseigner. Or je le sais bien : l’enseignement que m’a confié le Père c’est la vie 
éternelle. Et mon enseignement consiste à dire fidèlement ce que m’a dit le Père.  

 
Lundi soir 

 
Là-dessus, Jésus quitta la cour du Temple. Tandis qu’il s’éloignait, ses disciples 

s’approchèrent pour lui faire remarquer l’architecture du Temple. Alors il leur dit : Oui, re-
gardez bien tout cela ! Vraiment, je vous l’assure : tout sera démoli : il ne restera pas une 
pierre sur une autre.63 Comme il était assis sur le mont des Oliviers, Pierre, Jacques, Jean 
et André le prirent à part et lui demandèrent : Dis-nous quand cela se produira et quel si-
gne annoncera ta venue et la fin du monde.  

Jésus leur répondit : Faites bien attention que personne ne vous induise en erreur.64 Car 
plusieurs viendront sous mon nom en disant : “Je suis le Messie”, et ils tromperont beau-
coup de gens. Vous entendrez parler de guerres et de menaces de guerres. Attention ! ne 
vous laissez pas troubler par ces nouvelles,65 car cela doit arriver, mais ce ne sera pas en-
core la fin. En effet, on verra se dresser une nation contre une nation, un royaume contre 

un autre;66 il y aura des famines, des épidémies et des tremblements de terre en divers 
lieux. Des phénomènes terrifiants se produiront et, dans le ciel, des signes extraordinaires 
apparaîtront. Mais ce ne seront que les premières douleurs de l’enfantement.  

Mais, auparavant, on se saisira de vous, on vous persécutera, on vous traduira devant 
les autorités religieuses juives et vous serez jetés en prison. On vous persécutera et l’on 
vous mettra à mort. Toutes les nations vous haïront à cause de moi. A cause de moi, vous 
serez traînés devant des rois et des gouverneurs. Ces choses vous arriveront pour vous 
donner l’occasion d’apporter un témoignage. Quand on vous emmènera pour vous traduire 
devant les autorités, ne vous inquiétez pas à l’avance de ce que vous direz, mais dites sim-
plement ce qui vous sera donné au moment même : car ce n’est pas vous qui parlerez, 
mais l’Esprit Saint.67 C’est moi, en effet, qui vous donnerai des paroles qu’aucun de vos 
adversaires ne pourra réfuter, et une sagesse à laquelle personne ne pourra résister. Vous 
serez livrés même par vos parents, vos frères, vos proches et vos amis, qui feront mettre à 
mort plusieurs d’entre vous. [Le frère livrera son propre frère pour le faire condamner à 
mort,68 et le père livrera son enfant; des enfants se dresseront contre leurs parents et les 
feront mettre à mort. Tout le monde vous haïra à cause de moi. Mais pas un seul cheveu de 
votre tête ne se perdra.  

A cause de cela, beaucoup abandonneront la foi, ils se trahiront et se haïront les uns les 
autres. De nombreux faux prophètes surgiront et ils tromperont beaucoup de gens. Parce 
que le mal ne cessera de croître, l’amour du plus grand nombre se refroidira. Mais celui qui 
tiendra bon jusqu’au bout sera sauvé. Cette Bonne Nouvelle du règne de Dieu sera procla-
mée dans le monde entier pour que tous les peuples en entendent le témoignage. Alors 
seulement viendra la fin.  

 

Quand vous verrez des armées ennemies encercler Jérusalem, sachez que sa destruction 
est imminente. Quand donc vous verrez l’abominable profanation annoncée par le prophète 

                                                      

63 Cf. 1R 9.7,8 - Je retrancherai Israël de l’étendue du territoire que je lui ai donné, je rejetterai loin de moi la 
maison que j’ai consacrée à mon nom, et Israël sera un sujet de fable et d’opprobre parmi tous les peuples. Et si 
haut placée qu’ait été cette maison, quiconque passera près d’elle sera dans l’étonnement et sifflera. On dira : 
Pourquoi l’Eternel a-t-il ainsi traité ce pays et cette maison ? 

64 Cf. Jér 29.8 - Car ainsi parle l’Eternel des armées, le Dieu d’Israël : Ne vous laissez pas abuser par vos pro-
phètes qui sont au milieu de vous, ni par vos devins; ne prêtez pas attention aux rêves que vous faites ! 

65 Cf. Ps 112.7 - Il ne craint pas de mauvaise nouvelle; son coeur est ferme, confiant en l’Eternel.  
   Cf. Pr 3.25 - Ne redoute ni une terreur soudaine, ni l’attaque de la part des méchants quand elle arrive; 
66 Es 19.2 - J’armerai l’Egyptien contre l’Egyptien, et l’on se battra chacun contre son frère, chacun contre son 

ami, ville contre ville, royaume contre royaume.  
67 Cf. Ex 4.12 - Va donc maintenant; c’est moi qui suis avec ta bouche, et je t’enseignerai ce que tu auras à dire. 
68 Cf. Jér 9.3 - Que chacun se garde de son ami, et qu’on ne se fie à aucun de ses frères; car tout frère est un 

perfide supplanteur, et tout ami répand des calomnies. 
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Daniel69 s’établir dans le lieu saint –que celui qui lit comprenne– alors, que ceux qui sont en 
Judée s’enfuient dans les montagnes. Que ceux qui se trouveront dans Jérusalem 
s’empressent d’en sortir. Si quelqu’un est sur son toit en terrasse, qu’il ne rentre pas dans 
sa maison pour emporter les biens qui s’y trouvent. Que celui qui sera dans les champs ne 
retourne pas chez lui pour aller chercher son manteau ! Ces jours-là, en effet, seront des 
jours de châtiment où tout ce que disent les Ecritures s’accomplira.70 Malheur, en ces jours-
là, aux femmes enceintes et à celles qui allaitent ! Priez pour que votre fuite n’ait pas lieu 
en hiver, ni un jour de sabbat.71 Car à ce moment-là, la détresse sera plus terrible que tout 
ce qu’on a connu depuis le commencement du monde;72 et jamais plus, on ne verra pareille 
souffrance. Vraiment, si le Seigneur n’avait pas décidé de réduire le nombre de ces jours, 
personne n’en réchapperait; mais, à cause de ceux qu’il a choisis, il abrégera ce temps de 
calamité. Car ce pays connaîtra une terrible épreuve et le jugement s’abattra sur ce peuple. 
Ses habitants seront passés au fil de l’épée ou déportés dans tous les pays étrangers,73 et 
Jérusalem sera occupée par les païens jusqu’à ce que le temps de leur domination soit ré-
volu.74  

 

Si quelqu’un vous dit alors : “Voyez, le Christ est ici !” ou : “Il est là !” ne le croyez pas. 
De faux christs surgiront, ainsi que de faux prophètes. Ils produiront des signes extraordi-

                                                      

69 Dan 9.27 – Il fera avec beaucoup une solide alliance d’une semaine, et durant la moitié de la semaine il fera 
cesser le sacrifice et l’offrande; le dévastateur ira à l’extrême des abominations, jusqu’à ce que la ruine et ce qui a 
été résolu fondent sur le dévastateur.  
   Dan 11.31 – Des troupes se présenteront sur son ordre; elles profaneront le sanctuaire, la forteresse, elles 

aboliront le sacrifice perpétuel et dresseront l’abomination du dévastateur. 
   Dan 12.11 - Depuis le temps où sera interrompu le sacrifice perpétuel et où sera dressée l’abomination du dé-

vastateur, il y aura 1 290 jours. 
70 Za 11.6 - Car je n’épargnerai plus les habitants du pays, —oracle de l’Eternel; et voici que je livre moi-même 

les humains aux mains les uns des autres et aux mains de leur roi; ils mettront le pays en pièces, et je ne les 
délivrerai pas de leurs mains.  
   Cf. Dt 28.49-57 - L’Eternel soulèvera contre toi de loin, des extrémités de la terre, une nation qui se précipite-

ra comme le vautour, une nation dont tu ne comprendras pas la langue, une nation au visage farouche, et qui 
n’aura ni respect pour le vieillard, ni pitié pour l’adolescent. Elle mangera le fruit de ton bétail et le fruit de ton sol, 
jusqu’à ce que tu sois détruit; elle ne te laissera ni blé, ni vin nouveau, ni huile, ni petit de tes bovins, ni portée de 
ton petit bétail, jusqu’à ce qu’elle t’ait fait périr. Elle t’assiégera partout où tu résideras, jusqu’à ce que tombent 
ces hautes et fortes murailles dans lesquelles tu auras placé ta confiance et cela dans tout ton pays; elle 
t’assiégera partout où tu résideras, dans tout le pays que l’Eternel, ton Dieu, te donne. Au milieu du désarroi et de 
la détresse où te réduira ton ennemi, tu mangeras le fruit de tes entrailles, la chair de tes fils et de tes filles que 
l’Eternel, ton Dieu, t’aura donnés. L’homme d’entre vous le plus délicat et le plus amolli verra d’un oeil mauvais 
son frère, ainsi que la femme qui repose sur son sein et ceux de ses fils qu’il a épargnés,  de peur de donner à l’un 
d’entre eux de la chair de ses fils dont il fait sa nourriture, parce qu’il ne lui reste plus rien au milieu du désarroi et 
de la détresse où te réduira ton ennemi partout où tu résideras. La femme d’entre vous la plus délicate et la plus 
amollie, qui par mollesse et par délicatesse n’essayait pas de poser à terre la plante de son pied, verra d’un oeil 
mauvais le mari qui repose sur son sein, son fils et sa fille, ainsi que ce qui sera sorti d’elle et les fils qu’elle a 
enfantés, car, manquant de tout, elle en fera secrètement sa nourriture au milieu du désarroi et de la détresse où 
te réduira ton ennemi là où tu résideras. 

71 Cf. Ex 16.29 - Voyez que l’Eternel vous a donné le sabbat; c’est pourquoi il vous donne au sixième jour de la 
nourriture pour deux jours. Que chacun de vous reste où il est, que personne ne quitte sa place le septième jour. 

72 Dan 12.1 - En ce temps-là se lèvera Michel, le grand chef, celui qui tient bon en faveur des fils de ton peuple. 
Et ce sera un temps d’affliction, tel qu’il n’y en a pas eu depuis que les nations existent jusqu’à ce temps-ci. En ce 
temps-là, ton peuple échappera, quiconque sera trouvé inscrit dans le livre. 

73 Cf. Dt 28.64-68 - L’Eternel te dispersera parmi tous les peuples, d’un bout à l’autre de la terre; et là, tu ren-
dras un culte à d’autres dieux que n’ont connus ni toi, ni tes pères: du bois et de la pierre. Parmi ces nations, tu 
ne seras pas tranquille et tu n’auras pas un lieu de repos pour la plante de tes pieds. L’Eternel rendra ton coeur 
agité, tes yeux languissants, ton âme souffrante. Ta vie sera comme en suspens devant toi, tu auras peur la nuit 
et le jour, tu douteras de ton existence,  tu diras le matin : Si seulement c’était le soir ! et tu diras le soir : Si 
seulement c’était le matin ! à cause de la peur que tu éprouveras dans ton coeur et du spectacle que tu auras 
devant les yeux. Et l’Eternel te ramènera sur des navires en Egypte, et tu feras ce chemin dont je t’avais dit : Tu 
ne le reverras plus ! Là, vous vous offrirez en vente à tes ennemis, comme esclaves et comme servantes; et il n’y 
aura personne pour vous acheter. 

74 Cf. Ez 30.3 - Car il approche le jour, Le jour de l’Eternel approche, jour de nuée : ce sera le temps des na-
tions. 
   Cf. Dan 12.7 - Et j’entendis l’homme vêtu de lin, qui se tenait au-dessus des eaux du fleuve; il leva vers les 

cieux sa main droite et sa main gauche, et il jura par celui qui vit éternellement que ce sera dans un temps, des 
temps et la moitié d’un temps, et que tous ces événements s’achèveront quand la force du peuple saint sera en-
tièrement épuisée. 
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naires et des prodiges au point de tromper, si c’était possible, ceux que Dieu a choisis.75 
Voilà, je vous ai prévenus ! Si l’on vous dit : “Regardez, il est dans le désert !” n’y allez 
pas ! Si l’on prétend : “Il se cache en quelque endroit secret !” n’en croyez rien. En effet, 
quand le Fils de l’homme viendra, ce sera comme l’éclair qui jaillit du levant et illumine tout 
jusqu’au couchant.76 Où que soit le cadavre, là s’assembleront les vautours.77 Immédiate-
ment après ces jours de détresse, le soleil s’obscurcira, la lune perdra sa clarté, les étoiles 
tomberont du ciel,78 les puissances célestes seront ébranlées.79 Vous donc, faites attention, 
je vous ai prévenus.  

 

C’est alors que le signe du Fils de l’homme apparaîtra dans le ciel. Alors tous les peuples 
de la terre se lamenteront,80 et ils verront le Fils de l’homme venir sur les nuées du ciel81 
avec beaucoup de puissance et de gloire. Il enverra ses anges rassembler, au son des 
trompettes éclatantes,82 ses élus des quatre coins du monde, d’un bout à l’autre de 
l’univers.  

Il y aura des signes extraordinaires dans le soleil, la lune et les étoiles. Sur la terre, les 
peuples seront paralysés de frayeur devant le fracas d’une mer démontée. Plusieurs mour-
ront de peur dans l’appréhension des malheurs qui frapperont le monde entier, car les puis-
sances célestes seront ébranlées.  

Quand ces événements commenceront à se produire, levez la tête et prenez courage, 
car alors votre délivrance sera proche.  

 

Il ajouta cet exemple : Prenez le figuier, ou n’importe quel autre arbre. Il vous suffit de 
voir que les bourgeons commencent à pousser, et vous savez que l’été est proche. De 
même, quand vous verrez ces événements se produire, sachez que le royaume de Dieu est 
proche. Vraiment, je vous assure que cette génération-ci ne passera pas avant que tout ne 
commence à se réaliser. Le ciel et la terre passeront, mais mes paroles ne passeront ja-
mais.83  

Quant au jour et à l’heure où cela se produira, personne ne les connaît, ni les anges du 
ciel, ni même le Fils; personne, sauf le Père, et lui seul.84  

 

Soyez vigilants, restez sur vos gardes, puisque vous ne savez pas quand viendra le mo-
ment. Les choses se passeront comme lorsqu’un homme quitte sa maison pour un long 
voyage et en laisse la responsabilité à ses serviteurs, en confiant à chacun sa tâche. Il 
commande au portier de veiller. Tenez-vous donc vous aussi en éveil ! Car vous ne savez 

                                                      

75 Cf. Dt 13.2-4 - S’il se lève au milieu de toi un prophète ou un visionnaire qui t’annonce un signe ou un pro-
dige, et qu’il y ait accomplissement du signe ou du prodige dont il t’a parlé en disant : Rallions-nous à d’autres 
dieux —des dieux que vous ne connaissez pas— et rendons-leur un culte ! tu n’écouteras pas les paroles de ce 
prophète ou de ce visionnaire, car c’est l’Eternel, votre Dieu, qui vous met à l’épreuve pour savoir si vous aimez 
l’Eternel, votre Dieu, de tout votre cœur et de toute votre âme. 

76 Cf. Za 9.14 - L’Eternel au-dessus d’eux apparaîtra, et sa flèche partira comme l’éclair; le Seigneur, l’Eternel, 
sonnera du cor, il s’avancera dans l’ouragan du midi. 

77 Job 39.30 - Ses petits boivent le sang; et là où sont des cadavres, il est là.  
78 Es 13.10 – Car les étoiles des cieux et leurs constellations ne feront plus briller leur lumière, le soleil 

s’obscurcira dès son lever, et la lune ne fera plus luire sa lumière. 
   Cf. Jl 4.15 - Le soleil et la lune s’obscurcissent, et les étoiles retirent leur éclat. 
79 Es 34.4 - Toute l’armée des cieux se dissout; les cieux sont roulés comme un livre, et toute leur armée se flé-

trit, comme se flétrit la feuille de la vigne, comme se flétrit celle du figuier. 
80 Za 12.10 - Alors je répandrai sur la maison de David et sur les habitants de Jérusalem un esprit de grâce et 

de supplication, et ils tourneront les regards vers moi, celui qu’ils ont transpercé. Ils porteront son deuil comme on 
porte le deuil d’un (fils) unique, ils pleureront amèrement sur lui, aussi amèrement que sur un premier-né. 

81 Dan 7.13 - Je regardais pendant mes visions nocturnes, et voici que sur les nuées du ciel arriva comme un fils 
d’homme; il s’avança vers l’Ancien des jours, et on le fit approcher de lui. 

82 Cf. Es 27.13 - En ce jour, on sonnera du grand cor, alors reviendront ceux qui étaient perdus dans le pays 
d’Assyrie et dispersés au pays d’Egypte; ils se prosterneront devant l’Eternel, sur la montagne sainte, à Jérusalem. 

83 Cf. Es 40.8 - L’herbe sèche, la fleur se fane; mais la parole de notre Dieu subsistera éternellement.  
Cf. Es 55.11 - Ainsi en est-il de ma parole qui sort de ma bouche : Elle ne retourne pas à moi sans effet, sans 

avoir exécuté ma volonté et accompli avec succès ce pour quoi je l’ai envoyée. 
84 Cf. Za 14.7 - Ce sera un jour unique, connu de l’Eternel, et qui ne sera ni jour ni nuit; mais vers le soir la lu-

mière paraîtra. 
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pas quand le maître de la maison doit revenir : sera-ce tard ? à minuit ? au chant du coq ? 
ou le matin ? Qu’il ne vous trouve pas en train de dormir s’il revient à l’improviste ! Ce que 
je dis là, je vous le dis à tous : Tenez-vous en éveil ! 

Prenez garde à vous-mêmes pour que vos esprits ne s’alourdissent pas à force de trop 
bien manger, de trop boire et de vous tracasser pour les choses de la vie, sinon ce grand 
jour vous surprendra tout à coup. Car il s’abattra comme un filet sur tous les habitants de 
la terre.85 Restez sur vos gardes et priez sans relâche que Dieu vous donne la force 
d’échapper à tout ce qui doit arriver et de vous présenter debout devant le Fils de l’homme.  

 

Lors de la venue du Fils de l’homme, les choses se passeront comme au temps de Noé; 
en effet, à l’époque qui précéda le déluge, les gens étaient occupés à manger et à boire, à 
se marier et à marier leurs enfants, jusqu’au jour où Noé entra dans l’arche.86 Ils ne se 
doutèrent de rien, jusqu’à ce que vienne le déluge qui les emporta tous. Ce sera la même 
chose lorsque le Fils de l’homme viendra. Alors deux ouvriers travailleront côte à côte dans 
un champ : l’un sera emmené, l’autre laissé. Deux femmes seront en train de tourner la 
pierre de meule : l’une sera emmenée, l’autre laissée. Tenez-vous donc en éveil, puisque 
vous ignorez quel jour votre Seigneur viendra. Vous le savez bien : si le maître de maison 
savait à quelle heure de la nuit le voleur doit venir, il resterait éveillé pour ne pas le laisser 
pénétrer dans sa maison. Pour cette même raison, vous aussi, tenez-vous prêts, car c’est à 
un moment que vous n’auriez pas imaginé que le Fils de l’homme viendra.  

Quel est le serviteur fidèle et sensé à qui le maître a confié le soin de veiller sur 
l’ensemble de son personnel pour qu’il distribue à chacun sa nourriture au moment voulu ?  
Heureux ce serviteur que le maître, à son retour, trouvera en train d’agir comme il le lui a 
demandé ! Vraiment, je vous l’assure, son maître lui confiera l’administration de tout ce 
qu’il possède. Mais si c’est un mauvais serviteur, qui se dit : “Mon maître n’est pas près de 
rentrer”, et se met à maltraiter ses compagnons de service, à manger et à boire avec les 
ivrognes, son maître arrivera un jour où il ne s’y attendra pas et à un moment qu’il ne 
connaît pas. Alors le maître le punira très sévèrement, et le traitera comme on traite les 
hypocrites. C’est là qu’il y aura des pleurs et d’amers regrets.  

 

Ce jour-là, il en sera du royaume des cieux comme de dix jeunes filles87 qui prirent leurs 
lampes et s’en allèrent à la rencontre du marié. Cinq d’entre elles étaient insensées, les 
cinq autres étaient avisées88 : les jeunes filles insensées prirent leurs lampes sans penser à 
emporter de réserve d’huile, mais celles qui étaient avisées prirent, avec leurs lampes, des 
flacons contenant de l’huile. Comme le marié se faisait attendre, elles s’assoupirent toutes 
et finirent par céder au sommeil.  

A minuit, un cri retentit : “Voici l’époux ! Allez à sa rencontre !”  Toutes les jeunes filles 
se levèrent et préparèrent leurs lampes. Alors les jeunes filles insensées s’adressèrent à 
celles qui étaient avisées : “Donnez-nous de votre huile, car nos lampes sont en train de 
s’éteindre.” Mais celles-ci leur répondirent : “Non ! Il n’y en aurait jamais assez pour nous 
et pour vous. Courez plutôt vous en acheter chez le marchand.” Elles partirent en chercher. 
Pendant ce temps, le marié arriva : celles qui étaient prêtes entrèrent avec lui dans la salle 
de noces, et l’on ferma la porte.89  

                                                      

85 Cf. Ec 9.12 - L’homme ne connaît pas plus son heure que les poissons qui sont pris au filet néfaste, ou que les 
oiseaux qui sont pris au piège; comme eux, les humains sont enlacés à l’heure néfaste qui s’abat sur eux tout à 
coup. 

86 Gen 7.7,23 - Noé entra dans l’arche, avec ses fils, sa femme et ses belles-filles, pour échapper à l’eau du dé-
luge. … Dieu effaça tous les êtres qui étaient à la surface de la terre: ils furent effacés de la terre. Il ne resta que 
Noé et ce qui était avec lui dans l’arche. 

87 Cf. Ps 45.15 - Elle est conduite au roi, vêtue de ses habits de couleurs, et derrière elle, des jeunes filles, ses 
compagnes, sont amenées auprès de toi;  

88 Cf. Dt 32.29 – S’ils étaient sages, voici ce qu’ils discerneraient, ils considéreraient leur avenir. 
   Cf. Pr 3.35 - Les sages hériteront de la gloire, mais les insensés du plus grand mépris. 
89 Cf. Gen 7.16 - Il en entra, mâle et femelle, de toute chair, comme Dieu l’avait ordonné à Noé. Puis l’Eternel 

ferma la porte sur lui. 
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Plus tard, les autres jeunes filles arrivèrent à leur tour; mais elles eurent beau crier : 
“Seigneur, Seigneur, ouvre-nous !” Il leur répondit : “Vraiment, je vous l’assure : je ne sais 
pas qui vous êtes.”  

C’est pourquoi, ajouta Jésus, tenez-vous en éveil, car vous ne savez ni le jour, ni l’heure 
de ma venue.  

 

Il en sera comme d’un homme qui partit pour un voyage : il convoqua ses serviteurs et 
leur confia l’administration de ses biens. Il remit à l’un cinq lingots, à un autre deux, et à 
un troisième un seul, en tenant compte des capacités personnelles de chacun. Puis il s’en 
alla. Celui qui avait reçu les cinq lingots se mit sans tarder à les faire fructifier,90 de sorte 
qu’il en gagna cinq autres. Celui qui en avait reçu deux fit de même et en gagna deux au-
tres. Quant à celui qui n’en avait reçu qu’un, il s’en alla creuser un trou dans la terre pour y 
cacher l’argent de son maître.91  

Longtemps après, le maître de ces serviteurs revint et leur fit rendre compte de leur gé-
rance. Celui qui avait reçu les cinq lingots se présenta, apportant les cinq lingots supplé-
mentaires qu’il avait gagnés. “Maître, dit-il, tu m’avais remis cinq lingots, j’en ai gagné cinq 
autres. Les voici.” “Très bien, lui dit son maître, tu es un bon serviteur, en qui l’on peut 
avoir confiance. Tu t’es montré fidèle en peu de choses. C’est pourquoi je t’en confierai de 
plus importantes. Viens partager la joie de ton maître !” Celui qui avait reçu les deux lin-
gots se présenta aussi et dit : “Maître, tu m’avais remis deux lingots, j’en ai gagné deux 
autres. Les voici.” “Très bien, lui dit son maître, tu es un bon serviteur, en qui l’on peut 
avoir confiance. Tu t’es montré fidèle en peu de choses. C’est pourquoi je t’en confierai de 
plus importantes. Viens partager la joie de ton maître !”  

Enfin, celui qui n’avait reçu qu’un lingot vint à son tour et dit : “Maître, je savais que tu 
es un homme dur92 : tu moissonnes là où tu n’as rien semé, tu récoltes où tu n’as pas ré-
pandu de semence. Alors, j’ai pris peur93 et je suis allé cacher ton argent dans la terre. Voi-
là : prends ce qui t’appartient.” Mais son maître lui répondit : “Vaurien ! Fainéant ! Tu sa-
vais que je moissonne là où je n’ai rien semé et que je récolte là où je n’ai pas répandu de 
semence ! Eh bien, tu aurais dû placer mon argent chez les banquiers et, à mon retour, 
j’aurais récupéré le capital et les intérêts. Qu’on lui retire donc le lingot et qu’on le donne à 
celui qui en a déjà dix. Car à celui qui a, on donnera encore, et il sera dans l’abondance. 
Mais à celui qui n’a pas, on ôtera même ce qu’il a. Quant à ce vaurien, jetez-le dans les 
ténèbres du dehors, où il y aura des pleurs et d’amers regrets.”  

 

Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, avec tous ses anges, il prendra place 
sur son trône glorieux. Tous les peuples de la terre seront rassemblés devant lui.94 Alors il 
les divisera en deux groupes –tout comme le berger fait le tri entre les brebis et les 
boucs.95 Il placera les brebis à sa droite et les boucs à sa gauche. Après quoi, le roi dira à 
ceux qui seront à sa droite : “Venez, vous qui êtes bénis par mon Père : prenez possession 
du royaume qu’il a préparé pour vous depuis la création du monde. Car j’ai souffert de la 
faim, et vous m’avez donné à manger. J’ai eu soif, et vous m’avez donné à boire. J’étais un 
étranger, et vous m’avez accueilli chez vous. J’étais nu, et vous m’avez donné des vête-
ments. J’étais malade, et vous m’avez soigné. J’étais en prison, et vous êtes venus à 

                                                      

90 Cf. Ec 9.10 - Tout ce que ta main trouve à faire avec ta force, fais-le; car il n’y a ni activité, ni raison, ni 
science, ni sagesse dans le séjour des morts où tu vas. 

91 Cf. Pr 26.16 - Le paresseux est plus sage à ses propres yeux que sept hommes qui répondent avec bon goût. 
92 Cf. Job 21.15 - Qu’est-ce que le Tout-Puissant, pour que nous le servions, que gagnerions-nous à le supplier ?  
93 Cf. Pr 22.13 - Le paresseux dit : Il y a un lion dehors ! Je serai tué au milieu de la place ! 
94 Cf. Jl 4.12 - Que les nations se réveillent et qu’elles montent vers la vallée de Josaphat ! Car là je siégerai 

pour juger toutes les nations d’alentour. 
95 Cf. Ez 34.17 – Et vous, mes brebis, ainsi parle le Seigneur, l’Eternel : Me voici; je juge entre agneau et 

agneau, entre béliers et boucs. 
   Cf. Za 10.3 - Ma colère s’est enflammée contre les bergers et j’interviendrai contre les boucs; car l’Eternel des 

armées est intervenu en faveur de son troupeau, la maison de Juda, il en fera comme son cheval d’honneur à la 
guerre; 
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moi.”96 Alors, les justes lui demanderont : “Mais, Seigneur, quand t’avons-nous vu avoir 
faim, et t’avons-nous donné à manger ? Ou avoir soif, et t’avons-nous donné à boire ? Ou 
étranger et t’avons-nous accueilli ? Ou nu, et t’avons-nous vêtu ? Ou malade ou prisonnier, 
et sommes-nous venus te rendre visite ? Et le roi leur répondra : “Vraiment, je vous 
l’assure : chaque fois que vous avez fait cela au moindre de mes frères que voici, c’est à 
moi-même que vous l’avez fait.”97  

Puis il se tournera vers ceux qui seront à sa gauche : “Retirez-vous loin de moi, vous 
que Dieu a maudits, et allez dans le feu éternel préparé pour le diable et ses anges. Car j’ai 
souffert de la faim, et vous ne m’avez rien donné à manger. J’ai eu soif, et vous ne m’avez 
rien donné à boire. J’étais un étranger, et vous ne m’avez pas accueilli chez vous. J’étais 
nu, et vous ne m’avez pas donné de vêtements. J’étais malade et en prison, et vous n’avez 
pas pris soin de moi.”98 Alors, ils lui demanderont à leur tour : “Mais, Seigneur, quand 
t’avons-nous vu souffrant de la faim ou de la soif; quand t’avons-nous vu étranger, nu, 
malade ou en prison, et avons-nous négligé de te rendre service ?” Alors il leur répondra : 
“Vraiment, je vous l’assure : chaque fois que vous n’avez pas fait cela au moindre de ceux 
que voici, c’est à moi que vous avez manqué de le faire.” Et ils s’en iront au châtiment 
éternel. Tandis que les justes entreront dans la vie éternelle.99   

 
Jésus passait ses journées à enseigner dans la cour du Temple; ensuite, il sortait de la 

ville et passait la nuit sur la colline appelée “mont des Oliviers”.  
 
 

Mardi, mercredi 
 
Quand Jésus eut fini de donner toutes ces instructions, il dit à ses disciples : Vous savez 

que la fête de la Pâque aura lieu dans deux jours. C’est alors que le Fils de l’homme sera 
livré pour être crucifié.  

Alors, les chefs des prêtres, les responsables du peuple et les spécialistes de la Loi cher-
chaient un moyen de supprimer Jésus, mais ils avaient peur de la réaction du peuple. Ils se 
rassemblèrent dans la cour du grand-prêtre Caïphe; ils décidèrent d’un commun accord de 
s’emparer de Jésus par ruse pour le faire mourir.100 Cependant ils se disaient : Il ne faut 
pas agir pendant la fête, pour ne pas provoquer d’émeute parmi le peuple.  

C’est alors que Satan entra dans le cœur de Judas surnommé l’Iscariot, l’un des Douze. 
Judas alla trouver les chefs des prêtres et les officiers de la garde du Temple pour leur de-
mander : Si je me charge de vous livrer Jésus, quelle somme me donnerez-vous ? Ils en 
furent tout réjouis et convinrent de lui donner de l’argent. Ils lui versèrent trente pièces 
d’argent.101 Dès lors, il chercha une occasion favorable pour leur livrer Jésus à l’insu de la 

                                                      

96 Cf. Es 58.7 – Partage ton pain avec celui qui a faim et ramène à la maison les pauvres sans abri; si tu vois un 
homme nu, couvre-le, et ne te détourne pas de celui qui est ta propre chair. 
   Cf. Job 31.32 – L’étranger ne passait pas la nuit dehors, j’ouvrais ma porte au voyageur; 
   Cf. Job 31.16-22 - Si j’ai refusé aux indigents ce qu’ils désiraient, si j’ai fait languir les yeux de la veuve, si j’ai 

mangé seul mon morceau de pain, sans que l’orphelin puisse en manger, —car dès ma jeunesse, il a grandi avec 
moi, comme avec un père, dès le ventre de ma mère, j’ai guidé la veuve— si j’ai vu le vagabond manquer de 
vêtements, le pauvre n’avoir point de couverture, sans que ses reins m’aient béni, sans qu’il ait été réchauffé par 
la toison de mes agneaux; si j’ai levé la main contre l’orphelin, parce que je me voyais soutenu par les juges, que 
mon bras se détache de mon épaule, et mon avant-bras du coude, et qu’il se brise ! 

97 Cf. Pr 19.17 - Celui qui a pitié de l’indigent prête à l’Eternel, qui lui rendra ce qui lui est dû. 
98 Cf. Job 22.6,7 - Car tu prenais sans cause des gages à tes frères, tu arrachais les vêtements de ceux que tu 

laissais nus; tu ne donnais pas d’eau à l’homme altéré, tu refusais du pain à l’homme affamé. (= fausses accusa-
tions !) 

99 Dan 12.2 - Beaucoup de ceux qui dorment dans la poussière de la terre se réveilleront, les uns pour la vie 
éternelle et les autres pour la honte, pour l’abjection éternelle. 

100 Cf. Ps 2.2 - Les rois de la terre se dressent et les princes se liguent ensemble contre l’Eternel et contre son 
messie.  

101 Za 11.12 - Je leur dis : Si vous le trouvez bon, donnez-moi mon salaire; sinon, ne le faites pas. Ils pesèrent 
pour mon salaire trente pièces d’argent. 
    Cf. Ex 21.32 - si le bœuf frappe un esclave, homme ou femme, on donnera trente sicles d’argent au maître 

de l’esclave, et le boeuf sera lapidé. 
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foule. Le jour de la fête des pains sans levain, où l’on devait tuer l’agneau de la Pâque, ar-
riva.  

 

 
C’était juste avant la fête de la Pâque.  
Le premier jour de la fête des pains sans levain,102 celui où l’on tue l’agneau de la Pâque, 

ses disciples lui demandèrent : Où veux-tu que nous fassions les préparatifs pour le repas 
de la Pâque ? Alors il envoya Pierre et Jean en leur donnant les instructions suivantes : Al-
lez à la ville. Vous y rencontrerez un homme portant une cruche d’eau. Suivez-le. Lorsqu’il 
entrera dans une maison, parlez ainsi au propriétaire : “Le Maître te fait dire: Mon heure 
est arrivée. C’est chez toi que je prendrai le repas de la Pâque avec mes disciples." Où est 
la pièce où je prendrai le repas de la Pâque avec mes disciples ?” Alors il vous montrera, à 
l’étage supérieur, une grande pièce aménagée, déjà prête. C’est là que vous ferez les pré-
paratifs pour nous. Les disciples partirent. Ils arrivèrent à la ville, trouvèrent tout comme 
Jésus le leur avait dit et préparèrent le repas pascal.  

 
Jésus savait que l’heure était venue pour lui de quitter ce monde pour s’en aller auprès 

de son Père. C’est pourquoi il donna aux siens, qu’il aimait et qui étaient dans le monde, 
une marque suprême de son amour pour eux.  

C’était au cours du repas de la Pâque. Déjà le diable avait semé dans le cœur de Judas, 
fils de Simon Iscariot, le projet de trahir son Maître et de le livrer. Jésus savait que le Père 
avait tout remis entre ses mains, qu’il était venu d’auprès de Dieu et allait retourner auprès 
de lui. Il se leva de table pendant le dîner, posa son vêtement et prit une serviette de lin 
qu’il se noua autour de la taille.  

Ensuite, il versa de l’eau dans une bassine et commença à laver les pieds de ses disci-
ples, puis à les essuyer avec la serviette qu’il s’était nouée autour de la taille. Quand vint le 
tour de Simon Pierre, celui-ci protesta : Toi, Seigneur, tu veux me laver les pieds ? Jésus 
lui répondit : Ce que je fais, tu ne le comprends pas pour l’instant, tu le comprendras plus 
tard. Mais Pierre lui répliqua : Non ! Tu ne me laveras pas les pieds ! Sûrement pas ! Jésus 
lui répondit : Si je ne te lave pas, il n’y a plus rien de commun entre toi et moi. Dans ce 
cas, lui dit Simon Pierre, ne me lave pas seulement les pieds, mais aussi les mains et la 
tête. Jésus lui dit : Celui qui s’est baigné est entièrement pur, il lui suffit de se laver les 
pieds.103 Or vous, vous êtes purs –mais pas tous. Jésus, en effet, connaissait celui qui allait 
le trahir. Voilà pourquoi il avait ajouté : “Vous n’êtes pas tous purs.”  

Après leur avoir lavé les pieds, il remit son vêtement et se rassit à table. Alors il leur 
dit : Avez-vous compris ce que je viens de vous faire ? Vous m’appelez Maître et Seigneur 
–et vous avez raison, car je le suis. Si donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les 
pieds, vous devez, vous aussi, vous laver les pieds les uns aux autres. Je viens de vous 
donner un exemple, pour qu’à votre tour vous agissiez comme j’ai agi envers vous. Vrai-
ment, je vous l’assure, un serviteur n’est jamais supérieur à son maître, ni un messager 
plus grand que celui qui l’envoie. Si vous savez ces choses vous êtes heureux à condition 

                                                      

102 Ex 12.14-20 - Ce jour sera pour vous un souvenir, et vous le célébrerez comme une prescription perpétuelle 
dans chaque génération. Pendant sept jours, vous mangerez des pains sans levain. Dès le premier jour, vous 
supprimerez le levain de vos maisons; car toute personne qui mangera du pain levé, du premier jour au septième 
jour, sera retranchée d’Israël. Le premier jour, vous aurez une sainte convocation; et le septième jour, vous aurez 
une sainte convocation. On ne fera aucun ouvrage ces jours-là; vous pourrez seulement préparer la nourriture de 
chaque personne. Vous observerez la fête des pains sans levain, car c’est en ce jour précis que j’aurai fait sortir 
vos troupes du pays d’Egypte; vous observerez ce jour comme une prescription perpétuelle pour toutes vos 
générations. Le premier mois, le quatorzième jour du mois au soir, vous mangerez des pains sans levain jusqu’au 
soir du vingt et unième jour. Pendant sept jours, il ne se trouvera pas de levain dans vos maisons; car toute 
personne qui mangera du pain levé sera retranchée de la communauté d’Israël, que ce soit dans le pays un 
immigrant ou un autochtone. Vous ne mangerez aucun pain levé; dans tous les lieux où vous habiterez, vous 
mangerez des pains sans levain. 

103 Cf. Ex 30.20,21 - Lorsqu’ils entreront dans la tente de la Rencontre, ils se laveront avec cette eau, afin qu’ils 
ne meurent pas; et aussi lorsqu’ils s’approcheront de l’autel, pour faire le service et pour brûler des sacrifices 
consumés par le feu pour l’Eternel, ils se laveront les mains et les pieds, afin qu’ils ne meurent pas. Ce sera une 
prescription perpétuelle pour lui et pour sa descendance dans chaque génération. 
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de les mettre en pratique. Je ne parle pas de vous tous : je sais très bien quels sont ceux 
que j’ai choisis –mais il faut que l’Ecriture s’accomplisse : Celui avec lequel j’ai partagé mon 

pain se retourne contre moi.104 Je vous le dis dès maintenant, avant que cela ne se pro-
duise, pour qu’au moment où cela arrivera, vous croyiez que moi, je suis.105 Vraiment, je 
vous l’assure : qui reçoit celui que j’envoie me reçoit moi-même, et qui me reçoit, reçoit 
celui qui m’a envoyé.  

 
Après avoir dit cela, pendant qu’ils étaient à table et qu’ils mangeaient, Jésus fut troublé 

intérieurement et il déclara solennellement : Oui, vraiment, je vous l’assure : l’un de vous 
qui mange avec moi, me trahira. Certes, le Fils de l’homme s’en va conformément à ce que 
les Ecritures annoncent à son sujet.106 Mais malheur à celui qui le trahit ! Il aurait mieux 
valu, pour lui, n’être jamais né. Les disciples, déconcertés, se regardaient les uns les au-
tres; ils se demandaient de qui il pouvait bien parler, lequel d’entre eux allait faire cela. 
Tout tristes, et, l’un après l’autre, ils lui dirent : Ce n’est pas moi, n’est-ce pas ? Alors il 
reprit : C’est l’un des Douze, celui qui trempe son morceau dans le plat avec moi. A son 
tour, Judas, qui le trahissait, lui demanda : Maître, ce n’est pas moi, n’est-ce pas ? Tu le dis 
toi-même, lui répondit Jésus. L’un d’entre eux, le disciple que Jésus aimait, se trouvait à 
table juste à côté de Jésus. Simon Pierre lui fit signe de demander à Jésus de qui il parlait. 
Et ce disciple, se penchant aussitôt vers Jésus, lui demanda : Seigneur, de qui s’agit-il ? Et 
Jésus lui répondit : Je vais tremper ce morceau de pain dans le plat. Celui à qui je le don-
nerai, c’est lui. Là-dessus, Jésus prit le morceau qu’il avait trempé et le donna à Judas, fils 
de Simon Iscariot. Dès que Judas eut reçu ce morceau de pain, Satan entra en lui. Alors 
Jésus lui dit : Ce que tu fais, fais-le vite. Aucun de ceux qui étaient à table ne comprit 
pourquoi il lui disait cela. Comme Judas gérait la bourse commune, quelques-uns supposè-
rent que Jésus le chargeait d’acheter ce qu’il leur fallait pour la fête, ou de donner quelque 
chose aux pauvres. Dès que Judas eut pris le morceau de pain, il se hâta de sortir. Il faisait 
nuit. 

 

Quand il fut parti, Jésus dit : Maintenant, la gloire du Fils de l’homme éclate, et Dieu va 
être glorifié en lui. Puisque Dieu va être glorifié en lui, Dieu, à son tour, va glorifier le Fils 
de l’homme en lui-même, et il le fera bientôt. Mes chers enfants, je suis encore avec vous, 
mais plus pour longtemps. Vous me chercherez; et ce que j’ai dit à tous, je vous le dis à 
vous aussi maintenant : vous ne pouvez pas aller là où je vais. Je vous donne un comman-
dement nouveau : Aimez-vous les uns les autres. Oui, comme je vous ai aimés, aimez-vous 
les uns les autres. A ceci, tous reconnaîtront que vous êtes mes disciples : à l’amour que 
vous aurez les uns pour les autres.  

 
 Il leur dit : J’ai vivement désiré célébrer cette Pâque avec vous avant de souffrir. En ef-

fet, je vous le déclare, je ne la mangerai plus jusqu’au jour où tout ce qu’elle signifie sera 
accompli dans le royaume de Dieu. Puis il prit une coupe, prononça la prière de reconnais-
sance et dit : Prenez cette coupe et partagez-la entre vous, car, je vous le déclare, doréna-
vant, je ne boirai plus du fruit de la vigne jusqu’à ce que le royaume de Dieu soit établi.  

 

                                                      

104 Ps 41.10 - Celui-là même avec qui j’étais en paix, qui avait ma confiance et qui mangeait mon pain, lève le 
talon contre moi.  
    Cf. Ps 55.13-15 - Car ce n’est pas un ennemi qui me déshonore, je le supporterais; ce n’est pas celui qui me 

hait qui s’élève contre moi, je me cacherais de lui. C’est toi, un homme comme moi, mon confident, toi que je 
connais bien ! Ensemble nous vivions dans une douce intimité, nous allions avec la foule à la maison de Dieu ! 

105 Cf. Ex 3.14 - Dieu dit à Moïse : Je suis celui qui suis. Et il ajouta : c’est ainsi que tu répondras aux Israélites : 
(Celui qui s’appelle) “Je suis” m’a envoyé vers vous. 

106 Cf. Es 53.7,8 - Il a été maltraité, il s’est humilié et n’a pas ouvert la bouche, semblable à l’agneau qu’on 
mène à la boucherie, à une brebis muette devant ceux qui la tondent; il n’a pas ouvert la bouche. Il a été emporté 
par la violence et le jugement; dans sa génération qui s’est soucié de ce qu’il était retranché de la terre des vi-
vants, à cause des crimes de mon peuple, de la plaie qui les avait atteints ? 
    Cf. Za 13.7 - Epée, réveille-toi contre mon berger, et contre l’homme qui est mon compatriote ! —oracle de 

l’Eternel des armées. Frappe le berger, et que les brebis se disséminent ! Et je tournerai ma main vers les petits. 



E. Egberts, La dernière semaine, traduction du Semeur 22 

Au cours du repas, Jésus prit du pain, puis, après avoir prononcé la prière de reconnais-
sance, il le partagea en morceaux, puis il les donna à ses disciples, en disant : Prenez, 
mangez, ceci est mon corps qui est donné pour vous. Faites cela en souvenir de moi. Après 
le repas il prit une coupe et, après avoir remercié Dieu, il la leur donna en disant : Ceci est 
la coupe de la nouvelle alliance. Buvez-en tous; ceci est mon sang, par lequel est scellée la 
nouvelle alliance.107 Il va être versé pour beaucoup d’hommes, afin que leurs péchés soient 
pardonnés. Je vous le déclare : Désormais, je ne boirai plus du fruit de la vigne jusqu’au 
jour où je boirai le vin nouveau avec vous dans le royaume de mon Père.  

 

Les disciples eurent une vive discussion : il s’agissait de savoir lequel d’entre eux devait 
être considéré comme le plus grand. Jésus intervint : Les rois des nations, dit-il, dominent 
leurs peuples, et ceux qui exercent l’autorité sur elles se font appeler leurs “bienfaiteurs”. Il 
ne faut pas que vous agissiez ainsi. Au contraire, que le plus grand parmi vous soit comme 
le plus jeune, et que celui qui gouverne soit comme le serviteur. A votre avis, qui est le 
plus grand ? Celui qui est assis à table, ou celui qui sert ? N’est-ce pas celui qui est assis à 
table ? Eh bien, moi, au milieu de vous, je suis comme le serviteur… Vous êtes restés fidè-
lement avec moi au cours de mes épreuves. C’est pourquoi, comme mon Père m’a donné le 
royaume, je vous le donne, à mon tour : vous mangerez et vous boirez à ma table, dans 
mon royaume, et vous siégerez sur des trônes pour gouverner les douze tribus d’Israël.  
 
Simon Pierre lui demanda : Seigneur, où vas-tu ? Jésus lui répondit : Tu ne peux me 

suivre maintenant là où je vais, mais plus tard tu me suivras. Mais Pierre reprit : Et pour-
quoi donc, Seigneur, ne puis-je pas te suivre dès maintenant ? Je suis prêt à donner ma vie 
pour toi !   

Simon, Simon ! fais attention : Satan vous a réclamés pour vous passer tous au crible, 
comme on secoue le blé pour le séparer de la bale.108 Mais moi, j’ai prié pour toi, pour que 
la foi ne vienne pas à te manquer. Et toi, le jour où tu seras revenu à moi, fortifie tes frè-
res. Seigneur, lui dit Simon, je suis prêt, s’il le faut, à aller en prison avec toi, ou même à 
mourir. Pierre, tu es prêt à donner ta vie pour moi ? reprit Jésus. Je te l’assure : au-
jourd’hui même, avant que le coq ne chante, tu auras, par trois fois, nié de me connaître.  

 
Puis, s’adressant à l’ensemble des disciples, il continua : Quand je vous ai envoyés sans 

bourse, ni sac de voyage, ni sandales, avez-vous manqué de quoi que ce soit ? De rien, 
dirent-ils. Eh bien maintenant, poursuivit-il, si vous avez une bourse, prenez-la; de même, 
si vous avez un sac, prenez-le, et si vous n’avez pas d’épée, vendez votre manteau pour en 
acheter une. Car il est écrit : Il a été mis au nombre des criminels, et cette parole doit 
s’accomplir pour moi. Car tout ce qui a été écrit de moi va s’accomplir. Seigneur, lui dirent-
ils, voilà justement deux épées. Cela suffit ! leur répondit-il.  

 
Jésus dit : Que votre cœur ne se trouble pas. Ayez foi en Dieu : ayez aussi foi en moi. 

Dans la maison de mon Père, il y a beaucoup de demeures; si ce n’était pas vrai, je vous 
l’aurais dit : en effet je vais vous préparer une place. Lorsque je vous aurai préparé une 
place, je reviendrai et je vous prendrai avec moi, afin que vous soyez, vous aussi, là où je 
suis. Mais vous connaissez le chemin de l’endroit où je me rends.  

                                                      

107 Ex 24.8 - Moïse prit le sang et le répandit sur le peuple en disant : Voici le sang de l’alliance que l’Eternel a 
conclue avec vous, sur la base de toutes ces paroles.  
    Cf. Jér 31.31 – Voici que les jours viennent, —oracle de l’Eternel, où je conclurai avec la maison d’Israël et la 

maison de Juda une alliance nouvelle, 
    Cf. Za 9.11 - Et pour toi, à cause du sang de ton alliance, j’ai relâché tes prisonniers de la fosse où il n’y a 

point d’eau. 
108 Cf. Job 1.11 - Mais étends ta main, touche à tout ce qui lui appartient, et je suis sûr qu’il te maudira en face. 
  Cf. Za 3.1-4 - Il me fit voir le souverain sacrificateur Josué, debout devant l’Ange de l’Eternel, et Satan de-

bout à sa droite pour l’accuser. L’Eternel dit à Satan : Que l’Eternel te réprime, Satan ! Que l’Eternel te réprime, 
lui qui a fait porter son choix sur Jérusalem ! N’est-ce pas là un tison arraché du feu ? Or Josué était couvert de 
vêtements sales et se tenait debout devant l’Ange. Celui-ci, prenant la parole, dit à ceux qui étaient devant lui : 
Otez-lui les vêtements sales ! Puis il lui dit : Vois, je t’enlève ta faute pour te revêtir d’habits précieux. 
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Thomas lui dit : Seigneur, nous ne savons même pas où tu vas, comment pourrions-
nous savoir par quel chemin on y parvient ? Le chemin, répondit Jésus, c’est moi, parce 
que je suis la vérité et la vie.109 Personne ne va au Père sans passer par moi. Si vous me 
connaissez, vous connaîtrez aussi mon Père. Et maintenant déjà vous le connaissez, vous 
l’avez même vu.  

Philippe intervint : Seigneur, montre-nous le Père, et cela nous suffira. Eh quoi, lui ré-
pondit Jésus, après tout le temps que j’ai passé avec vous, tu ne me connais pas encore, 
Philippe ! Celui qui m’a vu, a vu le Père. Comment peux-tu dire : “Montre-nous le Père ?” 
Ne crois-tu pas que je suis dans le Père et que le Père est en moi ? Ce que je vous dis, je 
ne le dis pas de moi-même: le Père demeure en moi et c’est lui qui accomplit ainsi ses pro-
pres œuvres. Croyez-moi : je suis dans le Père et le Père est en moi. Sinon, croyez au 
moins à cause des œuvres que vous m’avez vu accomplir.  

Vraiment, je vous l’assure: celui qui croit en moi accomplira lui-même les œuvres que je 
fais. Il en fera même de plus grandes parce que je vais auprès du Père. Et quoi que ce soit 
que vous demandiez en mon nom, je le réaliserai pour que la gloire du Père soit manifestée 
par le Fils. Je le répète : si vous demandez quelque chose en mon nom, je le ferai.  

Si vous m’aimez, vous suivrez mes enseignements. Et moi, je demanderai au Père de 
vous donner un autre Défenseur de sa cause, afin qu’il reste pour toujours avec vous : c’est 
l’Esprit de vérité, celui que le monde est incapable de recevoir parce qu’il ne le voit pas et 
ne le connaît pas. Quant à vous, vous le connaissez, car il demeure auprès de vous, et il 
sera en vous. Non, je ne vous laisserai pas seuls comme des orphelins, mais je reviendrai 
vers vous. Sous peu, le monde ne me verra plus; mais vous, vous me verrez parce que je 
suis vivant et que, vous aussi, vous vivrez. Quand ce jour viendra, vous connaîtrez que je 
suis en mon Père; vous saurez aussi que vous êtes en moi, et que moi je suis en vous.  

Celui qui m’aime vraiment, c’est celui qui retient mes commandements et les applique. 
Mon Père aimera celui qui m’aime; moi aussi, je lui témoignerai mon amour et je me ferai 
connaître à lui.  

Jude (qu’il ne faut pas confondre avec Judas Iscariot) lui demanda : Seigneur, pourquoi 
est-ce seulement à nous que tu veux te manifester, et non au monde ? Jésus lui répondit : 
Si quelqu’un m’aime, il obéira à ce que j’ai dit. Mon Père aussi l’aimera : nous viendrons 
tous deux à lui et nous établirons notre demeure chez lui. Mais celui qui ne m’aime pas ne 
met pas mes paroles en pratique. Or, cette Parole que vous entendez ne vient pas de moi, 
c’est la Parole même du Père qui m’a envoyé.  

Je vous dis tout cela pendant que je suis encore avec vous. Mais le Défenseur, le Saint-
Esprit que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes choses et vous rappellera 
tout ce que je vous ai dit moi-même. Je pars, mais je vous laisse la paix, c’est ma paix que 
je vous donne. Je ne vous la donne pas comme le monde la donne. C’est pourquoi, ne 
soyez pas troublés et n’ayez aucune crainte en votre cœur.  

Vous m’avez entendu dire que je pars, mais aussi que je reviendrai auprès de vous. Si 
vous m’aimiez, vous seriez heureux de savoir que je vais au Père, car le Père est plus 
grand que moi. Je vous ai prévenus dès maintenant, avant que ces choses arrivent, pour 
qu’au jour où elles se produiront, vous croyiez. Désormais, je n’aurai plus guère l’occasion 
de m’entretenir avec vous, car le dominateur de ce monde vient. Ce n’est pas qu’il ait une 
prise sur moi,  mais il faut que les hommes de ce monde reconnaissent que j’aime le Père 
et que j’agis conformément à ce qu’il m’a ordonné.  

Levez-vous; partons d’ici.  
 

                                                      

109 Cf. Es 35.8-10 - Il y aura là un chemin frayé, une voie, qu’on appellera la voie sainte; nul impur n’y passera; 
elle sera pour eux seuls; ceux qui la suivront, même les insensés, ne pourront s’égarer. Et là il n’y aura pas de 
lion; nulle bête féroce ne la prendra, nulle ne s’y rencontrera; et là marcheront des affranchis. Ainsi ceux que 
l’Eternel a libérés retourneront, ils arriveront dans Sion avec chants de triomphe, et une joie éternelle couronnera 
leur tête : L’allégresse et la joie s’approcheront, le chagrin et les gémissements s’enfuiront.  
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Je suis le vrai plant de vigne et mon Père est le vigneron.110 Tous les sarments, en moi, 
qui ne portent pas de fruit, il les coupe, et tous ceux qui en portent, il les taille afin qu’ils 
produisent un fruit encore plus abondant. Vous aussi, vous avez déjà été purifiés grâce à 
l’enseignement que je vous ai donné. Demeurez en moi, et moi je demeurerai en vous. Un 
sarment ne saurait porter du fruit tout seul, sans demeurer attaché au cep. Il en est de 
même pour vous : si vous ne demeurez pas en moi, vous ne pouvez porter aucun fruit. Je 
suis le cep de la vigne, vous en êtes les sarments. Celui qui demeure en moi et en qui je 
demeure, portera du fruit en abondance, car sans moi, vous ne pouvez rien faire. Si quel-
qu’un ne demeure pas en moi, on le jette hors du vignoble, comme les sarments coupés : 
ils se dessèchent, puis on les ramasse, on y met le feu et ils brûlent. Mais si vous demeurez 
en moi, et que mes paroles demeurent en vous, demandez ce que vous voudrez, vous 
l’obtiendrez.111 Si vous produisez du fruit en abondance et que vous prouvez ainsi que vous 
êtes vraiment mes disciples, la gloire de mon Père apparaîtra aux yeux de tous.112  

Comme le Père m’a toujours aimé, moi aussi je vous ai aimés; maintenez-vous donc 
dans mon amour. Si vous obéissez à mes commandements, vous demeurerez dans mon 
amour, tout comme moi-même j’ai obéi aux commandements de mon Père et je demeure 
dans son amour. Tout cela, je vous le dis pour que la joie qui est la mienne vous remplisse 
vous aussi, et qu’ainsi votre joie soit complète.  

Voici quel est mon commandement : aimez-vous les uns les autres comme moi-même je 
vous ai aimés. Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis. Vous 
êtes mes amis, si vous faites ce que je vous commande. Je ne vous appelle plus serviteurs, 
parce qu’un serviteur n’est pas mis au courant des affaires de son maître. Je vous appelle 
mes amis, parce que je vous ai fait part de tout ce que j’ai appris de mon Père. Ce n’est 
pas vous qui m’avez choisi. Non, c’est moi qui vous ai choisis; je vous ai donné mission 
d’aller, de porter du fruit, du fruit qui soit durable. Alors le Père vous accordera tout ce que 
vous lui demanderez en mon nom. Voici donc ce que je vous commande: aimez-vous les 
uns les autres.  

Si le monde a de la haine pour vous, sachez qu’il m’a haï avant vous. Si vous faisiez par-
tie du monde, il vous aimerait parce que vous lui appartiendriez. Mais vous n’appartenez 
pas au monde parce que je vous ai choisis du milieu du monde; c’est pourquoi il vous pour-
suit de sa haine. Souvenez-vous de ce que je vous ai déjà dit : le serviteur n’est jamais 
supérieur à son maître. S’ils m’ont persécuté, ils vous persécuteront vous aussi;113 s’ils ont 
gardé mes paroles, ils garderont aussi les vôtres. Mais c’est à cause de moi qu’ils agiront 
ainsi, parce qu’ils ne connaissent pas celui qui m’a envoyé. Si je n’étais pas venu et si je ne 
leur avais pas parlé, ils ne seraient pas coupables, mais maintenant, leur péché est sans 
excuse. Celui qui a de la haine pour moi en a aussi pour mon Père. Si je n’avais pas ac-
compli au milieu d’eux des œuvres que jamais personne d’autre n’a faites, ils ne seraient 
pas coupables. Mais maintenant, bien qu’ils les aient vues, ils continuent à nous haïr, et 
moi, et mon Père. Mais il fallait bien que s’accomplisse cette parole écrite dans leur Loi : Ils 
m’ont haï sans raison.114  

                                                      

110 Cf. Es 27.3 - Moi l’Eternel, j’en suis le gardien, je l’arrose à chaque instant; de peur qu’on ne l’attaque, nuit 
et jour je la garde.  

111 Cf. Ps 37.4 - Confie-toi en l’Eternel et pratique le bien; demeure dans le pays et prends la fidélité pour pâ-
ture. Fais de l’Eternel tes délices, et il te donnera ce que ton cœur désire. 

112 Cf. Es 61.3 - Pour accorder à ceux de Sion qui sont dans le deuil, pour leur donner de la splendeur au lieu de 
cendre, une huile de joie au lieu du deuil, un vêtement de louange au lieu d’un esprit abattu, afin qu’on les appelle 
térébinthes de la justice, plantation de l’Eternel, pour servir à sa splendeur. 

113 Cf. Ez 3.7 - Mais la maison d’Israël ne voudra pas t’écouter, parce qu’elle ne veut pas m’écouter; car toute la 
maison d’Israël a le front dur et le cœur obstiné. 

114 Ps 35.19 - Que ceux qui sont à tort mes ennemis ne se réjouissent pas à mon sujet, que ceux qui me haïs-
sent sans cause ne m’insultent pas du regard ! Cf. Lam 3:52 - Ils m’ont donné la chasse comme à un passereau, 
ceux qui me haïssent sans cause. 
    Ps 69.5 - Ils sont plus nombreux que les cheveux de ma tête, ceux qui me haïssent sans cause; ils sont puis-

sants, ceux qui veulent me réduire au silence, qui sont à tort mes ennemis; 



E. Egberts, La dernière semaine, traduction du Semeur 25 

Quand le Défenseur sera venu, celui que je vous enverrai d’auprès du Père, l’Esprit de 
vérité qui vient du Père, il rendra lui-même témoignage de moi. Et vous, à votre tour, vous 
serez mes témoins, car depuis le commencement vous avez été à mes côtés.  

 

Je vous ai dit tout cela pour que vous soyez préservés de toute chute. Car on vous ex-
clura des synagogues, et même l’heure vient où tous ceux qui vous mettront à mort 
s’imagineront rendre un culte à Dieu. Ils en arriveront là parce qu’ils n’ont jamais connu ni 
mon Père ni moi. Je vous ai annoncé tout cela d’avance pour que, lorsque l’heure sera ve-
nue pour eux d’agir ainsi, vous vous rappeliez que je vous l’ai prédit. Je ne vous en ai pas 
parlé dès le début, parce que j’étais encore avec vous.  

Maintenant, je vais auprès de celui qui m’a envoyé, et aucun de vous ne me demande où 
je vais ? Mais, à cause de ce que je vous ai dit, la tristesse vous a envahis. Pourtant, c’est 
la vérité que je vais vous dire : il vaut mieux pour vous que je m’en aille. En effet, si je ne 
m’en vais pas, le Défenseur ne viendra pas à vous. Mais si je m’en vais, alors je vous 
l’enverrai.  

Et quand il sera venu, il prouvera au monde qu’il s’égare au sujet du péché, de ce qui 
est juste et du jugement de Dieu : au sujet du péché, parce qu’il ne croit pas en moi; au 
sujet de ce qui est juste, parce que je m’en vais auprès du Père et que vous ne me verrez 
plus; et au sujet du jugement de Dieu, parce que le dominateur de ce monde est d’ores et 
déjà condamné.  

J’ai encore beaucoup de choses à vous dire, mais elles sont encore trop lourdes à porter 
pour vous. Quand l’Esprit de vérité sera venu, il vous conduira dans la vérité tout en-
tière,115 car il ne parlera pas de lui-même, mais tout ce qu’il aura entendu, il le dira, et il 
vous annoncera les choses à venir. Il manifestera ma gloire, car il puisera dans ce qui est à 
moi et vous l’annoncera.  

Tout ce que le Père possède m’appartient à moi aussi; voilà pourquoi je vous dis qu’il 
puisera dans ce qui est à moi et vous l’annoncera. Dans peu de temps vous ne me verrez 
plus; puis encore un peu de temps, et vous me reverrez.  

Certains de ses disciples se demandèrent alors entre eux : Qu’est-ce qu’il veut nous dire 
par là : “Dans peu de temps vous ne me verrez plus; encore un peu de temps et vous me 
reverrez” ? Et aussi lorsqu’il affirme : “Je vais au Père” ? Ils ajoutèrent : Que signifie ce 
“peu de temps” dont il parle ? Nous ne voyons pas ce qu’il veut dire. Jésus comprit qu’ils 
voulaient l’interroger; il leur dit : Vous êtes en train de vous demander entre vous ce que 
j’ai voulu dire par ces mots : “Dans peu de temps vous ne me verrez plus; encore un peu 
de temps et vous me reverrez.” Vraiment, je vous l’assure, vous allez pleurer et vous la-
menter, tandis que les hommes de ce monde jubileront. Vous serez accablés de douleur, 
mais votre douleur se changera en joie.116 Lorsqu’une femme accouche, elle éprouve de la 
douleur parce que c’est le moment; mais à peine a-t-elle donné le jour au bébé, qu’elle 
oublie son épreuve à cause de sa joie d’avoir mis au monde un enfant.117 Vous, de même, 
vous êtes maintenant dans la douleur, mais je vous verrai de nouveau : alors votre cœur 
sera rempli de joie, et cette joie, personne ne pourra vous l’enlever. Quand ce jour viendra, 
vous ne me poserez plus aucune question. Oui, vraiment, je vous l’assure: tout ce que vous 
demanderez au Père en mon nom, il vous l’accordera. Jusqu’à présent vous n’avez rien 
demandé en mon nom. Demandez, et vous recevrez, pour que votre joie soit complète.  

Je vous ai dit tout cela de manière figurée. L’heure vient où je ne vous parlerai plus de 
cette manière; je vous annoncerai en toute clarté ce qui concerne le Père. Ce jour-là, vous 
adresserez vos demandes au Père en mon nom. Et je ne vous dis même pas que 

                                                      

115 Cf. Ps 25.4,5 – Eternel ! fais-moi connaître tes chemins, enseigne-moi tes voies. Fais-moi cheminer dans ta 
vérité, et instruis-moi; car tu es le Dieu de mon salut, en toi, j’espère tous les jours.  

116 Cf. Est 9.22 - A l’exemple de ces journées où les Juifs s’étaient garantis contre leurs ennemis, en ce mois où 
leur chagrin s’était changé en joie, et leur deuil en fête, ils devaient en faire des jours de festin et de joie où cha-
cun envoie des cadeaux à son voisin et des dons aux pauvres. 

117 Cf. Es 26.17 - Comme une femme enceinte, sur le point d’accoucher, souffre et crie dans ses douleurs, ainsi 
avons-nous été, loin de ta face, ô Eternel ! 
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j’interviendrai en votre faveur auprès du Père. Car le Père lui-même vous aime parce que 
vous m’aimez et que vous avez cru que je suis venu de lui. C’est vrai: je suis venu du Père 
et je suis venu dans le monde. Maintenant, je quitte le monde et je retourne auprès du 
Père.  

Maintenant enfin, s’écrièrent ses disciples, tu nous parles en toute clarté, et non plus de 
manière figurée. A présent, nous savons que tu sais tout et que tu connais d’avance les 
questions que l’on aimerait te poser. C’est pourquoi nous croyons que tu viens de Dieu.  

Ainsi donc, leur répondit Jésus, vous croyez à présent ! Mais l’heure vient, elle est déjà 
là, où vous serez dispersés chacun de son côté, et vous me laisserez seul. Mais je ne suis 
pas seul, puisque le Père est avec moi. Il fallait que je vous dise aussi cela pour que vous 
trouviez la paix en moi. Dans le monde, vous aurez à souffrir bien des afflictions. Mais cou-
rage ! Moi, j’ai vaincu le monde.  

 

Après avoir ainsi parlé, Jésus leva les yeux au ciel et dit : Mon Père, l’heure est venue: 
fais éclater la gloire de ton Fils, pour qu’à son tour, le Fils fasse éclater ta gloire. En effet, 
tu lui as donné autorité sur l’humanité entière afin qu’il donne la vie éternelle à tous ceux 
que tu lui as donnés. Or, la vie éternelle consiste à te connaître, toi le Dieu unique et véri-
table, et celui que tu as envoyé : Jésus-Christ. J’ai fait connaître ta gloire sur la terre en 
accomplissant l’œuvre que tu m’avais confiée. Et maintenant, Père, revêts-moi de gloire en 
ta présence, donne-moi cette gloire que j’avais déjà auprès de toi avant les origines du 
monde.  

Je t’ai fait connaître aux hommes que tu as pris du monde pour me les donner. Ils 
t’appartenaient, et tu me les as donnés : ils ont gardé ta Parole. Maintenant ils savent que 
tout ce que tu m’as donné vient de toi; car je leur ai transmis fidèlement le message que tu 
m’avais confié; ils l’ont reçu. Aussi ont-ils reconnu avec certitude que je suis venu d’auprès 
de toi; et ils ont cru que c’est toi qui m’as envoyé. Je te prie pour eux. Je ne te prie pas 
pour le reste des hommes, mais pour ceux que tu m’as donnés parce qu’ils t’appartiennent. 
Car tout ce qui est à moi t’appartient, comme tout ce qui est à toi m’appartient. Ma gloire 
rayonne en eux. Bientôt, je ne serai plus dans le monde, car je vais à toi, mais eux, ils vont 
rester dans le monde. Père saint, garde-les par le pouvoir de ton nom, celui que tu m’as 
donné, pour qu’ils soient un comme nous le sommes. Aussi longtemps que j’étais parmi 
eux, je les ai gardés par le pouvoir de ton nom, ce nom que tu m’as donné; je les ai proté-
gés et aucun d’eux ne s’est perdu sauf celui qui devait se perdre pour que s’accomplisse 
l’Ecriture.  

A présent, je retourne auprès de toi, et je dis tout cela pendant que je suis encore dans 
le monde, pour qu’ils possèdent en eux cette joie qui est la mienne, une joie parfaite. Je 
leur ai donné ta Parole, et le monde les a pris en haine parce qu’ils ne lui appartiennent 
pas, comme moi-même je ne lui appartiens pas. Je ne te demande pas de les retirer du 
monde, mais de les préserver du diable. Ils n’appartiennent pas au monde, comme moi-
même je ne lui appartiens pas. Consacre-les par la vérité. Ta Parole est la vérité. Comme 
tu m’as envoyé dans le monde, moi aussi je les y envoie. Et je me consacre moi-même à 
toi pour eux, pour qu’ils soient, à leur tour, consacrés à toi par la vérité.  

Ce n’est pas seulement pour eux que je te prie; c’est aussi pour ceux qui croiront en moi 
grâce à leur témoignage. Je te demande qu’ils soient tous un.118 Comme toi, Père, tu es en 
moi et comme moi je suis en toi, qu’ils soient un en nous pour que le monde croie que c’est 
toi qui m’as envoyé. Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, afin qu’ils soient un, 
comme toi et moi nous sommes un, moi en eux et toi en moi. Qu’ils soient parfaitement un 
et qu’ainsi le monde puisse reconnaître que c’est toi qui m’as envoyé et que tu les aimes 
comme tu m’aimes ! Père, mon désir est que ceux que tu m’as donnés soient avec moi là 
où je serai et qu’ils contemplent ma gloire, celle que tu m’as donnée, parce que tu m’as 
aimé avant la création du monde. Père, toi qui es juste, le monde ne t’a pas connu, mais 

                                                      

118 Cf. Jér 32.39 - Je leur donnerai un même cœur et une même conduite, afin qu’ils me craignent toujours, pour 
leur bonheur et celui de leurs fils après eux.  
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moi je t’ai connu, et ceux-ci ont compris que c’est toi qui m’as envoyé. Je t’ai fait connaître 
à eux et je continuerai à te faire connaître, pour que l’amour que tu m’as témoigné soit en 
eux et que moi-même je sois en eux.  

 
 

La dernière nuit 
 

Après cela, ils chantèrent les psaumes de la Pâque,119 et après avoir ainsi prié, Jésus 
s’en alla avec ses disciples et traversa le torrent du Cédron. Il y avait là un jardin, un lieu 
appelé Gethsémané, où il entra avec eux.  

Jésus dit à ses disciples :  
Cette nuit, ce qui m’arrivera vous ébranlera tous dans votre foi. En effet, il est écrit : Je 

frapperai le berger, et les brebis du troupeau s’enfuiront de tous côtés.120 Néanmoins, 
quand je serai ressuscité, je vous précéderai en Galilée. Pierre prit la parole et lui dit : 
Même si tous les autres sont ébranlés à cause de ce qui t’arrivera, moi je ne le serai pas. 
Jésus reprit : Vraiment ? Je te l’assure : cette nuit même, avant que le coq ait chanté, tu 
m’auras renié trois fois. Pierre réaffirma : Même s’il me fallait mourir avec toi, je ne te re-
nierai pas. Et tous les disciples dirent la même chose.  

Quand il fut arrivé, il leur dit : Asseyez-vous ici pendant que je vais prier. Priez pour ne 
pas céder à la tentation.  

Il prit avec lui Pierre, Jacques et Jean. Il commença à être envahi par la crainte, et 
l’angoisse le saisit. Il leur dit : Je suis accablé de tristesse, à en mourir. Restez ici et veil-
lez ! Il fit quelques pas, se laissa tomber à terre et pria Dieu que cette heure s’éloigne de 
lui, si c’était possible : Abba, Père, pour toi, tout est possible. Eloigne de moi cette coupe; 
cependant, qu’il arrive non pas ce que moi, je veux, mais ce que toi, tu veux.  

Un ange venu du ciel lui apparut et le fortifia. L’angoisse le saisit, sa prière se fit de plus 
en plus pressante, sa sueur devint comme des gouttes de sang qui tombaient à terre. 
Après avoir ainsi prié, il se releva et s’approcha de ses disciples. Il les trouva endormis, 
tant ils étaient accablés de tristesse.  

Il dit à Pierre : Simon, tu dors ? Tu n’as pas été capable de veiller une heure !121 Veillez 
et priez pour ne pas céder à la tentation. L’esprit de l’homme est plein de bonne volonté, 
mais la nature humaine est bien faible.  

Puis il s’éloigna une deuxième fois, et se remit à prier en disant : O mon Père, s’il n’est 
pas possible que cette coupe me soit épargnée, s’il faut que je la boive, alors, que ta volon-
té soit faite. Il revint encore vers ses disciples et les trouva de nouveau endormis, car ils 
avaient tellement sommeil qu’ils n’arrivaient pas à garder les yeux ouverts. Il les laissa 
donc, et s’éloigna de nouveau. Pour la troisième fois, il pria en répétant les mêmes paroles. 
Lorsqu’il revint auprès de ses disciples, il leur dit : Vous dormez encore et vous vous repo-
sez ! L’heure est venue où le Fils de l’homme va être livré entre les mains des pécheurs. 
Levez-vous et allons-y. Celui qui me trahit est là.  

 

Il n’avait pas fini de parler que soudain survint Judas, l’un des Douze, accompagné d’une 
troupe armée d’épées et de gourdins. C’étaient les chefs des prêtres, les spécialistes de la 
Loi et les responsables du peuple qui les envoyaient. Le traître avait convenu avec eux d’un 
signal : Celui que j’embrasserai, c’est lui. Saisissez-vous de lui et emmenez-le sous bonne 
garde.  

Judas, qui le trahissait, connaissait bien cet endroit, car Jésus s’y était rendu souvent 
avec ses disciples. Il prit donc la tête d’une troupe de soldats et de gardes fournis par les 
chefs des prêtres et les pharisiens, et il arriva dans ce jardin. Ces hommes étaient munis 

                                                      

119 Ps 115-118 et 136. 
120 Za 13.7 - Epée, réveille-toi contre mon berger, et contre l’homme qui est mon compatriote ! —oracle de 

l’Eternel des armées. Frappe le berger, et que les brebis se disséminent ! Et je tournerai ma main vers les petits. 
121 Cf. Ps 69.21 - Le déshonneur me brise le cœur, et je suis malade; j’espère un signe de pitié, mais rien ! Des 

consolateurs, et je n’en trouve pas. 



E. Egberts, La dernière semaine, traduction du Semeur 28 

de lanternes, de torches et d’armes. Jésus, qui savait tout ce qui allait lui arriver, s’avança 
vers eux et leur demanda : Qui cherchez-vous ? Ils lui répondirent : Jésus de Nazareth. 
C’est moi, leur dit-il. Au milieu d’eux se tenait Judas, celui qui le trahissait. Au moment 
même où Jésus leur dit : “C’est moi”, ils eurent un mouvement de recul et tombèrent par 
terre. Une seconde fois, il leur demanda : Qui cherchez-vous ? Jésus de Nazareth, répétè-
rent-ils. Je vous ai dit que c’était moi, reprit Jésus. Puisque c’est moi que vous venez cher-
cher, laissez partir les autres. Ainsi s’accomplit cette parole qu’il avait prononcée peu 
avant : “Je n’ai perdu aucun de ceux que tu m’as donnés.”  

Judas se dirigea donc tout droit sur Jésus et lui dit : Bonsoir, Maître ! Et il l’embrassa.122 
Mon ami, lui dit Jésus, ce que tu es venu faire ici, fais-le ! Alors les autres s’avancèrent et, 
mettant la main sur Jésus, ils se saisirent de lui.  

En voyant ce qui allait se passer, les compagnons de Jésus lui demandèrent : Maître, 
devons-nous frapper avec nos épées ?  

Simon Pierre, qui avait une épée, la dégaina, en donna un coup au serviteur du grand-
prêtre et lui coupa l’oreille droite. Ce serviteur s’appelait Malchus. Jésus dit à Pierre : Re-
mets ton épée au fourreau. car tous ceux qui se serviront de l’épée mourront par l’épée.123 
Penses-tu donc que je ne pourrais pas faire appel à mon Père ? A l’instant même, il enver-
rait des dizaines de milliers d’anges à mon secours.124 Mais alors, comment les Ecritures, 
qui annoncent que tout doit se passer ainsi, s’accompliraient-elles ?125 Ne dois-je pas boire 
la coupe de souffrance que le Père m’a destinée ?  

Il se tourna ensuite vers les chefs des prêtres, les chefs des gardes du Temple et les res-
ponsables du peuple, qui avaient accompagné cette troupe pour le prendre.  

Me prenez-vous pour un bandit pour que vous soyez venus avec épées et gourdins ? 
J’étais chaque jour avec vous dans la cour du Temple, et personne n’a mis la main sur moi; 
mais maintenant c’est votre heure et les ténèbres vont exercer leur pouvoir.  

Tout ceci est arrivé pour que les écrits des prophètes s’accomplissent. Alors tous les dis-
ciples l’abandonnèrent et prirent la fuite.126  

Un jeune homme le suivait, couvert seulement d’un drap. On le saisit, mais il abandonna 
le drap et s’enfuit, tout nu.  

 
Alors la cohorte et les gardes des Juifs s’emparèrent de Jésus et le conduisirent enchaîné 

tout d’abord chez Hanne, le beau-père de Caïphe, qui était le grand-prêtre en exercice 
cette année-là. Caïphe était celui qui avait suggéré aux Juifs qu’il valait mieux qu’un seul 
homme meure pour le peuple. Simon Pierre et un autre disciple suivirent Jésus. Ce disciple 
connaissait personnellement le grand-prêtre, et il entra en même temps que Jésus dans la 
cour du palais du grand-prêtre. Pierre, lui, resta dehors près du portail. L’autre disciple qui 
connaissait le grand-prêtre ressortit donc, dit un mot à la concierge, et fit entrer Pierre.  

De son côté, le grand-prêtre commença à interroger Jésus sur ses disciples et sur son 
enseignement. Jésus lui répondit : J’ai parlé ouvertement devant tout le monde. J’ai tou-
jours enseigné dans les synagogues et dans la cour du Temple où tout le monde se réunit. 
Je n’ai rien dit en secret. Pourquoi donc m’interroges-tu ? Demande à ceux qui m’ont écou-
té comment je leur ai parlé. Ils savent fort bien ce que j’ai dit. A ces mots, un des gardes 
qui se tenait à côté de lui le gifla en disant : C’est comme cela que tu réponds au grand-
prêtre ? Jésus lui répondit : Si j’ai mal parlé, montre où est le mal. Mais si ce que j’ai dit est 

                                                      

122 Cf. Ps 41.10 - Celui-là même avec qui j’étais en paix, qui avait ma confiance et qui mangeait mon pain, lève 
le talon contre moi. 
   Cf. Ps 55.22 - Sa bouche est plus douce que la crème, mais la guerre est dans son cœur; ses paroles sont plus 

onctueuses que l’huile, mais ce sont des épées dégainées. 
   Cf. Pr 27.6 - Les blessures d’un ami sont dignes de confiance, les baisers d’un ennemi sont trompeurs. 
123 Cf. Gen 9.6 - Celui qui verse le sang de l’homme par l’homme son sang sera versé. 
124 Cf. 2R 6.17 - Elisée pria en disant : Eternel, ouvre ses yeux, je t’en prie, pour qu’il voie. L’Eternel ouvrit les 

yeux du jeune serviteur qui vit ceci : la montagne pleine de chevaux et de chars de feu autour d’Elisée. 
125 Cf. notamment : Ps 22 et Es 53. 
126 Cf. Ps 88.9,19 - Tu as éloigné de moi ceux que je connais, tu m’as rendu pour eux un objet d’horreur; je suis 

enfermé et je ne puis sortir. Tu as éloigné de moi amis et compagnons; ceux que je connais ne sont que ténèbres. 
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vrai, pourquoi me frappes-tu ? Hanne l’envoya enchaîné à Caïphe, le grand-prêtre, chez qui 
les spécialistes de la Loi et les responsables du peuple s’étaient déjà rassemblés. Pierre le 
suivit à distance jusqu’au palais du grand-prêtre et il entra dans la cour où il s’assit au mi-
lieu des gardes pour voir comment tout cela finirait.  

Les chefs des prêtres et le Grand-Conseil au complet cherchaient un témoignage contre 
Jésus pour pouvoir le condamner à mort. Mais ils n’en trouvaient pas.127 Car il y avait beau-
coup de gens pour apporter des faux témoignages contre lui,128 mais ces témoignages ne 
concordaient pas.129 Finalement, quelques-uns se levèrent pour porter contre lui ce faux 
témoignage : Nous l’avons entendu dire : “Je démolirai ce Temple fait de main d’homme et, 
en trois jours, j’en reconstruirai un autre, qui ne sera pas fait par des mains humaines.” 
Mais même là-dessus, leurs dépositions ne s’accordaient pas. Alors le grand-prêtre se leva 
au milieu de l’assemblée et interrogea Jésus. Eh bien, demanda-t-il, tu n’as rien à répondre 
aux témoignages qu’on vient de porter contre toi ? Mais Jésus garda le silence et ne répon-
dit pas.130  

Ils dirent : Si tu es le Messie, déclare-le nous. Jésus leur dit : Si je vous réponds, vous 
ne croirez pas.  

Le grand-prêtre l’interrogea de nouveau et lui demanda : Es-tu le Messie, le Fils du Dieu 
béni ? Et Jésus lui répondit : Oui, je le suis ! Et vous verrez le Fils de l’homme siéger à la 

droite du Tout-Puissant131 et venir en gloire avec les nuées du ciel.132  
Alors ils se mirent à crier tous ensemble : Tu es donc le Fils de Dieu ! Vous dites vous-

mêmes que je le suis, répondit Jésus.  
A ces mots, le grand-prêtre déchira ses vêtements133 en signe de consternation et 

s’écria : Il vient de prononcer des paroles blasphématoires ! Qu’avons-nous encore besoin 
de témoins ? Vous venez vous-mêmes d’entendre le blasphème. Quel est votre verdict ? Ils 
répondirent : Il est passible de mort.134  

Alors, ils lui crachèrent au visage et le frappèrent.135 D’autres lui recouvrirent le visage 
et le frappèrent en lui  disant : Hé, Messie, fais le prophète ! Dis-nous qui vient de te frap-
per ! Les gardes saisirent Jésus et lui donnèrent des gifles. Et ils l’accablaient d’injures.  

 
Pendant ce temps, Pierre était resté assis dehors, dans la cour intérieure. Une des ser-

vantes du grand-prêtre arriva; elle vit Pierre qui se chauffait près du feu, l’observa à la 
clarté de la flamme et le dévisagea; elle lui dit : Toi aussi, tu étais avec Jésus le Galiléen. 
Mais Pierre le nia en disant devant tout le monde : Je ne vois pas ce que tu veux dire. 
Comme il se dirigeait vers le porche pour sortir, une autre servante l’aperçut et dit à ceux 
qui étaient là : En voilà un qui était avec ce Jésus de Nazareth. Il le nia de nouveau et il 
jura : Je ne connais pas cet homme ! Environ une heure plus tard, ceux qui se tenaient 
dans la cour s’approchèrent de Pierre et lui dirent : C’est sûr, toi aussi, tu fais partie de ces 

                                                      

127 Cf. Ps 94.20,21 - Ont-ils partie liée avec toi, les magistrats de malheur qui façonnent l’oppression à l’aide du 
code ? Ils s’attroupent contre la vie du juste et condamnent le sang innocent. 

128 Cf. Ps 27.12 - Ne me livre pas au désir de mes adversaires, car il s’élève contre moi de faux témoins et l’on 
ne respire que la violence. 

129 Cf. Dt 19.15 - Un seul témoin ne suffira pas contre un homme pour constater une faute, un forfait, un péché 
quelconque qu’on peut commettre; un fait ne pourra s’établir que sur la déposition de deux ou de trois témoins. 

130 Cf. Es 53.7 - Il a été maltraité, il s’est humilié et n’a pas ouvert la bouche, semblable à l’agneau qu’on mène 
à la boucherie, à une brebis muette devant ceux qui la tondent; il n’a pas ouvert la bouche. 

131 Ps 110.1 - Oracle de l’Eternel à mon Seigneur : Assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce que je fasse de tes enne-
mis ton marchepied. 

132 Dan 7.13 - Je regardais pendant mes visions nocturnes, et voici que sur les nuées du ciel arriva comme un 
fils d’homme; il s’avança vers l’Ancien des jours, et on le fit approcher de lui. 

133 Cf. Lév 21.10 - Le sacrificateur qui a la supériorité sur ses frères, sur la tête duquel a été répandue l’huile 
d’onction et qui a été investi et revêtu des vêtements sacrés ne se décoiffera pas la tête et ne déchirera pas ses 
vêtements. 

134 Cf. Lév 24.16 - Celui qui blasphémera le nom de l’Eternel sera puni de mort : toute la communauté le lapide-
ra. Qu’il soit immigrant ou autochtone, il mourra, pour avoir blasphémé le Nom (de Dieu). 

135 Cf. Es 50.6 - J’ai livré mon dos à ceux qui me frappaient et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe; je 
n’ai pas dérobé mon visage aux outrages et aux crachats.  
    Cf. Lam 3.30 - Qu’il tende la joue à celui qui le frappe, qu’il se rassasie de déshonneur. 
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gens ! C’est évident : tu es un Galiléen, il suffit d’entendre ton accent !136 Alors Pierre se 
mit à dire : Je le jure ! Et que je sois maudit si ce n’est pas vrai : je ne connais pas cet 
homme. Au même instant, alors qu’il était encore en train de parler, le coq se mit à chan-
ter. 

Le Seigneur se retourna et posa son regard sur Pierre. Alors Pierre se souvint de ce que 
le Seigneur lui avait dit : “Avant que le coq ne chante aujourd’hui, tu m’auras renié trois 
fois !”  Il se glissa dehors et se mit à pleurer amèrement.  

 
 

Le dernier jour 
 

 

L’aube s’était levée. L’ensemble des chefs des prêtres et des responsables du peuple et 
tout le Grand-Conseil tinrent conseil contre Jésus pour le faire condamner à mort. Ils le 
firent lier et le conduisirent chez Pilate, le gouverneur, pour le remettre entre ses mains. 
Ceux qui l’avaient amené n’entrèrent pas eux-mêmes dans le palais pour conserver leur 
pureté rituelle et pouvoir manger ainsi le repas de la Pâque.137  

 

En voyant que Jésus était condamné, Judas, qui l’avait trahi, fut pris de remords : il alla 
rapporter aux chefs des prêtres et aux responsables du peuple les trente pièces d’argent et 
leur dit : J’ai péché en livrant un innocent à la mort ! Mais ils lui répliquèrent : Que nous 
importe ? Cela te regarde ! Judas jeta les pièces d’argent dans le Temple, partit, et alla se 
pendre. Les chefs des prêtres ramassèrent l’argent et déclarèrent : On n’a pas le droit de 
verser cette somme dans le trésor du Temple, car c’est le prix du sang. Ils tinrent donc 
conseil et décidèrent d’acquérir, avec cet argent, le “Champ-du-Potier” et d’en faire un ci-
metière pour les étrangers. Voilà pourquoi ce terrain s’appelle encore de nos jours “le 
champ du sang”. Ainsi se réalisa la parole du prophète Jérémie : Ils ont pris les trente piè-
ces d’argent, le prix auquel les descendants d’Israël l’ont estimé, et ils les ont données pour 

acheter le champ du potier, comme le Seigneur me l’avait ordonné.138  
 

Jésus comparut devant le gouverneur qui l’interrogea. Es-tu le roi des Juifs ? lui deman-
da-t-il. Tu le dis toi-même, répondit Jésus. Mais ensuite, quand les chefs des prêtres et les 
responsables du peuple vinrent l’accuser, il ne répondit rien. Alors Pilate lui dit : Tu 
n’entends pas tout ce qu’ils disent contre toi ? Mais, au grand étonnement du gouverneur, 
Jésus ne répondit pas même sur un seul point.139  

Pilate rentra donc dans le palais de justice et fit comparaître Jésus : Es-tu le roi des 
Juifs ? lui demanda-t-il. Dis-tu cela de toi-même ou d’autres t’ont-ils dit cela à mon sujet ? 
répondit Jésus. Est-ce que je suis juif, moi ? répliqua Pilate. Ce sont ceux de ta nation et 
les chefs des prêtres qui t’ont livré à moi. Qu’as-tu fait ? Jésus lui répondit : Mon royaume 
n’est pas de ce monde. Si mon royaume appartenait à ce monde, mes serviteurs se se-
raient battus pour que je ne tombe pas aux mains des chefs des Juifs. Non, réellement, 
mon royaume n’est pas d’ici. Es-tu donc roi ? reprit Pilate. Tu le dis toi-même : je suis roi ! 
Si je suis né et si je suis venu dans ce monde, c’est pour rendre témoignage à la vérité. 
Celui qui appartient à la vérité écoute ce que je dis. Qu’est-ce que la vérité ? lui répondit 

                                                      

136 Cf. Jug 12.6 - Ils lui disaient alors : Hé bien, dis : Chibboleth. Et il disait : Sibboleth, car il ne pouvait pas 
bien prononcer. Sur quoi les hommes de Galaad le saisissaient et l’égorgeaient près des gués du Jourdain. 

137 Cf. Dt 16.6 - mais c’est dans le lieu que l’Eternel, ton Dieu, choisira, pour y faire demeurer son nom que tu 
sacrifieras la Pâque, le soir, au coucher du soleil, à l’époque de ta sortie d’Egypte. 

138 Za 11.12,13 - Je leur dis : Si vous le trouvez bon, donnez-moi mon salaire; sinon, ne le faites pas. Ils pesè-
rent pour mon salaire trente pièces d’argent. L’Eternel me dit : Jette-le au potier, ce prix magnifique auquel ils 
m’ont estimé ! Je pris les trente pièces d’argent, et je les jetai dans la Maison de l’Eternel, pour le potier. 

139 Cf. Es 53.7 - Il a été maltraité, il s’est humilié et n’a pas ouvert la bouche, semblable à l’agneau qu’on mène 
à la boucherie, à une brebis muette devant ceux qui la tondent; il n’a pas ouvert la bouche. 
   Ps 38.15 - Je suis comme un homme qui n’entend pas, et dans la bouche duquel il n’y a point de réplique. 
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Pilate. Là-dessus, il alla de nouveau trouver les Juifs et leur dit : En ce qui me concerne, je 
ne trouve chez cet homme aucune raison de le condamner.  

Pilate dit alors aux chefs des prêtres et aux gens rassemblés : Je ne trouve chez cet 
homme aucune raison de le condamner. Mais ils insistaient de plus en plus, disant : Il sou-
lève le peuple avec ses idées ! Il a endoctriné toute la Judée ! Il a commencé en Galilée et 
il est venu jusqu’ici. Quand Pilate entendit parler de la Galilée, il demanda si cet homme 
était Galiléen. Apprenant qu’il relevait bien de la juridiction d’Hérode, il l’envoya à ce der-
nier qui, justement, se trouvait lui aussi à Jérusalem durant ces jours-là. Hérode fut ravi de 
voir Jésus car, depuis longtemps, il désirait faire sa connaissance, parce qu’il avait entendu 
parler de lui, et il espérait lui voir faire quelque signe miraculeux. Il lui posa de nombreuses 
questions, mais Jésus ne lui répondit pas un mot. Pendant ce temps, les chefs des prêtres 
et les spécialistes de la Loi se tenaient là debout, lançant, avec passion, de graves accusa-
tions contre lui. Alors Hérode le traita avec mépris, ses soldats en firent autant, et ils se 
moquèrent de lui, en le revêtant d’un manteau magnifique. Hérode le fit reconduire ainsi 
chez Pilate. Hérode et Pilate, qui jusqu’alors avaient été ennemis, devinrent amis ce jour-là.  

Pilate convoqua les chefs des prêtres, les dirigeants et le peuple. Il leur dit : Vous 
m’avez amené cet homme en l’accusant d’égarer le peuple. Or, je l’ai interrogé moi-même 
devant vous, et je ne l’ai trouvé coupable d’aucun des crimes dont vous l’accusez. Hérode 
non plus, d’ailleurs, puisqu’il nous l’a renvoyé. Cet homme n’a rien fait qui mérite la mort. 
Je vais donc lui faire donner le fouet et le relâcher.  

 

A chaque fête de Pâque, le gouverneur avait l’habitude de relâcher un prisonnier, celui 
que la foule désignait. Or, à ce moment-là, il y avait sous les verrous, un prisonnier célèbre 
nommé Barabbas. Ce Barabbas avait été mis en prison pour une émeute qui avait eu lieu 
dans la ville et pour un meurtre. En voyant la foule rassemblée, Pilate lui demanda donc : 
Lequel de ces deux hommes voulez-vous que je vous relâche, Barabbas ou Jésus, qu’on 
appelle le Christ ? En effet, il s’était bien rendu compte que c’était par jalousie qu’on lui 
avait livré Jésus.  

Pendant qu’il siégeait au tribunal, sa femme lui fit parvenir un message disant : Ne te 
mêle pas de l’affaire de ce juste, car cette nuit, j’ai été fort tourmentée par des rêves à 
cause de lui.  

Cependant, les chefs des prêtres et les responsables du peuple persuadèrent la foule de 
réclamer la libération de Barabbas et l’exécution de Jésus. Le gouverneur prit la parole et 
redemanda à la foule : Lequel des deux voulez-vous que je vous relâche ? Fais mourir ce-
lui-ci, et relâche-nous Barabbas ! crièrent-ils.  

Mais Pilate … adressa de nouveau la parole à la foule, qui se mit à crier : Crucifie-le ! 
Crucifie-le ! Mais enfin, leur demanda-t-il pour la troisième fois, qu’a-t-il fait de mal ?  

Il … dit aux chefs des Juifs : Voilà ! je vous le fais amener ici dehors pour que vous sa-
chiez que je ne trouve en lui aucune raison de le condamner. Jésus parut donc dehors, por-
tant la couronne d’épines et le manteau de couleur pourpre. Pilate leur dit : Voici l’homme. 
En le voyant, les chefs des prêtres et les gardes se mirent à crier : Crucifie-le ! Crucifie-le ! 
Vous n’avez qu’à le prendre, leur lança Pilate, et le crucifier vous-mêmes. Moi, je ne trouve 
aucune raison de le condamner. Je vais donc lui faire donner le fouet puis le remettre en 
liberté. Mais ils devinrent de plus en plus pressants et exigèrent à grands cris sa crucifixion. 
Les chefs des Juifs répliquèrent : Nous, nous avons une Loi, et d’après cette Loi, il doit 
mourir, car il a prétendu être le Fils de Dieu.140  

Ces propos effrayèrent vivement Pilate. Il rentra au palais de justice et demanda à Jé-
sus : D’où viens-tu ? Mais Jésus ne lui donna aucune réponse. Alors Pilate lui dit : Com-
ment ! C’est à moi que tu refuses de parler ? Tu ne sais donc pas que j’ai le pouvoir de te 
relâcher et celui de te crucifier ? Jésus lui répondit : Tu n’aurais aucun pouvoir sur moi, s’il 

                                                      

140 Lév 24.16 - Celui qui blasphémera le nom de l’Eternel sera puni de mort : toute la communauté le lapidera. 
Qu’il soit immigrant ou autochtone, il mourra, pour avoir blasphémé le Nom de Dieu. 
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ne t’avait été donné d’en haut. Voilà pourquoi celui qui me livre entre tes mains est plus 
coupable que toi.  

A partir de ce moment, Pilate cherchait à le relâcher. Mais les chefs des Juifs redoublè-
rent leurs cris : Si tu relâches cet homme, tu n’es pas l’ami de César. Si quelqu’un se fait 
roi, il s’oppose à César. Quand il eut entendu ces mots, Pilate fit amener Jésus dehors et 
s’assit à son tribunal, au lieu appelé “la Place Pavée” (en hébreu “Gabbatha”). C’était la 
veille de la semaine pascale, [le matin vers six heures]. Pilate dit aux Juifs : Voici votre roi ! 
Mais ils se mirent à crier : A mort ! A mort ! Crucifie-le ! C’est votre roi : est-ce que je dois 
le crucifier ? répondit Pilate. Les chefs des prêtres répliquèrent : Nous n’avons pas d’autre 
roi que César. Finalement, leurs cris l’emportèrent.  

Ainsi, quand Pilate vit qu’il n’aboutissait à rien, mais qu’au contraire, l’agitation de la 
foule augmentait, il prit de l’eau et, devant la foule, se lava les mains141 en disant : Je ne 
suis pas responsable de la mort de cet homme. Cela vous regarde. Et tout le peuple répon-
dit : Que la responsabilité de sa mort retombe sur nous et sur nos enfants !142 Alors Pilate 
leur relâcha Barabbas. Quant à Jésus, après l’avoir fait battre à coups de fouet,143 il le livra 
pour qu’on le crucifie.  

Les soldats du gouverneur traînèrent Jésus vers l’intérieur du palais et rassemblèrent 
toute la cohorte autour de lui. Ils lui arrachèrent ses vêtements et le revêtirent d’un man-
teau écarlate. Ils lui posèrent sur la tête une couronne tressée de rameaux épineux; dans 
sa main droite, ils placèrent un roseau en guise de sceptre. Ils s’agenouillèrent devant lui 
en disant sur un ton sarcastique : Salut, roi des Juifs !144 Ils crachaient sur lui et, prenant le 
roseau, ils le frappaient à la tête.145 Quand ils eurent fini de se moquer de lui,146 ils lui ôtè-
rent le manteau, lui remirent ses vêtements et l’emmenèrent pour le crucifier.147  

 

Jésus, portant lui-même sa croix,148 sortit de la ville pour se rendre à l’endroit appelé 
“Lieu du Crâne” (en hébreu : “Golgotha”).  

Pendant qu’ils l’emmenaient, ils se saisirent d’un certain Simon de Cyrène, qui revenait 
des champs, et l’obligèrent à porter la croix derrière Jésus. Une foule de gens du peuple le 
suivait. Il y avait aussi beaucoup de femmes en larmes, qui se lamentaient à cause de lui. 
Se tournant vers elles, il leur dit : Femmes de Jérusalem, ne pleurez pas à cause de moi ! 
Pleurez plutôt à cause de vous-mêmes et de vos enfants car, sachez-le, des jours viennent 
où l’on dira : “Heureuses les femmes qui ne peuvent pas avoir d’enfant et celles qui n’en 
ont jamais eu et qui n’ont jamais allaité.” Alors on se mettra à dire aux montagnes : “Tom-

                                                      

141 Cf. Dt 21.6,7 - Tous les anciens de cette ville les plus voisins du cadavre laveront leurs mains sur la génisse à 
laquelle on a brisé la nuque dans le torrent. Ils feront une déclaration en ces termes : Nos mains n’ont pas répan-
du ce sang, et nos yeux ne l’ont pas vu répandre. 

142 Cf. Dt 19.10 – Ainsi le sang innocent ne sera pas répandu au milieu de ton pays que l’Eternel, ton Dieu, te 
donne pour héritage, et il n’y aura pas de sang sur toi. 
   Lam 5.7 - Nos pères ont péché, mais ils ne sont plus, et c’est nous qui portons le fardeau de leurs fautes. 
143 Es 50.6 - J’ai livré mon dos à ceux qui me frappaient et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe; je n’ai 

pas dérobé mon visage aux outrages et aux crachats. 
144 Cf. Ps 69.21 - Leurs outrages m’atteignent, ils m’ont brisé le cœur, je ne m’en remets pas; j’espère un geste 

de sympathie en ma faveur, mais mon attente est vaine, quelqu’un qui me console, mais je n’en trouve pas. 
145 Cf. Mi 4.14 - Maintenant, fille de troupes, rassemble tes troupes ! On nous assiège; avec le bâton on frappe 

sur la joue le juge d’Israël. 
146 Cf. Ps 22.7,8 - Tous ceux qui me voient se moquent de moi, ils ouvrent les lèvres, hochent la tête : Remets 

ton sort à l’Eternel ! L’Eternel le libérera, il le délivrera, puisqu’il l’aime ! 
147 Cf. Jér 11.19 - J’étais comme un agneau confiant qu’on mène à la boucherie, et je ne connaissais pas les 

desseins qu’ils méditaient contre moi : détruisons l’arbre avec son fruit ! Retranchons-le de la terre des vivants, et 
qu’on ne se souvienne plus de son nom ! 

148 Cf. Gen 22.6 - Abraham prit le bois pour l’holocauste, le chargea sur son fils Isaac et prit dans sa main le feu 
et le couteau. Ils marchèrent tous deux ensemble. 
   Lév 16.27 - On emportera hors du camp le taureau offert pour le péché et le bouc offert pour le péché dont on 

a porté le sang dans le sanctuaire pour faire l’expiation, et l’on consumera au feu leurs peaux, leur chair et leurs 
excréments. 
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bez sur nous !” et aux collines : “Couvrez-nous !”149 Car si l’on traite ainsi le bois vert, 
qu’adviendra-t-il du bois mort ?150  

Avec Jésus, on emmena aussi deux autres hommes, des bandits qui devaient être exé-
cutés en même temps que lui.  

 

Ils arrivèrent … à Golgotha … Là, ils donnèrent à boire à Jésus du vin mélangé avec du 
fiel; mais quand il l’eut goûté, il refusa de le boire.  

Il était environ neuf heures du matin quand ils le crucifièrent.151  
Jésus pria : Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font.152  
Ils avaient fixé au-dessus de la tête de Jésus un écriteau sur lequel était inscrit, comme 

motif de sa condamnation : “Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs”.  
Comme l’endroit où Jésus avait été crucifié se trouvait près de la ville, beaucoup de Juifs 

lurent l’inscription écrite en hébreu, en latin et en grec. Les chefs des prêtres protestèrent 
auprès de Pilate : Il ne fallait pas mettre “le roi des Juifs”, mais “Cet homme a dit : Je suis 
le roi des Juifs”. Pilate répliqua : Ce que j’ai écrit restera écrit.  

Lorsque les soldats eurent crucifié Jésus, ils prirent ses vêtements et en firent quatre 
parts, une pour chacun d’eux. Restait la tunique qui était sans couture, tissée tout d’une 
seule pièce de haut en bas. Les soldats se dirent entre eux : Au lieu de la déchirer, tirons 
au sort pour savoir qui l’aura. C’est ainsi que s’accomplit cette prophétie de l’Ecriture : Ils 
se sont partagé mes vêtements et ils ont tiré ma tunique au sort.153 C’est exactement ce 
que firent les soldats.  

Puis ils s’assirent pour monter la garde. Les deux brigands furent crucifiés en même 
temps que lui, l’un à sa droite, l’autre à sa gauche. C’est ainsi que s’accomplit ce que disait 
l’Ecriture : Il a été mis au nombre des criminels.154  

La foule se tenait tout autour et regardait.155  
Ceux qui passaient par là lui lançaient des insultes en secouant la tête, et criaient : Hé, 

toi qui démolis le Temple et qui le reconstruis en trois jours, sauve-toi toi-même. Si tu es le 
Fils de Dieu, descends de la croix ! De même, les chefs des prêtres se moquaient de lui, 
avec les spécialistes de la Loi et les responsables du peuple, en disant : Dire qu’il a sauvé 
les autres, et qu’il est incapable de se sauver lui-même !156 C’est ça le roi d’Israël, le Mes-
sie, l’Elu de Dieu ? Qu’il descende donc de la croix, alors nous croirons en lui ! Il a mis sa 

confiance en Dieu. Eh bien, si Dieu trouve son plaisir en lui, qu’il le délivre !157 N’a-t-il pas 
dit : “Je suis le Fils de Dieu” ?  

Les soldats aussi se moquaient de lui. Ils s’approchaient et lui présentaient du vinaigre 
en lui disant : Si tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-même !  

L’un des deux criminels attaché à une croix l’insultait en disant : N’es-tu pas le Messie ? 
Alors sauve-toi toi-même, et nous avec ! Mais l’autre lui fit des reproches en disant : Tu 
n’as donc aucun respect de Dieu, toi, et pourtant tu subis la même peine ? Pour nous, ce 
n’est que justice : nous payons pour ce que nous avons fait; mais celui-là n’a rien fait de 
mal. Puis il ajouta : Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras régner. Et Jésus lui ré-
pondit : Vraiment, je te l’assure : aujourd’hui même, tu seras avec moi dans le paradis.  

                                                      

149 Os 10.8 - Les hauts lieux de Beth Aven, où Israël a péché, seront détruits; les chardons et la ronce croîtront 
sur leurs autels. Ils diront aux montagnes : Couvrez-nous ! Et aux collines : Tombez sur nous ! 

150 Cf. Pr 11.31 - Si le juste reçoit sur la terre sa rétribution, combien plus le méchant et le pécheur ! 
151 Ps 22.17 –Car des chiens m’entourent, une bande de scélérats rôdent autour de moi, ils ont percé mes mains 

et mes pieds. 
   Es 53.5 - Mais il était transpercé à cause de nos crimes, écrasé à cause de nos fautes; le châtiment qui nous 

donne la paix est tombé sur lui, et c’est pas ses meurtrissures que nous sommes guéris. 
152 Es 53.12 - …parce qu’il a porté le péché de beaucoup et qu’il a intercédé pour les coupables. 
153 Ps 22.19 - Ils se partagent mes vêtements, ils tirent au sort ma tunique. 
154 Es 53.12 - C’est pourquoi je lui donnerai beaucoup d’hommes en partage; il partagera le butin avec les puis-

sants, parce qu’il s’est livré lui-même à la mort, et qu’il a été compté parmi les coupables… 
155 Cf. Ps 22.18 - Je compte tous mes os. Eux, ils observent, ils arrêtent leurs regards sur moi; 
156 Cf. Es 53.8 - Il a été emporté par la violence et le jugement; dans sa génération qui s’est soucié de ce qu’il 

était retranché de la terre des vivants, à cause des crimes de mon peuple, de la plaie qui les avait atteints ? 
157 Ps 22.9 - Remets ton sort à l’Eternel ! L’Eternel le libérera, il le délivrera, puisqu’il l’aime ! 



E. Egberts, La dernière semaine, traduction du Semeur 34 

Près de la croix de Jésus se tenaient sa mère, la sœur de sa mère, Marie, femme de Clo-
pas, et Marie de Magdala. En voyant sa mère et, à côté d’elle, le disciple qu’il aimait, Jésus 
dit à sa mère : Voici ton fils. Puis il dit au disciple : Voici ta mère. A partir de ce moment-là, 
le disciple la prit chez lui.  

Il était environ midi, quand le pays tout entier fut plongé dans l’obscurité, et cela dura 
jusqu’à trois heures de l’après-midi. Le soleil resta entièrement caché.158 Vers trois heures, 
Jésus cria d’une voix forte : Eli, Eli, lama sabachthani ? ce qui veut dire : Mon Dieu, mon 

Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ?159 En entendant ces paroles, certains de ceux qui 
étaient là s’exclamèrent : Il appelle Elie !  

Un homme courut imbiber une éponge de vinaigre, la piqua au bout d’un roseau et la 
présenta à Jésus pour qu’il boive, en disant : Laissez-moi faire ! On va bien voir si Elie vient 
le tirer de là.  

Après cela, Jésus, sachant que désormais tout était achevé, dit, pour que l’Ecriture soit 
accomplie160 : J’ai soif.  Près de là se trouvait un vase rempli de vinaigre. On attacha donc 
une éponge imbibée de ce vinaigre au bout d’une branche d’hysope, et on l’approcha de la 
bouche de Jésus.  

Quand il eut goûté le vinaigre,161 Jésus dit : Tout est accompli. Il pencha la tête et pous-
sa un grand cri : Père, je remets mon esprit entre tes mains.162 Après avoir dit ces mots il 
mourut.  

Et voici qu’au même instant, le rideau du Temple se déchira en deux, de haut en bas; la 
terre trembla, les rochers se fendirent. Des tombes s’ouvrirent et les corps de beaucoup 
d’hommes fidèles à Dieu qui étaient morts ressuscitèrent. Ils quittèrent leurs tombeaux et, 
après la résurrection de Jésus, ils entrèrent dans la ville sainte où beaucoup de personnes 
les virent.  

En voyant le tremblement de terre et tout ce qui se passait, l’officier romain et les sol-
dats qui gardaient Jésus furent saisis d’épouvante et l’officier rendit gloire à Dieu en di-
sant : Aucun doute, cet homme était juste, il était vraiment le Fils de Dieu. 

 

Après avoir vu ce qui était arrivé, tout le peuple, venu en foule pour assister à ces exé-
cutions, s’en retourna en se frappant la poitrine. Tous les amis de Jésus, ainsi que beau-
coup d’autres femmes qui l’avaient suivi depuis la Galilée et qui étaient montées avec lui à 
Jérusalem, se tenaient à distance163 pour voir ce qui se passait.  

Parmi elles, Marie de Magdala, Marie la mère de Jacques le Jeune et de Joses, ainsi que 
Salomé, la mère des fils de Zébédée. Quand il était en Galilée, c’étaient elles qui l’avaient 
suivi en étant à son service.  

 

Comme on était à la veille du sabbat, et de plus, d’un sabbat particulièrement solen-
nel,164 les chefs des Juifs voulaient éviter que les cadavres restent en croix durant la 

                                                      

158 Jl 2.31 (3.4) Le soleil se changera en ténèbres, et la lune en sang, avant l’arrivée du jour de l’Eternel, (de ce 
jour) grand et redoutable.  
    Am 8.9,10 - Il arrivera en ce jour-là, —oracle du Seigneur, l’Eternel, que je ferai coucher le soleil à midi et 

que j’obscurcirai la terre en plein jour. Je changerai vos fêtes en deuil et tous vos chants en lamentations, je cou-
vrirai de sacs tous les reins et je rendrai chauves toutes les têtes; je mettrai le pays dans le deuil comme pour un 
fils unique, et son avenir ne sera plus qu’un jour d’amertume. 

159 Ps 22.2 - Mon Dieu ! mon Dieu ! pourquoi m’as-tu abandonné ? Mes paroles plaintives sont loin de me procu-
rer le salut. 
    Cf. Lam 3.18 - Et j’ai dit : Elle est perdue, ma confiance, mon espérance en l’Eternel !  
160 Ps 22.14,15 - Je suis comme de l’eau qui s’écoule, et tous mes os se disloquent; mon cœur est comme de la 

cire, il se fond au milieu de mes entrailles. Ma force se dessèche comme l’argile, et ma langue s’attache à mon 
palais; tu me réduis à la poussière de la mort. 

161 Ps 69.22 - Ils mettent du poison dans ma nourriture, et, pour apaiser ma soif, ils m’abreuvent de vinaigre. 
    Cf. Lam 3.15 - Il m’a rassasié d’herbes amères, il m’a abreuvé d’absinthe. 
162 Ps 31.6 - Je remets mon esprit entre tes mains; tu m’as libéré, Eternel, Dieu de vérité ! 
163 Cf. Ps 38.12 - Mes amis et mes compagnons se tiennent éloignés de ma plaie, et mes proches se tiennent à 

l’écart. 
164 Cf. Lév.23.5-7 -  Le premier mois, le 14 du mois, entre les deux soirs, ce sera la Pâque pour l’Eternel, et le 

quinzième jour de ce mois, ce sera la fête des pains sans levain pour l’Eternel. Vous mangerez pendant sept jours 
des pains sans levain. Le premier jour, vous aurez une sainte convocation : vous ne ferez aucun ouvrage servile.  
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fête.165 Ils allèrent trouver Pilate pour lui demander de faire briser les jambes des suppliciés 
et de faire enlever les corps. Les soldats vinrent donc et brisèrent les jambes au premier 
des criminels crucifiés avec Jésus, puis à l’autre. Quand ils arrivèrent à Jésus, ils constatè-
rent qu’il était déjà mort et ils ne lui brisèrent pas les jambes. L’un des soldats lui enfonça 
sa lance dans le côté, et aussitôt il en sortit du sang et de l’eau.166 Celui qui rapporte ces 
faits, les a vus de ses propres yeux et son témoignage est vrai. Il sait parfaitement qu’il dit 
la vérité pour que, vous aussi, vous croyiez. En effet, tout cela est arrivé pour que se ré-
alise cette parole de l’Ecriture : Aucun de ses os ne sera brisé.167 De plus, un autre texte 
déclare : Ils tourneront leurs regards vers celui qu’ils ont transpercé.168  

 

Il y avait un homme, appelé Joseph, un membre du Grand-Conseil des Juifs. C’était un 
homme bon et droit qui n’avait pas approuvé la décision ni les actes des autres membres 
du Grand-Conseil. Il venait d’Arimathée, en Judée, et attendait le royaume de Dieu.  

Joseph … alla demander à Pilate la permission d’enlever le corps de Jésus. Il était aussi 
disciple du Seigneur, mais il s’en cachait par peur des autorités religieuses.  

Pilate fut surpris d’apprendre que Jésus était déjà mort. Il fit appeler l’officier de service 
et lui demanda s’il était mort depuis longtemps. Renseigné par le centurion, il autorisa Jo-
seph à disposer du corps. Celui-ci, avait acheté un drap de lin…  

Nicodème vint également. C’était lui qui, auparavant, était allé trouver Jésus de nuit. Il 
apporta environ trente kilogrammes d’un mélange de myrrhe et d’aloès. Tous deux prirent 
donc le corps de Jésus et l’enveloppèrent de linges funéraires en y mettant des aromates, 
selon les usages funéraires des Juifs. Non loin de l’endroit où Jésus avait été crucifié, il y 
avait un jardin dans lequel se trouvait un tombeau neuf,169 taillé dans le roc, où personne 
n’avait encore été enseveli. Comme c’était, pour les Juifs, le soir de la préparation du sab-
bat, ils déposèrent Jésus dans cette tombe parce qu’elle était toute proche.  

Puis il roula un bloc de pierre devant l’entrée du tombeau. Marie de Magdala et Marie, 
mère de Joses, regardaient où il le mettait.  

Ensuite, elles retournèrent chez elles et préparèrent des huiles aromatiques et des par-
fums. Puis elles observèrent le repos du sabbat, comme la Loi le prescrit.170  

 
 

Le début des temps nouveaux 
 

Quand le sabbat fut passé, Marie de Magdala, Marie mère de Jacques, et Salomé achetè-
rent des huiles aromatiques pour aller embaumer le corps de Jésus.  

Comme le jour commençait à poindre le dimanche matin, très tôt, Marie de Magdala et 
l’autre Marie se mirent en chemin pour aller voir la tombe. Il faisait encore très sombre. Le 

                                                      

165 Cf. Dt 21.23 - son cadavre ne passera pas la nuit sur le bois; mais tu l’enseveliras le jour même, car celui qui 
est pendu est un objet de malédiction auprès de Dieu et tu ne souilleras pas le territoire que l’Eternel, ton Dieu, te 
donne pour héritage. 

166 Cf. Ps 22.15 – Je suis comme de l’eau qui s’écoule, et tous mes os se disloquent; mon cœur est comme de la 
cire, il se fond au milieu de mes entrailles. 
   Cf. Lév 17.11 - Car la vie de la chair est dans le sang. Je vous l’ai donné sur l’autel, afin qu’il serve d’expiation 

pour votre vie, car c’est par la vie que le sang fait l’expiation. 
167 Ex 12.46 – On la mangera dans la maison même; vous n’emporterez pas de chair hors de la maison, et vous 

ne briserez aucun os. 
   Ps 34.21 - Il garde tous ses os, aucun d’eux n’est brisé. 
168 Za 12.10 - Alors je répandrai sur la maison de David et sur les habitants de Jérusalem un esprit de grâce et 

de supplication, et ils tourneront les regards vers moi, celui qu’ils ont transpercé. Ils porteront son deuil comme on 
porte le deuil d’un fils unique, ils pleureront amèrement sur lui, aussi amèrement que sur un premier-né. 

169 Es 53.9 - On a mis sa tombe parmi les méchants. son sépulcre avec le riche, quoiqu’il n’ait pas commis de 
violence et qu’il n’y ait pas eu de fraude dans sa bouche. 

170 Ex 20.8-10 - Pense à observer le jour du sabbat et fais-en un jour consacré à l’Eternel. Tu travailleras six 
jours pour faire tout ce que tu as à faire. Mais le septième jour est le jour du repos consacré à l’Eternel, ton Dieu; 
tu ne feras aucun travail ce jour-là, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ton serviteur, ni ta servante, ni ton bétail, ni 
l’étranger qui réside chez toi. 
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soleil se levait. En chemin, elles s’étaient demandé les unes aux autres : Qui nous roulera 
la pierre qui ferme l’entrée du tombeau ?  

Tout à coup, voici qu’il y eut un violent tremblement de terre : un ange du Seigneur des-
cendit du ciel, s’approcha de la tombe, roula la pierre de côté et s’assit sur elle. Il avait 
l’apparence de l’éclair, et ses vêtements étaient aussi blancs que la neige.171 Les gardes 
furent saisis d’épouvante : ils se mirent à trembler et devinrent comme morts.  

Or, en levant les yeux, elles s’aperçurent que la pierre avait été roulée sur le côté, et 
c’était un bloc énorme. Elles pénétrèrent dans le caveau, mais ne trouvèrent pas le corps 
du Seigneur Jésus. Pendant qu’elles en étaient encore à se demander ce que cela signifiait, 
deux personnages vêtus d’habits étincelants se tinrent tout à coup devant elles. Elles vi-
rent, assis du côté droit, un jeune homme vêtu d’une robe blanche. Elles furent saisies de 
frayeur. Mais le jeune homme leur dit : N’ayez pas peur ! Vous cherchez Jésus de Nazareth, 
celui qui a été crucifié ? Pourquoi cherchez-vous parmi les morts celui qui est vivant ? Il est 
ressuscité, il n’est plus ici. Voyez l’endroit où on l’avait déposé. Rappelez-vous ce qu’il vous 
disait quand il était encore en Galilée : “Il faut que le Fils de l’homme soit livré entre les 
mains des pécheurs, qu’il soit crucifié, et qu’il ressuscite le troisième jour.” Allez vite an-
noncer à ses disciples qu’il est ressuscité d’entre les morts. Et voici : il vous précède en 
Galilée. Là vous le verrez. Voilà ce que j’avais à vous dire.  

Elles se précipitèrent hors du tombeau et s’enfuirent, toutes tremblantes et boulever-
sées. Elles ne dirent rien à personne, tant elles étaient effrayées.  

Mais en même temps, elles étaient remplies d’une grande joie, et elles coururent porter 
la nouvelle aux disciples. Et voici que, tout à coup, Jésus vint à leur rencontre et leur dit : 
Salut à vous. Elles s’approchèrent de lui, lui embrassèrent les pieds et l’adorèrent. Alors 
Jésus leur dit : N’ayez aucune crainte ! Allez dire à mes frères qu’ils doivent se rendre en 
Galilée : c’est là qu’ils me verront.  

C’étaient Marie de Magdala, Jeanne, Marie, la mère de Jacques. Quelques autres fem-
mes, qui étaient avec elles, portèrent aussi la nouvelle aux apôtres; mais ceux-ci trouvè-
rent leurs propos absurdes et n’y ajoutèrent pas foi.  

 

Marie de Magdala vit que la pierre fermant l’entrée du sépulcre avait été ôtée de devant 
l’ouverture. Alors elle courut prévenir Simon Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus ai-
mait. On a enlevé le Seigneur de la tombe, leur dit-elle, et nous n’avons aucune idée de 
l’endroit où on l’a mis. Pierre sortit donc, avec l’autre disciple, et ils se rendirent tous deux 
au tombeau. Ils couraient tous les deux ensemble, mais l’autre disciple, plus rapide que 
Pierre, le distança et arriva le premier au tombeau. En se penchant, il vit les linges funérai-
res par terre, mais il n’entra pas. Simon Pierre, qui le suivait, arriva alors. Il entra dans le 
tombeau, vit les linges qui étaient par terre, et le linge qui avait enveloppé la tête de Jésus, 
non pas avec les linges funéraires, mais enroulé à part, à sa place. Alors l’autre disciple, 
celui qui était arrivé le premier, entra à son tour dans le tombeau. Il vit, et il crut. En effet, 
jusque là ils n’avaient pas encore compris que Jésus devait ressusciter d’entre les morts, 
comme l’avait annoncé l’Ecriture.172 Les deux disciples s’en retournèrent alors chez eux.  

Pendant ce temps, Marie se tenait dehors près du tombeau, et pleurait. Tout en pleu-
rant, elle se pencha vers le tombeau : elle vit deux anges vêtus de blanc, assis à l’endroit 
où le corps de Jésus avait été déposé, l’un à la tête et l’autre aux pieds. Ils lui dirent : 
Pourquoi pleures-tu ? On a enlevé mon Seigneur, leur répondit-elle, et je ne sais pas où on 
l’a mis.  Tout en disant cela, elle se retourna et vit Jésus qui se tenait là, mais elle ne savait 
pas que c’était lui. Pourquoi pleures-tu ? lui demanda Jésus. Qui cherches-tu ? Pensant que 

                                                      

171 Dan 10.6 -  Son corps était comme de chrysolithe, son visage comme l’aspect de l’éclair, ses yeux comme 
des flammes de feu, ses bras et ses pieds comme l’apparence du bronze poli, et le bruit de ses paroles comme le 
bruit d’une multitude.  
   Cf. Dan 7.9 - Je regardais, pendant que l’on plaçait des trônes, l’Ancien des jours s’assit. Son vêtement était 

blanc comme la neige, et les cheveux de sa tête purs comme de la laine; son trône était comme des flammes de 
feu, et les roues comme un feu ardent. 

172 Ps 16.10 - Car tu n’abandonneras pas mon âme au séjour des morts, tu ne permettras pas que ton bien-aimé 
voie le gouffre. 
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c’était le gardien du jardin, elle lui dit : Si c’est toi qui l’as emporté, dis-moi où tu l’as mis, 
pour que j’aille le reprendre. Jésus lui dit : Marie ! Elle se tourna vers lui et s’écria en hé-
breu : Rabbouni (ce qui veut dire : Maître) ! Ne me retiens pas, lui dit Jésus, car je ne suis 
pas encore monté vers le Père. Va plutôt trouver mes frères et dis-leur de ma part : Je 
monte vers mon Père qui est votre Père, vers mon Dieu qui est votre Dieu. Marie de Mag-
dala alla donc annoncer aux disciples : J’ai vu le Seigneur ! Et elle leur rapporta ce qu’il lui 
avait dit.  

 

Pendant que les femmes étaient en chemin, quelques soldats de la garde retournèrent 
en ville pour faire aux chefs des prêtres leur rapport sur tous ces événements. Ceux-ci 
convoquèrent les responsables du peuple et, après avoir délibéré avec eux, versèrent aux 
soldats une forte somme d’argent  avec cette consigne : Vous raconterez que ses disciples 
sont venus pendant la nuit et qu’ils ont volé son cadavre pendant que vous dormiez. Si ja-
mais l’affaire venait aux oreilles du gouverneur, nous saurons lui parler et faire le néces-
saire pour que vous n’ayez pas d’ennuis. Les soldats prirent l’argent et se conformèrent à 
ces consignes. Cette version des faits s’est propagée parmi les Juifs où elle a cours jusqu’à 
aujourd’hui.  

 

Le même jour, deux disciples se rendaient à un village nommé Emmaüs, à une douzaine 
de kilomètres de Jérusalem. Ils s’entretenaient de tous ces événements. Pendant qu’ils 
échangeaient ainsi leurs propos et leurs réflexions, Jésus lui-même s’approcha d’eux et les 
accompagna. Mais leurs yeux étaient incapables de le reconnaître. Il leur dit : De quoi dis-
cutez-vous en marchant ? Ils s’arrêtèrent, l’air attristé. L’un d’eux, nommé Cléopas, lui ré-
pondit : Es-tu le seul parmi ceux qui séjournent à Jérusalem qui ne sache pas ce qui s’y est 
passé ces jours-ci ? Quoi donc ? leur demanda-t-il. Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth. 
C’était un prophète qui agissait et parlait avec puissance, devant Dieu et devant tout le 
peuple. Nos chefs des prêtres et nos dirigeants l’ont livré aux Romains pour le faire 
condamner à mort et clouer sur une croix. Nous avions espéré qu’il était celui qui devait 
délivrer Israël. Mais hélas ! Voilà déjà trois jours que tout cela est arrivé. Il est vrai que 
quelques femmes de notre groupe nous ont fort étonnés. Elles sont allées au tombeau très 
tôt ce matin, mais elles n’ont pas trouvé son corps et sont venues raconter qu’elles ont vu 
apparaître des anges qui leur ont assuré qu’il est vivant. Là-dessus, quelques-uns de ceux 
qui étaient avec nous se sont aussi rendus au tombeau; ils ont bien trouvé les choses telles 
que les femmes les ont décrites; mais lui, ils ne l’ont pas vu.  

Alors Jésus leur dit : Ah ! hommes sans intelligence ! Vous êtes bien lents à croire tout 
ce que les prophètes ont annoncé. Le Christ ne devait-il pas souffrir toutes ces choses 
avant d’entrer dans sa gloire ? Alors, commençant par les livres de Moïse et parcourant 
tous ceux des prophètes, Jésus leur expliqua ce qui se rapportait à lui dans toutes les Ecri-
tures.173  

Entre-temps, ils arrivèrent près du village où ils se rendaient. Jésus sembla vouloir conti-
nuer sa route. Mais ils le retinrent avec une vive insistance en disant : Reste donc avec 
nous; tu vois : le jour baisse et le soir approche. Alors il entra dans la maison pour rester 
avec eux. Il se mit à table avec eux, prit le pain et, après avoir prononcé la prière de béné-
diction, il le partagea et le leur donna. Alors leurs yeux s’ouvrirent et ils le reconnurent… 
mais, déjà, il avait disparu. Et ils se dirent l’un à l’autre : N’avons-nous pas senti comme un 
feu dans notre cœur pendant qu’il nous parlait en chemin et qu’il nous expliquait les Ecritu-
res ?174 Ils se levèrent sur l’heure et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent les Onze 
réunis avec leurs compagnons.  

Ce même dimanche, dans la soirée, les disciples étaient dans une maison dont ils 
avaient verrouillé les portes, parce qu’ils avaient peur des chefs des Juifs.  

                                                      

173 Gen 3.15  
174 Cf. Ps 39.4 - Mon cœur brûlait au-dedans de moi; dans mon gémissement, un feu s’allumait, et la parole est 

venue sur ma langue… 
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Tous les accueillirent par ces paroles : Le Seigneur est réellement ressuscité, il s’est 
montré à Simon. Alors les deux disciples racontèrent à leur tour ce qui leur était arrivé en 
chemin et comment ils avaient reconnu Jésus au moment où il avait partagé le pain.  

Pendant qu’ils s’entretenaient ainsi, Jésus lui-même se trouva au milieu d’eux et leur 
dit : La paix soit avec vous.175 Mais ils furent saisis de crainte et d’effroi, croyant voir un 
esprit. Pourquoi êtes-vous troublés ? leur dit-il. Pourquoi les doutes envahissent-ils votre 
cœur ? Regardez mes mains et mes pieds, et reconnaissez que c’est bien moi. Touchez-moi 
et regardez ! Car un esprit n’a ni chair ni os. Or, vous voyez bien que j’en ai. Tout en disant 
cela, il leur montra ses mains et ses pieds. Mais ils étaient si heureux qu’ils ne parvenaient 
pas à croire et restaient dans l’étonnement. Alors il leur demanda : Avez-vous quelque 
chose à manger ? Ils lui présentèrent un morceau de poisson grillé. Il le prit et le mangea 
sous leurs yeux.  

Les disciples furent remplis de joie parce qu’ils voyaient le Seigneur. Que la paix soit 
avec vous, leur dit-il de nouveau. Comme mon Père m’a envoyé, moi aussi je vous envoie. 
Après avoir dit cela, il souffla sur eux176 et continua : Recevez l’Esprit Saint. Ceux à qui 
vous remettrez leurs péchés en seront effectivement tenus quittes; et ceux à qui vous les 
retiendrez en resteront chargés.  

L’un des Douze, Thomas, surnommé le Jumeau, n’était pas avec eux lors de la venue de 
Jésus. Les autres disciples lui dirent : Nous avons vu le Seigneur ! Mais il leur répondit : Si 
je ne vois pas la marque des clous dans ses mains, si je ne mets pas mon doigt à la place 
des clous, et si je ne mets pas la main dans son côté, je ne croirai pas.  

Huit jours plus tard, les disciples étaient de nouveau réunis dans la maison. Cette fois-ci, 
Thomas était avec eux. Jésus vint, alors que les portes étaient verrouillées. Il se tint au 
milieu d’eux et leur dit : Que la paix soit avec vous ! Puis il dit à Thomas : Place ton doigt 
ici, vois mes mains; avance ta main et mets-la dans mon côté. Ne sois donc pas incrédule, 
mais crois. Thomas lui répondit : Mon Seigneur et mon Dieu !177 Parce que tu m’as vu, tu 
crois ! lui dit Jésus. Heureux ceux qui croient sans avoir vu.  

 

Quelque temps après, Jésus se montra encore à ses disciples sur les bords du lac de Ti-
bériade. Voici dans quelles circonstances. Simon Pierre, Thomas appelé le Jumeau, Natha-
naël de Cana en Galilée, les fils de Zébédée et deux autres disciples se trouvaient ensem-
ble. Simon Pierre dit aux autres : Je m’en vais pêcher. Nous aussi. Nous y allons avec toi, 
lui dirent-ils. Et les voilà partis. Ils montèrent dans un bateau, mais la nuit s’écoula sans 
qu’ils attrapent un seul poisson. Déjà le jour commençait à se lever, et voici : Jésus se te-
nait debout sur le rivage. Mais les disciples ignoraient que c’était lui. Il les appela : Hé ! les 
enfants, avez-vous pris du poisson ? Rien, répondirent-ils. Jetez le filet du côté droit du 
bateau, leur dit-il alors, et vous en trouverez. Ils lancèrent donc le filet et ne purent plus le 
remonter, tellement il y avait de poissons. Le disciple que Jésus aimait dit alors à Pierre : 
C’est le Seigneur. En entendant que c’était le Seigneur, Simon Pierre, qui avait enlevé sa 
tunique pour pêcher, la remit et se jeta à l’eau. Les autres disciples regagnèrent la rive 
avec le bateau, en remorquant le filet plein de poissons, car ils n’étaient qu’à une centaine 
de mètres du rivage. Une fois descendus à terre, ils aperçurent un feu de braise avec du 
poisson dessus, et du pain. Jésus leur dit : Apportez quelques-uns de ces poissons que 
vous venez de prendre. Simon Pierre remonta dans le bateau et tira le filet à terre. Il était 
rempli de cent cinquante-trois gros poissons et, malgré leur grand nombre, le filet ne se 
déchira pas. Venez manger, leur dit Jésus. Aucun des disciples n’osa lui demander : “Qui 
es-tu ?” Ils savaient que c’était le Seigneur. Jésus s’approcha, prit le pain et le leur distri-

                                                      

175 Cf. Ps 85.9 - J’écouterai ce que dit Dieu, l’Eternel; car il parle de paix à son peuple et à ses fidèles, pour 
qu’ils ne retournent pas à la folie. 

176 Cf. Gen 2.7 – L’Eternel Dieu forma l’homme de la poussière du sol; il insuffla dans ses narines un souffle vi-
tal, et l’homme devint un être vivant.  
   Cf. Job 32.8 - Mais en réalité, dans un homme, c’est l’esprit, le souffle du Tout-Puissant, qui lui donne 

l’intelligence; 
177 Cf. Ps 118.28 - Tu es mon Dieu, et je te célébrerai; mon Dieu ! je t’exalterai. 
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bua, puis il fit de même pour le poisson. C’était la troisième fois que Jésus se montrait à 
ses disciples, après sa résurrection.  

Après le repas, Jésus s’adressa à Simon Pierre : Simon, fils de Jean, m’aimes-tu plus 
que ne le font ceux- ci ? Oui, Seigneur, répondit-il, tu connais mon amour pour toi. Jésus 
lui dit : Prends soin de mes agneaux.178 Puis il lui demanda une deuxième fois : Simon, fils 
de Jean, m’aimes-tu ? Oui, Seigneur, lui répondit Simon. Tu connais mon amour pour toi. 
Jésus lui dit : Nourris mes brebis. Jésus lui demanda une troisième fois : Simon, fils de 
Jean, as-tu de l’amour pour moi ? Pierre fut peiné car c’était la troisième fois que Jésus lui 
demandait : “As-tu de l’amour pour moi ?” Il lui répondit : Seigneur, tu sais tout, tu sais 
que j’ai de l’amour pour toi. Jésus lui dit : Prends soin de mes brebis. Vraiment, je te 
l’assure : quand tu étais plus jeune, tu mettais toi-même ta ceinture et tu allais où tu vou-
lais, mais quand tu seras vieux, tu étendras les bras, un autre nouera ta ceinture et te mè-
nera là où tu n’aimerais pas aller. Par ces mots, il faisait allusion au genre de mort que 
Pierre allait endurer à la gloire de Dieu. Après avoir dit cela, il ajouta : Suis-moi ! Pierre se 
retourna et aperçut le disciple que Jésus aimait; il marchait derrière eux. C’est ce disciple 
qui, au cours du repas, s’était penché vers Jésus et lui avait demandé : “Seigneur, quel est 
celui qui va te trahir ?” En le voyant, Pierre demanda à Jésus : Et lui, Seigneur, qu’en est-il 
de lui ? Jésus lui répondit : Si je veux qu’il reste en vie jusqu’à ce que je revienne, que 
t’importe ? Toi, suis-moi. Là-dessus, le bruit courut parmi les frères que ce disciple ne 
mourrait pas. En fait, Jésus n’avait pas dit qu’il ne mourrait pas, mais seulement : “Si je 
veux qu’il reste en vie jusqu’à ce que je revienne, que t’importe ?” C’est ce même disciple 
qui rapporte ces faits et qui les a écrits. Nous savons que son témoignage est vrai.  

 

Les onze disciples se rendirent en Galilée, sur la colline que Jésus leur avait indiquée. 
Dès qu’ils l’aperçurent, ils l’adorèrent. Quelques-uns cependant eurent des doutes. Alors 
Jésus s’approcha d’eux et leur parla ainsi : J’ai reçu tout pouvoir dans le ciel et sur la 
terre179 : allez donc dans le monde entier, faites des disciples parmi tous les peuples, bapti-
sez-les au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit et apprenez-leur à obéir à tout ce que je 
vous ai prescrit. Et voici : je suis moi-même avec vous chaque jour, jusqu’à la fin du 
monde.  

 

Or, un jour qu’il prenait un repas avec eux, il leur recommanda de ne pas quitter Jérusa-
lem, mais d’y attendre que son Père leur accorde le don qu’il leur avait promis. C’est le don 
que je vous ai annoncé, leur dit-il. Car Jean a baptisé dans l’eau, mais vous, c’est dans le 
Saint-Esprit que vous serez baptisés dans peu de jours. Comme ils étaient réunis autour de 
lui, ils lui demandèrent : Seigneur, est-ce à ce moment-là que tu rendras le royaume à 
Israël ?180 Il leur répondit : Il ne vous appartient pas de connaître les temps et les mo-
ments que le Père a fixés de sa propre autorité.181 Mais le Saint-Esprit descendra sur vous : 
vous recevrez sa puissance et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et 
la Samarie, et jusqu’au bout du monde.  

                                                      

178 Cf. Es 40.11 – Comme un berger, il fera paître son troupeau, de son bras il rassemblera des agneaux et les 
portera dans son sein; il conduira les brebis qui allaitent. 
   Cf. Jér 3.15 - Je vous donnerai des bergers selon mon cœur, et ils vous feront paître avec intelligence et avec 

discernement. 
179 Dan 7.14 - On lui donna la domination, l’honneur et la royauté; et tous les peuples, les nations et les hom-

mes de toutes langues le servirent. Sa domination est une domination éternelle qui ne passera pas, et sa royauté 
ne sera jamais détruite. 

180 Cf. Jér 23.5,6 – Voici que les jours viennent, —oracle de l’Eternel, où je susciterai à David un germe juste; il 
régnera en roi et prospérera, il pratiquera le droit et la justice dans le pays. En son temps, Juda sera sauvé, Israël 
aura la sécurité dans sa demeure; et voici le nom dont on l’appellera : l’Eternel notre justice. 
   Cf. Dan 7.27 - Le royaume, la domination et la grandeur de tous les royaumes qui sont sous le ciel seront 

donnés au peuple des saints du Très-Haut. Son royaume est un royaume éternel, et tous les dominateurs le servi-
ront et lui obéiront. 

181 Cf. Dt 29.29 - Les choses cachées sont à l’Eternel, notre Dieu; les choses révélées sont à nous et à nos fils, à 
perpétuité, afin que nous mettions en pratique toutes les paroles de cette loi. 
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Puis il leur dit : Voici ce que je vous ai dit quand j’étais encore avec vous : “Il faut que 
s’accomplisse tout ce qui est écrit de moi dans la Loi de Moïse, dans les prophètes, et dans 
les Psaumes.”182 Là-dessus, il leur ouvrit l’intelligence pour qu’ils comprennent les Ecritu-
res.183 Vous voyez, leur dit-il, les Ecritures enseignent que le Messie doit souffrir, qu’il res-
suscitera le troisième jour, et qu’on annoncera de sa part aux hommes de toutes les na-
tions, en commençant par Jérusalem, qu’ils doivent changer pour obtenir le pardon des 
péchés.184 Vous êtes les témoins de ces événements. Quant à moi, j’enverrai bientôt sur 
vous ce que mon Père vous a promis.185 Vous donc, restez ici dans cette ville, jusqu’à ce 
que vous soyez revêtus de la puissance d’en haut. Ensuite il les emmena hors de la ville 
jusqu’aux environs de Béthanie et là, élevant ses mains, il les bénit.  

Après ces mots, pendant qu’il les bénissait, ils le virent s’élever dans les airs186 et un 
nuage le cacha à leur vue. Ils gardaient encore les yeux fixés au ciel pendant qu’il 
s’éloignait, quand deux hommes vêtus de blanc se présentèrent devant eux et leur dirent : 
Hommes de Galilée, pourquoi restez-vous ainsi à regarder le ciel ? Ce Jésus qui a été enle-
vé au ciel du milieu de vous, en redescendra un jour de la même manière que vous l’avez 
vu y monter.187  

Quant à eux, après l’avoir adoré, ils quittèrent la colline qu’on appelle mont des Oliviers, 
située à environ un kilomètre de Jérusalem, et retournèrent à Jérusalem, le cœur rempli de 
joie. Là, ils se retrouvaient à toute heure dans la cour du Temple pour louer Dieu.  

Dès leur arrivée, ils montèrent à l’étage supérieur de la maison où ils se tenaient 
d’habitude. C’étaient Pierre, Jean, Jacques et André, Philippe et Thomas, Barthélemy et 
Matthieu, Jacques, fils d’Alphée, Simon le Zélé, et Jude, fils de Jacques. D’un commun ac-
cord, ils se retrouvaient souvent pour prier, avec quelques femmes, avec Marie la mère de 
Jésus, et avec les frères de Jésus.188  

 

Jésus a accompli, sous les yeux de ses disciples, encore beaucoup d’autres signes mira-
culeux qui n’ont pas été rapportés dans ce livre. Mais ce qui s’y trouve a été écrit pour que 
vous croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu, et qu’en croyant, vous possédiez la vie 
en son nom.189  

 

 

Postscriptum 
 
Jésus, étant ressuscité le dimanche matin, apparut d’abord à Marie de Magdala dont il 

avait chassé sept démons. Celle-ci alla porter la nouvelle à ceux qui avaient accompagné 
Jésus : ils étaient plongés dans la tristesse et en larmes. Mais eux, en l’entendant dire qu’il 
était vivant et qu’il lui était apparu, ne la crurent pas. Après cela, alors que deux d’entre 
eux faisaient route pour se rendre à la campagne, il leur apparut sous un autre aspect. Ils 

                                                      

182 Dt 18.15 - L’Eternel, ton Dieu, te suscitera du milieu de toi, d’entre tes frères, un prophète comme moi : 
vous l’écouterez ! 
   Cf. Es 53, Ps 2; 22; 69 
183 Cf. Ps 119.18 - Ouvre mes yeux, pour que je contemple les merveilles de ta loi ! 
184 Cf. Es 49.6 - Il dit : C’est peu que tu sois mon serviteur pour relever les tribus de Jacob et pour ramener les 

restes d’Israël : Je t’établis pour être la lumière des nations, pour que mon salut soit manifesté jusqu’aux extrémi-
tés de la terre. 

185 Cf. Jér 31.31 - Voici que les jours viennent, —oracle de l’Eternel, où je conclurai avec la maison d’Israël et la 
maison de Juda une alliance nouvelle. 
    Cf. Ez 36.26,27 - Je vous donnerai un cœur nouveau et je mettrai en vous un esprit nouveau; j’ôterai de vo-

tre chair le cœur de pierre et je vous donnerai un cœur de chair. Je mettrai mon Esprit en vous et je ferai que 
vous suiviez mes prescriptions, et que vous observiez et pratiquiez mes ordonnances. 

186 Cf. Ps 68.19 - Tu es monté sur la hauteur, tu as emmené des captifs, tu as prélevé des dons parmi les hu-
mains, … 

187 Cf. Za 14.4 - Ses pieds se placeront en ce jour-là sur le mont des Oliviers, qui est vis-à-vis de Jérusalem, du 
côté de l’orient; le mont des Oliviers se fendra par le milieu, vers l’est et vers l’ouest, en une très grande vallée: 
une moitié de la montagne reculera vers le nord et l’autre moitié vers le sud.  

188 Cf. Ps 133.1 - Voici qu’il est bon, qu’il est agréable pour des frères d’habiter unis ensemble ! 
189 Cf. Hab 2.4 - Voici que son âme est enflée, elle n’est pas droite en lui, mais le juste vivra par sa foi. 
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revinrent à Jérusalem et annoncèrent la nouvelle aux autres; mais ils ne les crurent pas 
eux non plus. Plus tard, il se montra aux Onze pendant qu’ils étaient à table; il leur repro-
cha leur incrédulité et leur aveuglement parce qu’ils n’avaient pas cru ceux qui l’avaient vu 
ressuscité. Et il leur dit : Allez dans le monde entier, annoncez la Bonne Nouvelle à tous les 
hommes. Celui qui croira et sera baptisé sera sauvé, mais celui qui ne croira pas sera 
condamné. Voici les signes miraculeux qui accompagneront ceux qui auront cru : en mon 
nom, ils chasseront des démons, ils parleront des langues nouvelles, ils saisiront des ser-
pents venimeux, ou s’il leur arrive de boire un poison mortel, cela ne leur causera aucun 
mal.190 Ils imposeront les mains à des malades et ceux-ci seront guéris. Après leur avoir 
ainsi parlé, le Seigneur Jésus fut enlevé au ciel et s’assit à la droite de Dieu.191 Quant à 
eux, ils s’en allèrent proclamer la Parole en tout lieu. Le Seigneur travaillait avec eux et 
confirmait leur prédication par les signes miraculeux qui l’accompagnaient.  

 

Je vous ai transmis, comme un enseignement de première importance, ce que j’avais 
moi-même reçu : le Christ est mort pour nos péchés, conformément aux Ecritures; il a été 
mis au tombeau, il est ressuscité le troisième jour, comme l’avaient annoncé les Ecritures. 
Il est apparu à Pierre, puis aux Douze. Après cela, il a été vu par plus de cinq cents frères à 
la fois, dont la plupart vivent encore aujourd’hui – quelques-uns d’entre eux seulement 
sont morts. Ensuite, il est apparu à Jacques, puis à tous les apôtres.  

 

Jésus a accompli encore bien d’autres choses. Si on voulait les raconter une à une, je 
pense que le monde entier ne suffirait pas pour contenir tous les livres qu’il faudrait écrire.  

 

                                                      

190 Cf. Ps 91.13 - Tu marcheras sur le lion et sur la vipère, tu fouleras le lionceau et le dragon. 
191 Cf. Ps 110.1 - Oracle de l’Eternel à mon Seigneur : Assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce que je fasse de tes 

ennemis ton marchepied. 


